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L'entente prévoyant l'installation 
d'un •dinasaurium» dans l'ancien 
pavillon du Ouébec d'Expo-67 sera 
déposée au conseil municipal lundi. 

M Kim Çaittpbelp 
restera, même 
dans l'opposition 
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• L'annulation 
du contrat des 
hélicos coûterait 
800 millions 

— page B 5 

«Quelqu'un (Robert Bouras-
sa) aimait à dire qu'en politi-
que, 24 heures est une éternité, 

et je crois que • • • • • m 
lorsque la popu-
lation veut vrai-
m e n t q u e l q u e 
chose, rien ne lui u p O f P j ^ 
résiste », soul i-
gne M. Allaire, g 
en a j o u t a n t 
qu 'on sera f ixé 
après la tournée 
a u t o m n a l e d e 
son groupe dans Jean 
t o u t e s les ré- Allaire 
gions du Québec. 

Le groupe s'apprête à publier 
à quelque 50 000 expemplaires 
un document donnant le résul-
tat de la réflexion à laquelle se 

GILLES NORMAND 
du bureau de La P r e s s e 

OUÉBEC 

LW avocat lavallois Jean Al-
laire croit qu'un nouveau 

parti politique inspiré de son 
groupe de réflexion aurait le 
temps de présenter des candi-
dats dans toutes les circonscrip-
tions du Québec dès les prochai-
nes élections rrovinciales et ce, 
même si elles étaient déclen-
chées au début de 1994. 

C 'es t ce q u ' a c o n f i é à La 
Presse hier l'ex-président de la 
commission juridique du PLQ, 
en exprimant cependant comme 
réserve qu'un nouveau parti ne 
sera formé «que si on sent que 
le public le veut réellement». 

DEPOLLUTION 

Le programme de dépollution des 
eaux du Ouébec a notablement ré-
duit les matières polluantes qui se 
déversent dans le Saint-Laurent. 

CAISSE 
ST-FRANCOIS 

Le directeur général de la caisse 
populaire Saint-François d'Assise, 
Pierre Bluteau, prendra une retrai-
te prématurée à la fin de l'année. 

VOIR ALLAIRE EN A 2 
Bloc Québécois 

Sondage SOM 
non au péage 
au poids 
des rebuts 

Parti libéral 2 8 % 

Parti conservateur 1 7 % ÉCONOMIE 
Voir baromètre page 81 

L'entente imminente sur la fusion 
de Desjardins et La Laurentienne 
pourrait porter les actions de cette 
dernière à 10 ou 12 dollars. Chrétien 

promet 
le Pérou 
à la 
Mauricie 

SOMALIE 

Une majorité de Québécois 
( 52 p. cent ) s'oppose à l'idée 

de faire payer la disposition des 
ordures ménagères au poids. 

Dans certaines villes du mon-
de, pour des raisons de protection 
des ressources, une profonde ré-
flexion est engagée pour réduire 
la masse des résidus. On espère 
ainsi faire l'économie des gigan-
tesques incinérateurs régionaux 
(un débat montréalais s'engage à 
cet égard ) et réduire les surfaces 
— relativement rares en milieu 
urbain — des terrains d'enfouis-
sement sanitaire. 

Certains estiment que la tarifi-
cation de la disposition domesti-
que des rebuts selon le poids des 
sacs verts inciterait justement les 
ménages à se procurer des biens 
de consommation moins volumi-
neux, moins gaspilleurs d'embal-
lages et plus utiles. Des expérien-
ces se font à travers l'Amérique à 
cet égard — à Seattle notamment 
— et il n'est pas jusqu'à la ville de' 
Westmount qui ne veuille faire, 
au profit du Québec tout entier, 
une expérience-pilote dans ce do-
maine novateur. 

La question suivante a été po-
sée à 959 Québécois de toutes ca-
tégories par la maison de sondage 
SOM pour le compte de La Presse 
et de l'émission Droit de parole 
de Radio-Québec: 

— Êtes-vous favorable à ce que 
les municipalités instaurent un 
système de collecte des ordures 
ménagères qui leur permettent de 
faire payer les citoyens selon le 
poids des ordures à ramasser? 

La question est-elle trop direc-
te? Les répondants ont-ils peur 
d 'une nouvelle « t a x e » ? L'opi-
nion a-t-elle été prise par surpri-
se? Toujours est-il que les ci-

En libérant un pilote américain et 
un soldat nigérian, le général Aïdid 
exige que soient relâchés les mili-
tants de la SNA détenus par l'ONU. 
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: PHOTO ROBERT NADON. La Presse 
La 24e édition du championnat régional de cross-country de la Commission des écoles catho-

liques de Montréal, de la Commission scolaire Jérôme-Le Royer et des collèges privés a réuni plus 
de 6000 concurrents, hier; à l'Ile Sainte-Hélène: Marek Glavas, de Notre-Dame-de-Gràce <notre 

1photo ) a remporté la victoire sur 1, S km, dans la classe élite. 

VOIR REBUTS EN A 2 

• Voir questionnaire et tableau 
complet des réponses en page A 5. 

la Justice ministre 
d'après AFP et Reuter La Maison Blanche a immédia-

tement annoncé une réunion du 
président Bill Clinton avec ses 
principaux conseillers. «Le prési-
dent condamne fermement l'as-
sassinat du ministre haitien de la 
justice Guy Malary, une tentative 
désespérée pour contrecarrer la 
volonté du peuple haitien en fa-
veur de la démocratie, a affirmé 
le directeur des communications 
de la Maison Blanche, Mark Gea-
ran. Les États-Unis restent ferme-
ment engagés derrière l'accord de 
Governors Island et pour le re-
tour du président Aristide en Haï-
ti.» 

À Port-au-Prince, l'ambassade 
des Etats-Unis a exprimé «sa pei-
ne» après l'assassinat du minis-
tre, qu'elle a qualifié de «vérita-
ble champion de la liberté et de la 
démocratie», relevant qu'il était 
l 'avocat de l 'ambassade améri-
caine en Haïti. 

Dans un communiqué, l 'am-
bassade a estimé que le «peuple 
haïtien a perdu l'un des meilleurs 
et des plus honnêtes fonctionnai-
res de l'État». «Guy Malary fait 

PORT-AU-PRINCE 

La crise ha ï t ienne a connu 
hier une brusque et dramati-

que aggravation avec l'assassinat 
à Port-au-Prince du ministre de la 
Justice, Guy Malary. 

Me Malary, 50 ans, avocat d'af-
faires, a été abattu en milieu de 
journée en pleine ville avec ses 
deux g a r d e s du c o r p s et son 
chauffeur par des inconnus qui 
ont pris la fuite sans être inquié-
tés. L'attentat, qui n'a pas été re-
vendiqué, a eu lieu non loin du 
ministère de la Justice, que M. 
Malary venait de quitter, à 20 mè-
tres de l'église du Sacré-Coeur de 
Turgeau, devant un salon funé-
raire. Cet attentat, le premier vi-
sant un ministre après de nom-
breuses menaces proférées contre 
le gouvernement haï t ien, s'est 
produi t quelques heures après 

Ïue le président américain Bill 
linton se fut publiquement in-

quiété de la sécurité de M. Mal-
val. 
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Demain dans La Presse 
SUITE DE LA IJNË 

Madonna tient le coup 
• En Thaïlande, le ministre de l'Education s'oppose à ce que Madon-
na se produise au Stade national de Bangkok, le 9 décembre. À 
Porto Rico, des associations catholiques et civiles protestent contre 
sa venue le 26 octobre. En Allemagne, le député conservateur Nor-
bert Geis réclame que le spectacle ne soit pas présenté à Francfort 
le 2 octobre ou qu'il soit interdit aux moins de 16 ans. Madonna 
ré ond qu elle ne changera absolument rien à son spectacle... Cette 
se. iaine, la saga se poursuivait à Toronto, où Madonna amorçait le 
volet nord-américain de sa tournée de 23 villes qui s'arrêtera au 
Stade olympique samedi prochain, 23 octobre. Alain de Repentigny 
a assisté au spectacle de Madonna dans la Ville-reine. 

Le tour de force de Guy Cloutier 
• Quand les caméras de Radio-Canada vont s'allumer sur le Gala de 
I ADiSO, demain soir, au Théâtre Capitoie de Québec, plusieurs vont 
se dire que Guy Cloutier, encore une fols, a réussi à embarquer tout 
le monde : pour leur première «sortie» en 15 ans, les Félix vont se 
retrouver dans - son - théâtre, le Capitoie. «J'ai toujours eu une Ima-
ge de succès, mais les gens me donnent plus de pouvoir que J'en ai », 
disait-il cette semaine au cours d'une longue entrevue qu'H accor-
dait à Daniel Lemay. 

Collectes de sang 

• Aujourd'hui, la Croix-Rouge 
attend les donneurs aux en-
droits suivants : 

• à Montréal : Centre des don-
neurs de sang, Centre commer-
cial Maisonneuve, 2991, rue 
Sherbrooke Est ( métro Préfon-
taine), de9 h à 17 h; 

• à Rosemère : Externat Sacré-
Coeur, salle Lévis-Fortier, 535, 
rue Lefrançois, R.R. no 1, de 
14 h 30 à 20 h 30; 

• à Saint-Denis-sur-Richelieu : 
organisée par les municipalités 
du village et de la paroisse, 
école Saint-Denis (gymnase), 

290, rue du Collège, de 15 h à 
20 h 30; 

• à Sainte-Julie : organisée par 
les Chevaliers de Colomb, en 
collaboration avec les Filles 
d'Isabelle, Centre communau-
taire des Chevaliers de Co-
lomb, 550, boul. Saint-Joseph, 
de 14 h 30 à 20 h 30; 

* à Baie d'Urfée : Cyanamid, 
cafétéria et salles d'entraîne-
ment, 19400, route Transcana-
dienne (sortie 44, prendre che-
min Morgan, traverser 
l'autoroute et aller vers l'Est), 
de 9 h 45 à 12 h et de 13h30à 
15 h 30. 

La Presse et ses négociations 
• La Presse est actuellement 
en négociations en vue du re-
nouvellement des conventions 
collectives avec chacun de ses 
16 syndicats accrédités. Ces 
conventions sont échues de-
puis le 30 avril 1992. 

Tel que déjà ment ionné 
dans un communiqué publié le 

25 septembre dernier, la direc-
tion de La Presse n'entend fai-
re aucune déclaration publi-
que d'ici le 31 décembre, date 
limite fixée par le président et 
éditeur, M. Roger D. Landry, 
pour en arriver à des ententes 
visant le renouvellement de 
ces conventions collectives. 

15 octobre 1993 

9 507 872 $ 
Merci de donner! 

Cenbralde 
du Grand Montréal 

403. rue Stwbrooke Ouest 
Montréal (Québec) H3A1B6 TéL: (514) 288-1281 

L E D O N D E C H A N G E R L E S C H O S E S 

HAÏTI 
Haïti du ministre dt la 

immédiat et inconditionnel» de 
la mission civile OEAONU et du 
gouvernement de M. Malval. 

Toutefois, la mission de l'ONU 
continue, a affirmé hier è son ar-
rivée à Ottawa le chef du déta-
chement de 51 membres de la 
Gendarmerie royale canadienne 
rapatriés le même jour d'Haïti, le 
surintendant lacques Lemay. «|e 
peux vous dire, et je parle au nom 
de tous les membres de la GRC, 
que nous retournerons en Haïti 
dès que nous aurons le feu vert. » 

Cependant, le Conseil Révolu-
tionnaire du 11 octobre (date du 
débarquement avorté des soldats 
américains et canadiens de la 
mission de l'ONU), coalition do-
minée par les néo-duvaliéristes 
du Front pour l'Avancement et le 
Progrès Haïtien (FRAPH) d'Em-
manuel Constant et ceux du Ras-
semblement des Démocrates pour 
la République (RDR) de Me Ga-
briel Augustin, a appelé dans un 
communiqué la population à 
«boycotter» tous les membres de 
la mission civile sur l'ensemble 
du territoire. 

Le Conseil a également exigé le 
départ «immédiat» du gouverne-
ment de M. Malval, qu'il accuse 
de «haute trahison» en deman-
dant Inoccupation» du territoire 
haïtien en violation de l'article 
premier de la Constitution. Le 
Conseil, selon ce communiqué, 
«demande à la population de par-
ticiper à la mobilisation générale 
jusqu'au départ du gouvernement 
Malval et de la mission civile». 
« La grève générale sera décrétée 
à partir du lundi 18 octobre si le 
gouvernement Malval refuse de 
partir», conclut le communiqué. 

La Coalition Nationale de Gé-
rard Bissainthe (ancien ministre 
de l'Information, ancien exilé 
anti-duvaliériste) et le parti Haï-
tien de Dieu (PARADI) du pas-
teur Vladimir feanty, la Concen-
tration Populaire des Masses de 
Carie Cassé us et le Syndicat Indé-
pendant des Chauffeurs de Pierre 
Malvoisin complètent cette coali-
tion, vivement opposée au prési-
dent Aristide. 

PHOTO REUTER 
Deux brancardiers emportent le cadavre du ministre de la Justice 
haïtien Guy Malary, assassiné hier dans une rue de Port-au-Prince 
en même temps que son garde du corps. 

Dans une déclaration à la sta-
tion privée Radio-Métropole 
après le meurtre de M. Malary, 
M. Constant a condamné l'atten-
tat, appelant la population à res-
ter chez elle aujourd'hui en signe 
de deuil, et annoncé l'annulation 
d'une manifestation prévue au-
jourd'hui pour demander le 
maintien du général Raoul Cé-
dras, chef de l'armée, dans ses 
fonctions. 

On a également appris, de sour-
ce parlementaire, que des incon-
nus armés ont pénétré hier matin 
dans l'enceinte du parlement haï-
tien, i ls se sont déclarés hostiles 
au départ du général Cédras, ré-
clamant son maintien à la tête de 
l'armée. 

CHRÉTIEN 
Chrétien promet le Pérou à la Mauricie 
ses réalisations, notamment l'ou-
verture d'un centre de traitement 
fiscal à la fin des années 1970 et 
le parc de la Mauricie. Il a par ail-
leurs visité une usine de recyclage 
de pneus pour laquelle il a obtenu 
une subvention dans les années 
1960. En fait, M. Chrétien puise 
loin dans son passé pour déterrer 
ses réalisations. 

Mais lors d'une tribune télé-
phonique, des auditeurs puisent 
aussi dans son passé pour lui 
adresser des reproches. L'un 
d'eux l'accuse d'avoir abandonné 
le comté en 1986, un autre le qua-
lifie de «traître» pour son rôle, 
dans l'épisode du rapatriement de 
la constitution, en 1982. «Vous 
nous aviez promis un fédéralisme 
renouvelé», lui dit-on. Mais il se 
trouve aussi un auditeur pour 
dire qu'un premier ministre, «ça 
ne peut pas nuire à la région ». 

On lui reproche aussi d'avoir 
tenu une activité de financement 
privée à 1000$ le billet à Grand-
Mère le 9 septembre dernier, 
comme celle qu'il a tenue à la ré-
sidence du sénateur Léo Kolber à 
Westmount et qui lui a valu une 
mauvaise presse. «Est-ce que ce 

sont les amis du régime qui vont 
profiter de votre gouverne-
ment?» lui demande-t-on. 

Selon le réseau TVA, plusieurs 
des mécontents au téléphone 
étaient des partisans du candidat 
du Bloc québécois, Claude Rom-
pré, qui ont accaparé les lignes 
pour faire passer un mauvais 
quart d'heure à Jean Chrétien. 

La lutte n'est pas gagnée pour 
M. Chrétien dans Saint-Maurice. 
Claude Rompré a récolté plus de 
12 000 voix, se classant deuxième 
sous la bannière néo-démocrate 
en 1988 derrière le candidat con-
servateur Denis Pronovost, qui a 
interjeté appel d'une condamna-
tion pour agression sexuelle et 
qui ne se présente pas. Le Parti 
conservateur n'est pas dans la 
course cette fois-ci. 

M. Chrétien, élu dans le comté 
de Beauséjour, au Nouveau-
Brunswick, en décembre 1990, 
s'est envolé hier soir pour la ré-
gion des Maritimes. Il reviendra 
toutefois passer les deux derniers 
jours de la campagne dans Saint-
Maurice, pour tenter à nouveau 
de convaincre les électeurs de fai-
re du «p'tit gars de Shawinigan» 
le prochain premier ministre. • 

Le départ du général Cédras, 
qui devait faire valoir ses droits à 
la retraite avant le retour du pré-
sident Aristide, prévu par les ac-
cords de Governors Island le 30 
octobre, était censé intervenir le 
15 octobre selon des sources di-
plomatiques. Cette date ne fait 
toutefois l'objet d'aucune men-
tion écrite dans cet accord de Go-
vernors Island, signé le 3 juillet 
entre le prétre-président et le 
chef de l'armée. 

Ce dernier a réaffirmé mercre-
di qu'il respecterait sa parole et sa 
signature mais a posé des condi-
tions précises, souhaitant aupara-
vant le vote par le parlement 
d'une loi d'amnistie prévue par 
l'accord de Governors Island. 
Dans un «manifeste» critique de 
l'action internationale adressé le 
29 septembre au secrétaire géné-
ral de l'ONU, M. Boutros Bou-
tros-Ghali, et rendu public hier 
par le quotidien haïtien «Le Nou-
velliste», le général Cédras avait 
mis en garde contre «le piège de 
la guerre humanitaire qui déchire 
aujourd'hui la république soeur 
de Somalie». • 

ALLAIRE 
l a i n a - É n r i t À  

Jean Miiaire w i prêt a ronder 
un nouveau parti provincial 
le dissident, qui a donné officiel-
lement son appui au Bloc québé-
cois dans le cadre des élections fé-
dérales, parce qu'il estime que les 
Québécois sont maintenant ren-
dus à l'alternative proposée par le 
rapport Allaire, la souveraineté. 

Un autre membre du groupe, 
un homme d'affaires qui veut res-
ter anonyme, croit qu'il y a «un 
marché» pour une nouvelle for-
mation: «Selon divers sondages 
auxquels j'ai accès, il y a un po-
tentiel de 50 p. cent de la popula-
tion qui est intéressée à une voie 
politique du type du rapport Al-
laire, qui est intéressée à un autre 
discours et qui veut entendre 
quelqu'un d'autre en parler». 

Cet homme d'affaires estime 
que l'indépendance du Québec se 
fera le jour où deux partis souve-
rainistes évolueront au Québec. 
«Mais surtout, souligne-t-il, il 
faut gagner le prochain référen-
dum sur la question constitution-
nelle.» • 

Sondage SOM : non au péage au poids 
des rebuts 
toyens «tout à fait» favorables à 
l'idée ne sont pas légion (16 p. 
cent); dans la catégorie «assez fa-
vorable », on trouve la même pro-
portion, tandis que 12 p. cent se 
disent «peu favorables» et 52 
pour cent, «pas du tout favora-
bles». Ainsi, 64 p. cent des répon-
dants s'inscrivent dans le camp 
général du Non et 32 p. cent dans 
le celui du Oui, tandis que quatre 
p. cent sont indécis. 

Le responsable du sondage, M. 
Jean Bayard, affirme qu'il s'agit là 
d'une opposition «très nette». 

Fait à signaler, les personnes 
dont le revenu annuel est supé-
rieur à 55 000 dollars se déta-
chent des autres: elles sont très 
favorables à la tarification au 
poids (63 p. cent contre 37)! Les 
personnes dont le revenu se situe 
entre 15 000 et 25 000, elles, lui 
sont défavorables (60 p. cent con-
tre 37). 

La scolarité et la région ne sem-
blent pas avoir grande importan-
ce, mais les personnes âgées sont 
décidément contre cette idée 
nouvelle: 72 p. cent n'y sont «pas 
du tout favorables», contre seule-
ment 47 p. cent d'opposition par-
mi les personnes plus jeunes. D 

La Cour suprême rejette 
la requête d'une autochtone 
Presse Canadienne 

QUEBEC 

• La Cour suprême a rejeté hier 
la demande d'appel d'Elizabeth 
Vincent, cette autochtone du Vil-
lage-des-Hurons, près de Québec, 
qui contestait son arrestation 
pour trafic de cigarettes, en août 
1988, dans la partie canadienne 
de la réserve d'Akwesasne, près 
de Cornwall, en Ontario. 

Le plus haut tribunal du pays 
réfute ainsi l'argument de la mar-
chande de tabac, qui alléguait 
que la loi permet aux autochtones 
de traverser la frontière sans 
payer les droits de douanes. 

Eliza.>eth Vincent, qui mène 
une véritable croisade juridique 
contre la fiscalité canadienne et 
québécoise, avait été arrêtée le 28 
août 1988. L'agent Denis Cons-
tant, de la Gendarmerie royale du 

Canada, avait trouvé 60 030$ en 
argent comptant et du tabac 
d'une valeur de 1680$ à bord de 
sa fourgonnette. 

Ce n'était qu'un épisode dans 
sa bataille contre l'Etat. Depuis 
1988, la GRC a saisi pour 
300 000$ de cigarettes chez Eliza-
beth Vincent, qui dit avoir dé-
pensé 235 000$ pour se défendre 
en cour. En outre, Revenu Qué-
bec réclame 1,3 million à la com-
merçante du Village-des-Hurons 
pour taxes impayées. 

Elizabeth Vincent avait été 
trouvée coupable de possession 
de marchandise illégalement im-
portée au Canada le 16 août 1991, 
en Cour provinciale de l'Ontario. 
Le 22 janvier 1993, la Cour d'ap-
pel de l'Ontario rejetait sa de-
mande d'appel. Elle déposait un 
autre appel le 17 mars dernier, en 
Cour suprême cette fois. 

Le PO ne voit pas en Johnson une menace 

La quotidienne à trois chiffres 65a 
. Tirage d'hier 

à Quatre chiffres 2710 
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ANDRÉ BELLE MARE 
de la Presse Canadienne 

SAINT-HILARION 

• La candidature du président du 
Conseil du trésor, Daniel lohn-
son, à la succession de Robert 
Bourassa au poste de premier mi-
nistre n'impressionne guère le 
chef de l'opposition, Jacques Pari-
zeau, et ne semble pas susciter 
chez lui la crainte d'un éventuel 
adversaire redoutable. 

«Chaque fois qu'un gouverne-
ment est frappé par l'usure du 
pouvoir et qu'il voit ses chances 
amoindries de remporter l'élec-
tion, la tentation est forte de rem-
placer le chef par une nouvelle fi-
gure qui, normalement, ne dure 
pas (longtemps). 

«Prenez Kim Campbell», a 
commenté hier M. Parizeau, qui 
aurait pu ajouter le nom du pro-
pre frère de Daniel lohnson, Pier-
re-Marc, qui n'a pas occupé la 
fonction de premier ministre plus 
de deux mois après son élection à 
la direction du Parti auébécois, le 
29 septembre 1985, alors au pou-
voir lui aussi depuis neuf ans. 

Les libéraux de Robert Bouras-
sa devaient chasser du pouvoir le 
PQ et son nouveau chef au scru-
tin du 5 décembre 1985. 

Le leader péquiste a passé la 

journée d'hier dans la circons-
cription de Charlevoix, dans le 
cadre de sa campagne électorale 
de soutien au Bloc québécois. Il a 
confié à la Presse Canadienne ses 
réflexions sur celui qui devrait 
normalement devenir son princi-
pal adversaire politique. 

«Pour moi, Daniel (ohnson re-
présente une personne qui a par-
ticipé à ce manque de performan-
ce (économique) du gouverne-
ment l ibéral, qui a géré les 
dépenses publiques de manière à 
empêcher toute forme d'action 
efficace. 

« Il apporte avec lui deux ans et 
demi d'absence de réaction à la 
récession alors que les dépenses 
publiques ont augmenté plus vite 
que l'inflation et que le nombre 
des fonctionnaires a augmenté de 
huit pour cent en quatre ans en 
dépit d'une politique de gel des 
fonds. 

«M. (ohnson s'est assis sur la 
marmite et a refusé d'agir avec le 
résultat qu'il a empêché des ini-
tiatives de collègues», a expliqué 
le chef souverainiste. 

Ce dernier voit au moins un as-
pect positif dans l'entrée en scène 
de M. lohnson : son option cons-
titutionnelle. 

«Au moins, avec lui, il n'y aura 
plus d'ambiguïté: il est résolu-

ment fédéraliste, c'est clair. M. 
lohnson a choisi son pays et il n'y 
a pas de mal pour quelqu'un de 
choisir son pays. Moi aussi je l'ai 
fait. 

«On saura à qui on a affaire. Ce 
qui fait le plus de tort c'est le va-, 
gue, le manque d'orientation, la 
langue de bois», a ajouté M. Pari-
zeau qui, comme plusieurs com-
mentateurs, a souvent reproché 
au premier ministre Bourassa de 
tergiverser et de flirter avec les 
nationalistes québécois quand 
cela pouvait tourner à son avan-
tage. comme après l'échec de 
l'Accord du lac Meech. 

Des autographes 
Comme il l'avait indiqué au dé-

but de la campagne, le chef du 
PQ s'est rendu hier dans une au-
tre petite localité qui n'a pas l'ha-
bitude de la grande visite politi-
que. Accompagné par sa femme 
Lisette Lapointe, sa secrétaire de 
presse et le candidat péquiste de 
Charlevoix, Rosaire Bertrand, M. 
Parizeau a commencé la journée 
par un saut à Petite Rivière Saint-
François, un magnifique village 
de 800 habitants blotti aux pieds 
des montagnes, le regard vers le 
fleuve Saint-Laurent, situé à une 
vingtaine de kilomètres à l'ouest 
de Baie Saint-Paul. 

Il s'est agi cependant d'une 

bonne visite touristique pour le 
groupe, et non pas en vue d'une 
récolte de votes, puisqu'il n'y 
avait personne d'autre que des 
bout d'ehoux pour entourer mon-
sieur et madame Parizeau à l'éco-
le primaire. 

Pendant la récréation, dans la 
cour, plusieurs jeunes ont tendu 
crayon et bout de papier pour y 
recueillir leurs signature. On a 
ensuite eu droit à une visite gui-
dée de l'école par le directeur. 

«C'est la première fois que ça 
m'arrive (de signer des autogra-
phes)», s'est exclamée Lisette La-
pointe, toute ravie d'une telle at-
tention de la part de la petite 
marmaille. 

Peu avant midi, M. Parizeau a 
participé à une tribune téléphoni-
que sur les ondes de la radio com-
munautaire de Saint-Hilarion. Il 
a reçu un bel accueil de la part 
des auditeurs, qui lui ont adressé 
des questions sur le rôle des éven-
tuels députés du Bloc québécois à 
Ottawa et leur utilité pour le 
Québec, sur le sort du régime ca-
nadien des pensions de vieillesse 
ou de l'assurance-chômage dans 
un Québec devenu souverain, sur 
le système politique qu'adopte-
rait un Québec souverain. 

Aujourd'hui, le leader souve-
rainiste fait campagne au pays de 
Brian Mulroney, Baie-Comeau. 
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Les plaintes 
touchant le 
remorquage 
entendues 
en cour 
municipale ? 
JIAN-PAUl SOULIK 

• D'ici deux semaines, la cour mu-
nicipale de Montréal sera en mesu-
re de traiter les cas de plaintes 
d'automobilistes à rencontre des 
entreprises de remorquage «à vos 
frais». Plus de deux cent (200) 
plaintes sont actuellement en sus-
pens. 

Le procureur de la couronne à la 
cour municipale chargé des infrac-
tions relatives aux règlements mu-
nicipaux, Me René Boucher, n'a 
pas voulu donner de détails, dési-
rant organiser son système de 
preuve. «Le règlement 7592 de la 
Ville de Montréal n'a jamais été in-
validé, même si la cause a été por-
tée devant les intances supérieu-
res», a-t-il dit. 

Me Boucher s'est dit cependant 
fort surpris d'apprendre de La 
Presse que l'abbé lean-CIément 
Rainville, de Valleyfield, qui s'était 
fait refiler une facture de 122,40$ 
le 1er mai 1993, en sortant du 
Gesù, n'avait pas pu porter plainte 
en cour municipale. 

L'abbé s'est fait dire par un poli-
cier et un fonctionnaire de la cour 
municipale que «le maire Jean 
Doré s'était débarrassé de lui et de 
l'ex-sénateur Castonguay en disant 
que les victimes de Remorquage 
québécois à vos frais pouvaient 
s'adresser à la cour municipale de 
Montréal pour obtenir justice». 

Une autre victime de Remorqua-
ge québécois à vos frais, Mme 
Louise Dufour, de l'île des Soeurs, 
s'est vu refuser elle aussi le droit de 
porter plainte au poste 33. «|'ai 
rapporté l'incident à la police 
(Constable (oanette du poste 33). 
Celui-ci m'a informé cju'à moins de 
dommages pour méfaits....la police 
n'enregistrait même pas les plain-
tes... » 

Le procureur de la couronne, Me 
Boucher, s'est dit fort surpris de 
cette réponse: «Sur le lot de plus 
de 200 plaintes que j'ai sur mon bu-
reau, j'en ai reçu plusieurs du poste 
33». 

On se souvient que lorsque l'ex-
sénateur Castonguay s'est fait enle-
ver sa voiture en face de l'Hôtel In-
ter-Continental, il avait fait publier 
une lettre outrée dans La Presse. Le 
maire Jean Doré avait saisi l'occa-
sion pour s'en prendre à «des prati-
ques qui sentent le racket, qu'il 
faut dénoncer». (La Presse, 21 sep-
tembre) 

De son côté M. André Lavallée 
du Comité exécutif de la Ville de 
Montréal , déclarait que « les 
automobilistes lésés peuvent porter 
plainte à la Ville et leur cas serait 
réglé en Cour municipale, ou aller 
à l'Office de protection du consom-
mateur». 

Le règlement municipal 7592 de 
la Ville de Montréal stipule que les 
frais réclamés pour le remorquage 
de véhicules en stationnement in-
terdit ne peuvent axcéder 50$, 
qu'on ne peut demander plus de 
10$ pour le remisage, qu'une affi-
che mesurant au moins 50 cm car-
rés et expliquant les conditions 
d'utilisation du stationnement doit 
être installée à chacune des en-
trées, et que le remorquage ne doit 
pas être effectué sur une distance 
de plus de 5 km... etc. 

«D'ici deûx semaines, a dit Me 
Boucher, nous aurons décidé de la 
façon de procéder dans ce genre de 
cause». Les nombreuses victimes 
de remorquages sauront alors à qui 
elles doivent s'adresser pour se fai-
re rendre justice. 

Avec un 
grain de sel, 
CILLES GAUTHIER 

• Qui osera encore accuser l'administra-
tion Doré de négliger les services de base 
aux citoyens? Dès hier matin, les Tra-
vaux publics commençaient l'épandage 
de sel sur le trottoir de la rue Saint-An-
toine qui longe le Champ-de-Mars, der-
rière l'hôtel de ville. 

Certains ont estimé que le 14 octobre, 
c'est un peu tôt, surtout que la météo an-
nonçait pour hier un ciel ensoleillé et 
une température de dix degrés. 

Vérification gustative faite, il s'agissait 
pourtant bien de chlorure de sodium (du 
sel, quoi) et la large bande de fondant, 
aux bords bien découpés, laissée par 
l'épandeuse prouvait qu'il s'agissait 
d'une opération récente et non d'un trot-
toir qui n'avait pas été balayé depuis la 
fin de l'hiver. 

L'explication? La Ville avait oublié de 
fermer le système d'arrosage automati-
que des pelouses du Champ-de-Mars, qui 
a fonctionné de I heure à 6 h 30 dans la 
nuit de mercredi à jeudi. La température 
a baissé sous le point de congélation et 
les Travaux publics sont venus au se-
cours des fonctionnaires matinaux qui 
dérapaient. 

Des dinosaures dans l'Ile Notre-Dame 
et aussi un cinéma Omnimax 
GILLES GAUTHIER 

• Le comité exécutif de Montréal dépo-
sera au conseil municipal lundi prochain 
l'entente prévoyant l'installation d'un 
«dinasaurfum» dans l'ancien pavillon 
du Québec d'Expo 67, dans l'ile Notre-
Dame, et d'un cinéma Omnimax dans 
une partie de l'ancien pavillon du Cana-
da. 

Les Productions Dinasaurium Inc., qui 
recevront des prêts des gouvernements 
fédéral et provincial, paieront un loyer 
de 500$ par an à la Ville pour l'ancien 
pavillon du Québec en vertu d'un bail 
emphytéotique d'une durée de 20 ans 
qui sera soumis au conseil. Il prévoit que 
la compagnie rénovera le bâtiment à ses 
frais et à un coût minimal de 5,1 mil-
lions. 

Le pavilon du Canada, ou ce qui en 
reste, sera également rénové par les pro-
moteurs, oui ont conclu un bail commer-
cial avec I obscure Société de l'île Notre-
Dame (S1ND). Le loyer s'élèvera à 

50000$ la première année et 100000$ 
pour les années subséquentes. Ce bail ne 
serait pas déposé au conseil parce que, 
explique-t-on, la SIND est un organisme 
à but non lucratif indépendant de la 
Ville. Elle organise pourtant ses activités 
dans des installations qui appartiennent 
à la municipalité, qui contribue large-
ment à ses budgets annuels. 

L'entente prévoit, affirme-t-on, des in-
vestissements totaux de 16 millions et la 
création de 277 emplois directs et les tra-
vaux au pavillon du Québec devront être 
terminés, selon un document municipal, 
«au plus tard le 15 mars 1994». 

On ajoute que ces travaux « ne devront 
pas changer l'aspect extérieur du bâti-
ment et notamment ne pas le coiffer de 
palmiers et ne pas en faire sortir une 
pointe de rocher». 

La Commission d'initiative et de déve-
loppement économiques de Montréal 
(C1DEM), organisme municipal, a re-
commandé de ne faire payer qu'un loyer 
minimal pour le pavillon du Québec à 

cause du «risque élevé associé au déve-
loppement d'un attrait touristique par 
un organisme à but lucratif et sur un site 
éloigné du centre de Montréal». 

L'administration soutient que les seuls 
coûts assumés par la Ville s'élèveront à 
40000$ pour le raccordement du Dina-
saurium au système central d'alimenta-
tion électrique de l'île Notre-Dame. 

Elle affirme aussi que la rénovation 
des deux bâtiments, qui étaient voués à 
une éventuelle démolition à cause de 
leur mauvais état, rapportera 500000$ 
en taxes à la Ville à chaque année. 

Elle ajoute que la SIND récoltera an-
nuellement 150000$ en revenus de sta-
tionnement. On expliquait hier qu'il y a 
environ 250 places de parking derrière le 
casino et 500 
da. 

près du pavillon du Cana-

On ne sait pas si les deux pavillons se-
ront aménagés simultanément et si 
l'aménagement du Omnimax remettra 
en question l'Imax du Vieux-Port. 

employés 
PHOTO SYLVAIN GAUVREAU. collaboration spéciale 

Mort violente d'un jeune homme 
associé à des motards: meurtre o 
JIAN-PAUL Cl 

• La mort de Kenneth Jolly, un individu 
de 33 ans qui a déjà côtoyé un groupe de 
motards (le Mirage du Nord), est-elle at-
tribuable à un meurtre ou à un suicide? 

Le lieutenant-détective Marc Deniers, 
responsable de la section des crimes ma-
jeurs de la Sûreté municipale de Laval, et 
ses hommes cherchaient toujours la ré-
ponse, tard hier soir. 

« Je ne parle pas de suicide, ni de meur-
tre pour le moment. l'attends, nous en 
avons encore pour longtemps avant d'en 
savoir plus», a déclaré le lieutenant-dé-
tective Deniers. 

A 2 h08 hier matin, un opérateur du 9-

1-1 de la police de Lavai recevait un ap-
pel l'informant qu'un homme s'était sui-
cidé au 5, rue Becquet, dans le quartier 
Sainte-Rose. L'opérateur a tenu son in-
terlocuteur en ligne afin de pouvoir loca-
liser la provenance de l'appel. 

Il venait d'une résidence du quartier 
Duverany. Pendant que des policiers 
étaient dirigés rue Becquet d'autres 
l'étaient à la maison où l'appel avait été 
fait. 

Rue Becquet, les agents ont trouvé le 
corps d'un homme, une balle dans la 
bouche et une arme de petit calibre près 
de lui. 

Dans la maison du quartier Duvernay, 
secteur situé complètement à l'est de 
Sainte-Rose, il y avait quatre hommes. 

«Us ont été conduits au poste où leurs 
déclarations ont été recueillies. Far la 
suite, les policiers ont constaté qu'aucu-
ne ne concordait. Les quatre individus 
sont encore au poste», a déclaré en soi-
rée le sergent Gabriel Lachapelle. 

Sur la scène de la découverte du corps, 
les policiers ont relevé des taches de sang 
qui se trouvaient à l'extérieur du périmè-
tre que l'on observe normalement dans 
le cas d'un suicide. 

11 est aussi établi qu'au moment de la 
découverte, la mort remontait à plu-
sieurs heures. Probablement en après-
midi de mercredi. 

11 pourrait y avoir eu manipulation du 
corps, mais rien n'indique pour le mo-
ment que Jolly ait été tué ailleurs que 
dans cette maison qu'il venait de louer. 

Guerres de gangs: un directeur d'école suggère 
de mieux surveiller les abords des écoles 
BRUNO BISSON 

B Le directeur de l'école secondaire 
Saint-Luc de Montréal, la plus multieth-
nique du territoire, estime que la loi du 
silence régnant chez les adolescents, 
doublé d'un manque de surveillance près 
des maisons d'enseignement, rendent la 
vie plus facile aux gangs qui harcèlent les 
élèves jusque dans les cours d'école. 

Dans la foulée des événements vio-
lents qui se sont produits au cours des 
.derniers jours à l'école secondaire Ca-
lixa-Lavallée, de Montréal-Nord, et au 
Collège Français, dans le quartier Mile 
End, le directeur )ean Morin a déploré, 
hier, lors d'un entretien avec La Presse, 
qu'on accorde plus d'attention aux lieux 
des incidents qu'aux acteurs qui en sont 
les responsables. 

«Dans tous les cas, a-t-il noté, les 
agresseurs ne fréquentent pas l'école où 
surviennent ces incidents. Si les jeunes 
des gangs viennent régler des comptes 
dans les cours d'école, c'est qu'ils savent 
qu'il leur est plus facile d'y passer ina-
perçus et que les gestes qu'ils posent re-
çoivent plus de publicité. » 

A 
/ Plus de 80 p. cent des quelque 1 500 
éleves qui fréquentent son école sont 
d'origine ethnique. Dans cette école se-
condaire situ£ë dans le quartier Notre-
Dame-de-Gràce, 92 ethnies différentes 
sont représenta 

Si l'on pourra\ croire que Saint-Luc 
constitue de ce fai\un terreau idéal pour 
les affrontement^{nterraciaux entre 

gangs de jeunes, il n'en est pourtant rien. 
Depuis trois ans qu'il dirige cette école, 
M. Morin n'a eu à déplorer aucun inci-
dent du genre, avant le 29 septembre 
dernier. 

Ce matin-là, explique-t-il, «trois ou 
quatre jeunes étrangers à l'école se sont 
présentés, au moment où arrivaient les 
autobus d'écoliers, et ont agressé un des 
nos élèves. L'origine de cette histoire 
n'avait rien à voir avec l'école Saint-Luc, 
mais il est évident que les agresseurs ont 
profité de l'arrivée des autobus, pour 
pouvoir s'infiltrer plus facilement.» 

L'élève agressé n'a subi que des blessu-
res mineures. Quelques heures plus tard, 
toutefois, à l'intérieur d'une salle de 
cours, une enseignante a malencontreu-
sement été frappée à un oeil par un étu-
diant qui voulait s'en prendre à un autre. 
Comme ces étudiants sont de la même 
origine ethnique (non précisée) que la 
victime et les agresseurs du matin, on a 
d'abord cru que les deux incidents 
étaient liés. Des doutes ont depuis été 
soulevés sur ce point. 

Même si l'enseignante de l'école Saint-
Luc n'a pas été blessée intentionnelle-
ment, les deux étudiants concernés ont 
été déplacés vers d'autres écoles. 

«L'incident est regrettable, a admis le 
président du syndicat des enseignants de 
l'école Saint-Luc, M. Robert Desrosiers, 
mais il est faux de croire qu'il est surve-
nu parce que nous avons des problèmes 
de gangs. Le milieu de l'école n'est pas 
violent, mais la société qui l'entoure, en 
revanche, l'est.» 

Le 8 octobre dernier, des jeunes d'un 
gang haïtien ont agressé des étudiants de 
l'école Calixa-Lavallée sur l'heure du 
midi, sur un terrain de jeu adjacent à 
l'institution. Armé d'une machette, un 
des agresseurs a blessé trois jeunes à la 
tête avant que ceux-ci se réfugient à l'in-
térieur de l'école. 

Mercredi, un conflit latent entre deux 
bandes de jeunes s'est déplacé au Collège 
Français, une école privée de Montréal 
offrant aussi des cours de niveau collé-
gial. Menacé par une demi-douzaine de 
jeunes d'une bande rivale, un adolescent 
de 15 ans aurait fait appel à son frère et 
aux amis de celui-ci pour venir le défen-
dre. L'altercation, accompagnée de 
coups de feu, a fait un blessé et a mené à 
trois arrestations. 

Dans ces deux cas, comme dans le cas 
de l'école Saint-Luc, les agresseurs ne 
fréquentaient pas les institutions où les 
incidents se sont produits. C'est ce qui 
fait dire au directeur Morin qu'il «faut 
envoyer un message clair à ces gangs, 
qu'ils sachent qu'ils ne seront pas tolérés 
aux abords des écoles». 

Récemment, le directeur de Saint-Luc 
a suggéré à l'Association des directeurs 
d'école de la CÉCM qu'on implante des 
systèmes de surveillance pour prévenir 
ce type d'incident qui selon M. Morin, et 
à cause de la publicité qu'ils entraînent, 
«vont nous faire faire un bond de 10 ans 
en arrière». 

La Presse n'a pu joindre, hier, le prési-
dent de l'Association des directeurs 
d'école pour connaître l'état de ce dos-
sier. 
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L'EXPRESS 
D U M A T I I V I 

PROCÈS COSSET 

• C'est un avocat de Trois-Rivières, 
Me (acques Trudelf qui représente-
ra le Procureur général du Québec 
lors du nouveau procès de l'ex-
agent Allen Gosset, du service de 
police de la Communauté urbaine 
de Montréal, qui se tiendra en jan-
vier prochain. Me Trudel est sub-
stitut en chef adjoint du Procureur 
général pour le district judiciaire 
de Trois-Rivières. Le 9 septembre 
dernier, la Cour suprême du Cana-
da a ordonné la tenue d'un nou-
veau procès dans le cas de l'ex-poli-
cier Gosset, accusé d'homicide in-
volontaire coupable relativement à 
la mort d'Anthony Griffin, abattu 
d'un coup de feu le 11 novembnre 
1987, à Monréal. Me Trudel a déjà 
été appelé à occuper en poursuite 
dans le dossier impliquant l'ex-juge 
Claude Léveillé, trouvé dans une 
maison de débauche. 

SAISIES DE DROGUES 
• La Sûreté du Québec a saisi mer-
credi pour 600000$ de marijuana, 
à Saint-Luc, sur la Rive-Sud de 
Montréal. Deux hommes ont été 
arrêtés; ils ont été accusés hier de 
trafic de stupéfiants. Les enquê-
teurs avaient entamé leurs recher-
ches quelques semaines plus tôt ; el-
les les ont conduits à une résidence 
de la rue Courcelle, à Saint-Luc. Ils 
ont ainsi saisi 41 kilos de «pot». 
Par ailleurs, la SQ a saisi le même 
jour à Montréal, dans une résiden-
ce de la rue Joiiette, 110 plants de 
cannabis, 370 grammes de marijua-
na et 25 grammes de psylocybine 
(champignons magiques), le tout 
d'une valeur de 20000$. Un man-
dat d'arrestation a été émis contre 
le résidant des lieux qui était ab-
sent au moment de la visite des po-
liciers. 

AJOURNEMENT DU PROCÈS 
DE CYNO VIGLIOTTi 
• Le procès de Gyno Vigliotti n'a 
pas repris hier comme prévu, au 
palais de justice de Montréal, et 
sera ajourné jusqu'au 25 octobre. 
Hier, la cause du jeune homme de 
23 ans, accusé de trois meurtres 
commis les 28 et 29 août 1992, à 
Rosemère et à Boisbriand, n'a pu se 
poursuivre, l'avocat de la défense, 
Me Michel Lussier, étant absent 
pour cause de deuil (il s'absentera 
encore lundi). D'autres événements 
contribuent aussi à ce délai prolon-
gé. Aujourd'hui, les avocats doi-
vent suivre un cours sur le nouveau 
Code civil. Et enfin, la semaine 
prochaine, le juge Jean-Guy Boi-
lard, qui préside le procès, sera à 
Hull à compter de mardi, pour as-
sister à l'assemblée annuelle des ju-
ges de la Cour supérieure. 

SÉCURITÉ DES PIÉTONS 
• Le service de police de la CUM 
s'associe pour la quatrième année à 
la Société de l'assurance-automobi-
le du Québec pour lancer une opé-
ration sur la sécurité des piétons. 
Le but de cette campagne, qui se 
tient jusqu'au 30 octobre, est de 
leur rappeler certaines règles du 
Code de la sécurité routière et ainsi 
diminuer le nombre d'accidents de 
la circulation impliquant des pié-
tons. Lorsqu'un policier démarque-
ra une infraction de la part des pié-
tons et des automobilistes, il inter-
viendra et, de plus, remettra un 
dépliant sécuritaire aux personnes 
concernées. En 1992, un total de 
1392 piétons ont été blessés dans 
des accidents et, de ce nombre, 35 . 
ont été heurtés mortellement. 

• 

CONFÉRENCE SUR L'ALCOOL 
AU VOLANT 
• Du 17 au 20 octobre aura lieu~ 
une importante conférence nord-
américaine sur l'alcool au volant, . 
phénomène qui est à l'origine de 
40 p. cent des accidents mortels et 
de 15 p. cent des accidents avec 
blessés au Québec. Organisée par 
l'Association québécoise du trans-
port et des routes (AQTR), cet évé-
nement, une première au Québec, 
permettra, d'une part, de faire le 
point sur l'ensemble des connais-
sances concernant la conduite en 
état d'ébriété et, d'autre part, 
d'identifier et de développer des 
avenues susceptibles d'améliorer 
les interventions en matière de 
contrôle de ce phénomène, qui oc-
cassionne annuellement au Québec 
des coûts sociaux de plus de 5001 
millions de dollars. 

HALLOWEEN UNICEF AU 
CENTRE-VILLE 
• Sur fond de scène d'un village de 
sorcières, une foule d'activités se 
dérouleront au square Phillips, du 
27 au 31 octobre. On tiendra no-
tamment un atelier de décoration 
de citrouilles animé par la socière 
Melyannataur et sa complice la 
dragonneJ^jutabelle, où les jeunes 
de tout âge pourront donner libre 
cours à leur imagination en déco-
rant, sur le site, la citrouille de leur 
choix. 
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L'assainissement du St-Laurent est en bonne 
voie de réalisation sauf dans l'Est de Montré 

Des dizaines d'animaux du Parc 
Safari, frappés de tuberculose, 
devront être abattus et 1991 ) et sur l'évolution des te-

neurs en mercure, en BPC et en 
pesticides dans la chair des pois-
sons (entre 1976 et 1988). 

Le c o r r i d o r f luvia l c o m p t e 
12000 industries; les rapporteurs 
ont expliqué, à ce titre industriel, 
que le ministère a voulu éliminer 
les rejets contaminants de 2000 
entreprises. Ce programme, a-t-il 
indiqué, est réalisé dans 45 p. 
cent des cas ; les travaux de 12 p. 
cent des autres sont «en cours». 
Les 37 industries (parmi la cin-
quantaine des plus polluantes et 
retenues par un autre program-
me, le Plan d'action Saint-Lau-
rent fédéral-provincial), et qui 
sont s i tuées dans le secteur à 
l 'étude ( l a c Sa int -François - î l e 
d'Orléans), ont ici été comptabi-
lisées. 

La directrice de la direction des 
cours d'eau, du ministère de l'En-
vironnement du Québec, Mme 
Denise Gouin, a dit que, dans ce 
cas particulier du Plan d'action 
Saint-Laurent, environ 75 p. cent 
des rejets toxiques seront élimi-
nés (d'ici la fin de l 'année 1993) ; 
d'autres sources avaient indiqué, 
mardi dernier, que cette propor-
tion sera de quelque 85 p. cent à 
la fin de la présente année. Selon 
Mme Gouin, lorsque les papete-
ries auront réalisé leurs program-
mes de dépollution en 1995, la ré-
duction des rejets toxiques des 50 
usines sera de 91 p. cent à la fin 
de 1995. 

Les papeteries, ont dit hier les 
rapporteurs, ont réduit les char-
ges quotidiennes, entre 1981 et 

1991, de 64 p. cent (pour les ma-
tières en suspension) et de 47 p. 
cent (pour les matières biodégra-
dables) et ce « malgré une hausse 
de 17 p. cent de la production». 

Au chapitre de la contamina-
tion des poissons, il y a diminu-
tion «significative» des teneurs 
de principaux contaminants dans 
la chair des dorés, des brochets et 
des perchaudes (dans les lacs 
Sa in t -Franço i s , Saint -Louis et 
Saint-Pierre): le ministère consi-
dère que, pour ce qui concerne les 
BPC, il n'y a pas de risque pour la 
santé humaine. Mais les teneurs 
en mercure, toutefois, dans les 
dorés et les brochets dépassaient 
encore, en 1988, la norme de 0.5 
mg par kg établie pour la con-
sommation. Il faut donc encore 
être prudent et le ministère pu-
blie une édition 93 de son «Guide 
de consommation » des poissons. 

L'état général de la qualité des 
eaux, en regard de la pollution 
urbaine, lui, n'est pas facile à dé-
cr ire . Le sous-ministre adjoint 
(milieu urbain) du ministère, M. 
Denis |ean, a dit que, tout compte 
fait, la «remise en état est bien 
engagée». Cinq millards de dol-
lars environ ont été dépensés; il 
en reste deux autres pour se ren-
dre au terme du PAEQ (les usines 
d'épuration). 

Les rapporteurs indiquent que 
les traitements des usines produi-
sent une amélioration générale 
de la qualité de l'eau du fleuve. La 
qualité bactériologique «s'amé-
liore» dans le secteur Trois-Riviè-
res-Québec, comme en certains 

autres lieux, par exemple, et la 
demande biochimique en oxy-
gène, ainsi que les charges en ma-
tières organiques «sont à la bais-
se». 

Mais, dans le secteur Repenti-
gy-Tracy, on note une hausse des 
matières en suspension, notam-
ment ; le phosphore, aussi, est à la 
hausse... on croit que, pour cer-
tains contaminants, l'augmenta-
tion de la charge polluante agri-
cole et l'absence de système de 
désinfection, à l'usine de Mont-
réal sont des facteurs. Pour aug-
menter l'efficacité de l'usine de 
Montréal-Est, le gouvernement 
teste un système de désinfection à 
l'ultra-violet; le système proposé 
antér ieurement , au chlore, est 
lui-même considéré comme con-
taminateur. 

M. Jean a expliqué que les dé-
b o r d e m e n t s ( lors des grandes 
pluies) du collecteur du versant 
nord de Montréàl (relié à l'usine 
d'épuration de Montréal), dans la 
rivière des Prairies, est un facteur 
de contamination des cours d'eau 
et qu'il faudra créer des systèmes 
pour les stopper. 11 est certain, 
auss i , que l ' a b s e n c e d ' u s i n e 
d'épuration à Laval pose un grave 
problème de contamination, no-
tamment à partir des ponts Pie 
IX et Le Gardeur et explique cer-
tains des résultats des études. Le 
s y s t è m e de r a c c o r d e m e n t de 
l'intercepteur du versant sud, à 
Montréal, explique enfin M. Jean, 
n'est pas terminé; ce fait explique 
la lourdeur de la charge polluante 
à partir de l'Est montréalais. 

doive abattre d'autres bêtes du 
parc si les tests s'avèrent posi-
tifs, notamment parce que les 
mammifères at te ints ont pu 
contaminer d'autres pension-
naires du zoo avant leur isole-
ment. 

• Les programmes de dépollution 
du Québec ont notablement ré-
duit la charge des matières pol-
luantes qui se déversent dans le 
fleuve Saint-Laurent: l'assainisse-
ment du grand cours d'eau «est 
en bonne voie de réalisation». 
Toutefois les charges polluantes 
sont encore très lourdes dans les 
bassins versants de l'Est montréa-
lais, notamment ceux des rivières 
des Prairies et des Mille-fles, et il 
faudra poser des gestes énergi-
ques pour les éliminer. 

Tout compte fait, et à l'échelle 
du Québec, le programme d'assai-
nissement des eaux du Québec, 
qui a pris forme en 1978 (4,7 mil-
liards sont déjà investis), traite 
maintenant les eaux usées de 64 
p. cent de la population. 

En 1991, les 39 stations d'épu-
ration du corridor fluvial, entre 
le lac Saint-François et l'île d'Or-
léans (objet de l'étude), desser-
vaient deux millions de citoyens, 
soit 34 p. cent de la population. 
C'est dix fois plus qu'en 1977 ; de-
puis la mise en service des sta-
tions d'épuration de Longueuil et 
de Québec, au début de 1993, les 
eaux usées de 70 p. cent des per-
sonnes, dans le corr idor , sont 
traitées. 

C'est le bilan que les dirigeants 
du ministère de l 'Environnement 
du Québec ont voulu rendre pu-
blic hier. Us faisaient alors état 
d'études sur la qualité des eaux 
du fleuve (pour les années 1990 

• Au moins 79 pensionnaires 
du Parc Safari d'Hemmingford 
seront abattus d'ici une quizai-
ne de jours afin d'éviter que la 
tuberculose qui affectent cer-
tains d'entre eux ne se propage 
parmi les autres animaux du 
jardin zoologique. 

* Les experts du ministère fé-
déral de l'Agriculture qui ont 
ordonné l'élimination des ani-
maux procèdent actuellement 
à l'évaluation des bêtes afin de 
fixer la compensation à laquel-
le aura droit l'entreprise. 

Les malheurs du Parc Safari 
ont commencé au printemps 
dernier lorsque l'on a décou-
vert que la tuberculose avait 
causé le décès de deux élans du 
Cap, une espèce de grosse anti-
lope africaine aux cornes en 
forme de spirale. Environ 400 
autres animaux ont été testés 
par la suite par le ministère fé-
déral de l'Agriculture et 24 
d'entre eux ont été trouvés in-
fectés. On a aussi décelé la tu-
berculose sur deux autres ani-
maux, un bison et un bovin 
africain, qui avaient été abat-
tus pour des raisons diverses. 
D'autres cas ont aussi été jugés 
douteux. 

Si bien que les autorités du 
département québécois de la 
santé des animaux d'Agricul-
ture Canada décidèrent d'éli-
miner 79 bêtes dont 34 bisons, 
25 bovins ankoles d'origine 
africaine ainsi que plusieurs 
daims, des wapitis, des élans 
du Cap et une antilope. Selon 
la r e s p o n s a b l e du départe-
ment , la vé tér ina i re Diane 
Piette, le ministère a décidé 
d'attendre la fin des activités 
sa i sonnières du jardin zoolo-
g ique a v a n t de p r o c é d e r à 
l'abattage des animaux, ceux-ci 
ne représentant aucun danger 
de contamination pour les hu-
mains et les animaux étant mis 
en quarantaine. 

Des tests seront effectués sur 
les carcasses des animaux abat-
tus et il est possible que l'on 

Des tests de dépistage 
Ces mesures de prévention 

visent à protéger le troupeau 
de bovins du Canada qui est 
exempt de tuberculose depuis 
des années. Depuis trois ans, 
Agriculture Canada a d 'a i l -
leurs entrepris des tests systé-
matiques des 9 8 0 0 ongulés 
sauvages (bisons, cerfs de Vir-
ginie, wapitis, cerfs d'origine 
étrangère, antilopes, etc) que 
l'on retrouve dans les 500 éle-
vages privés au Québec. 

jusqu'à m a i n t e n a n t 2 0 0 0 
animaux ont été examinés et 
aucune trace de turberculose 
n'a été décelée. Ces mesures vi-
sent à éviter qu'un animal con-
taminé qui s 'évaderai t , par 
exemple, ne propage éventuel-
lement la maladie chez des po-
pulations de cerfs sauvages. 
On veut aussi éviter la conta-
mination des autres évelages 
en cas d'échange d animaux. 
Les directeurs de jardins zoolo-
giques suivent aussi la situa-
tion avec intérêt et aujour-
d'hui, en cas d'échange ou de 
vente d'un animal, on exige un 
certificat indiquant si la bête a 
passé un test de dépistage. 

. # 

En vertu d'un programme 
qui existe depuis des décen-
nies, les gouvernements fédé-
ral et provincial compensent 
une partie des pertes encou-
rues par un propriétaire lors-
que qu'un animal atteint par la 
tuberculose est abattu à des 
fins préventives. Par exemple, 
le prix d'un bovin est fixé à un 
maximum de 1800 $ mais ce-
lui celui d'un wapiti femelle 
peut atteindre 6 0 0 0 $ . Selon 
Mme Piette, en janvier pro-
chain, le ministère décidera 
par voie de règlement la com-
pensation m a x i m a l e versée 
pour toutes les espèces anima-
les susceptibles d'être contami-
nées. 

Un médecin accuse l'Hôtel-Dieu 
porte parce qu'il admettait tre 

lui fermer la 
e sidéens 

ces. À cause des lourdes contrain-
tes financières, les hôpitaux doi-
vent faire des choix de plus en 
plus difficiles. Le f inancement 
des services de santé aux sidéens 
est évidemment au coeur de toute 
la question de la répartition des 
ressources. 

Le directeur des services profes-
sionnels, le Dr Réjean Beaudet, a 
confirmé hier que l'Hôtel-Dieu 
refusait dorénavant les nouveaux 
cas de sida et exige des médecins 

q u ' i l s l i m i t e n t les admiss ions 
pour s'en tenir aux 17 lits réser-
vés pour ces malades. 

«On n'a pas le choix. Cet été, 
on a eu jusqu'à 29 et même 38 si-
déens qui éta ient hospitalisés. 
Chaque fois qu'on dépasse la Si-
mite, c'est un autre malade qui 
est pénalisé. À Montréal, l'Hôtel-
Dieu reçoit 25 p. cent des sidéens, 
ce qui est tout de même impor-
tant compte tenu des ressources.» 
Le Dr Beaudet ajoute que tous les 

• Le Dr Jean-Pierre Routy sou-
tient que l'Hôtel-Dieu de Mont-
réal refuse de lui accorder un pos-
te permanent parce qu'il a admis 
un trop grand nombre de sidéens, 
d é p a s s a n t le n o m b r e de l i t s 
autorisés pour ces malades. 

Cette affaire pose l 'épineux 
problème de l'équité des ressour-
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collecte des 
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L'ensemble (n: 959) 

Québec-métro (n:$oo) 
Montréal-métro (n:409) 

Ailleurs en province (n:250) 
mmmmmmMmmmmmmmm 

Scolarité 
6 et moins (n: 55; 
7 - 1 2 a n s (n:429) 

1 3 - 1 5 a n s (n:231) 

16 et plus (n:237) 

Revenu personnel 
Moins de 15 000 $ (n:32i) 
15 000 à 25 000 (n: 173) 

25 000 à 35 000(n: m 
35 000 à 45 000(n: 79) 
45 000 à 55 000(/7:52; 
55 000 et plus (m 36) 
NSP/NF\P(n:149) . 

Revenu familial 
Moins de 15 000 $ (n: m) 
15 000 à 25 000 (n: 135) 

25 000 à 35 000 (n: M) 

35 000 à 55 000 (n: 166) 

55 000 à 75 000 (n: 95) 

75 000 et plUS (n: 75) 
N S P / N R P (n:176) 

mmmmmmmrnmmmmÊÊmmm mm 

Ce sondage a été effectué auprès de 959 répondants joints par 
téléphone entre le 8 et le 13 octobre, le tout pour une marge 
d'erreur de 4 p. cent. Les réponses à ce sondage feront l'objet de 
la discussion i l'émission Droit de parole, animée par Anne-Marie 
Dussault, ce soir à 20 h, à Radio-Québec. 

Intographi® Lt Pusse 

Bague 
solitaire à 
diamant de 

3.03 et» 
(grossear 

réelle) 

Ifeble rabattable 
ancienne au dessus 
orné d'Incrustations 

labié de salle i manger et chaises 
style CMppendak 

COMPRENANT; Oeuvres d 'ar t , meubles de salle à manger, 
Défense d'éléphant scuïpi 

15 17 14 50 
13 18 11 54 
19 13 13 52 

18 23 10 47 2 
17 15 20 47 1 
17 15 11 53 4 
17 13 15 52 3 
18 22 7 50 3 

6 11 2 70 11 
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12 15 5 64 4 
11 15 11 59 4 
23 19 15 39 4 
21 17 12 47 3 

•HÉ mmm mmsm 

14 13 11 57 5 
15 22 10 50 3 
15 17 19 49 — 

19 19 16 43 3 
24 15 18 43 — 

38 25 1 36 — 

10 11 7 65 
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18 12 8 56 6 
18 19 4 55 4 
11 12 18 55 4 
14 18 21 46 1 
19 20 17 • 44 -

33 19 13 35 — 

10 16 6 62 6 

12 14 13 54 7 
11 15 11 56 7 
15 17 18 49 1 
22 18 10 49 1 
20 15 7 56 2 
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Des policiers n'y vont pas avec le dos de la cuiller 
J E A N - P A U L SOULIÉ 

• Reconnu coupable d'avoir utili-
sé un langage blasphématoire, in-
timidant et menaçant et d'avoir, 
par ailleurs, empêché la justice de 
suivre son cours, l'agent Robert 
Plante, matricule 33 du corps de 
police de la ville de Mascouche, 
s'est vu imposer une suspension 
de deux jours ouvrables, d'un jour 
supplémentaire pour blasphème, 
et il écope en plus d'une répri-
mande pour avoir entravé le tra-
vail d'un huissier, Sylvain Trudel. 
L'huissier tentait d'effectuer une 
saisie. Une légère erreur dans le 
libellé des brefs qu'il avait en 
main servit de prétexte à l'inter-
vention policière. Mais l 'agent 
Plante mit trop de coeur dans la 
défense du résidant de Mascou-
che visé par la saisie. 

Dans cet affrontement entre un 
représentant des forces de l'ordre 
et un auxilaire de la justice, le Co-
mité de déontologie, présidé par 
Me Jean-Guy Gilbert, considère 
que l'infraction la plus importan-
te est d'avoir empêché la justice 
de suivre son cours. Cependant, 
la ville de Mascouche n'avait à 
l'époque des faits — 9 décembre 
91 — émis aucune directive en ce 
qui a trait à l'assistance à un huis-

sier. Et cette carence a valu au po-
licier Plante une certaine indul-
gence du Comité. 

Arrestation illégale 
Dans une autre décision, le Co-

mité de déontolog ie , toujours 
présidé par Me Jean-Guy Gilbert, 
a trouvé les policiers Roger Janel-
le, matricule 529, et Patrice Du-
chesne, matricule 530, du corps 
de pol ice de Laval, coupables 
d'arrestation et de détention illé-
gales, de recours à une force plus 
grande que nécessaire pour ac-
complir ce qui leur est enjoint ou 
permis de faire, et enfin d'usage 
d'un langage blasphématoire et 
injurieux. Le tout à l'égard de 
monsieur Claude Brubach, un 
motocycliste d'origine Belge. 

M. Brubach reconnaît que le 28 
avril 1991, il a commis quelques 
zigzags avec sa moto toute neuve. 
11 reconnaît avoir tenté de semer 
ses poursuivants — une auto-pa-
trouille — puis s'être laissé ap-
procher pour accélérer à nouveau 
ensuite. Puis, il fait signe aux po-
liciers et immobilise sa moto. 

Il est alors, avant d'avoir fermé 
son moteur, projeté au sol, coincé 
sous sa moto, tabassé, visage au 
sol, et on lui passe les menottes, 
on l 'embarque dans l'auto-pa-

DES CENTAINES ET DES CENTAINES D'ARTICLES À î À VI 

INSPECTION 
Lté sara. & dimanche 
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trouille, puis il est incarcéré pour 
vol de moto. 

Un résidant du boulevard Paul-
Sauvé, Gilbert Grimard, assistait 
à la scène du haut de son balcon. 
11 entend le policier — le passager 
de l'auto-patrouille — frapper le 
motocycliste en l'appelant « m o n 
câlisse». Un peu plus tard, il en-
tend le policier déclarer: «Ferme 
ta gueule, mon tabarnak » . 

Voulant porter secours à un in-
dividu battu par un policier, il ap-
pelle le 9.1.1. Une jeune fille, 
Roxanne Lalumière, témoignera 
elle aussi, et Yvon Lafontaine, 

qui était sur son toit et a tout vu. 
Marcellin Cassidy a corroboré la 
version des autres témoins, disant 
que la scène a duré 10 à 15 minu-
tes. 

Interception justifiée, dit le Co-
mité de déontologie. Mais l'arres-
tation n'était pas justifiée, les 
papiers de M. Brubach étant en 
règle. D'autre part, la force utili-
sée a été jugée plus forte que né-
cessaire. 

L'audition sur sanction dans le 
dossier des policiers (anelle et 
Duchesne aura lieu le 18 octobre 
1993. 

Les deux fugitifs se bagarraient 
MARCEL LAROCHE 

• En cavale de-
puis plusieurs 
semaines, deux 
autres évadés 
ont été épinglés 
par les policiers 
de la CUM, en 
train de se ba-
garrer à la 
porte d'un*bar 
de danseuses 
nues du sud-
ouest de Mont-
réal ! Kirk Murray 

Même s'ils étaient armés de re-
volvers, Kirk Murray et Normand 
Evrard, deux fugitifs considérés 
comme dangereux et violents, 
n'ont o f fer t aucune résistance 
aux policiers. 

Cette double arrestation a été 
effectuée en fin de soirée mercre-
di, alors que les policiers mont-
réalais répondaient à un appel de 
routine pour une altercation à 
l'extérieur du bar « V é n u s » du 
434, boul. La fleur, à La Salle. 

À leur arrivée sur les lieux, vers 

23 h 40, les patrouilleurs du dis-
trict 21 y ont surpris trois indivi-
dus se bousculant devant l'éta-
blissement. Loin de se douter que 
deux des belligérants étaient des 
évadés de prison, ils ont aussitôt 
appréhendé le trio. 

Les policiers ont vite découvert 
que Kirk Murray et Normand 
Evrard, âgés respectivement de 
30 et 35 ans, étaient recherchés 
pour évasion. Us étaient armés 
chacun d'un revolver au moment 
de leur arrestation. 

Condamné à l ' empr isonne-
ment à perpétuité pour un double 
assassinat perpétré à Verdun en 
1983, Murray était détenu au pé-
nitencier fédéral Archambault, à 
Sainte-Anne-des-Plaines, lors-
qu'il a profité d'un congé huma-
nitaire de quelques heures, le lun-
di 9 août dernier, pour prendre la 
clé des champs. 

Evrard, un autre détenu de 
Sainte-Anne-des-Plaines qui pur-
geait une peine de quatre ans et 
demi pour vol à main armée, 
avait réussi à tromper la vigilance 
de ses gardiens le 28 août dernier, 
alors qu'il était traité à l'hôpital 
Sacré-Coeur, à Cartierville. 

Un écolier tué par une voiture 
MARCRL LAROCHE 

• Un écolier de 13 ans a perdu la 
vie et un automobiliste de 21 ans 
a été grièvement blessé dans deux 
accidents de la circulation surve-
nus hier matin, dans la région 
métropolitaine. 

Les po l i c i e r s se sont tout 
d'abord rendus, un peu avant 8 h, 
à l ' intersection du boulevard 
Saint-Michel et de la rue Beau-
bien, à Rosemont, où un garçon-
net venait d'être renversé par une 
automobile. 

L'automobiliste circulant en di-
rect ion sud sur le bou l evard 
Saint-Michel aurait soudaine-
ment aperçu le jeune piéton tra-
versant l'intersection en ignorant 
les feux de circulation. Malgré 
des manoeuvres de dernière se-
conde, il n'a pu éviter l'impact. 

Transporté d'urgence à l'hôpital, 
l'enfant avait déjà succombé à ses 
blessures. 

Par ailleurs, un automobiliste a 
échappé de justesse à la mort 
après être demeuré prisonnier 
dans les débris tordus de son vé-
hicule écrabouillé sous le poids 
d'un camion-remorque. L'acci-
dent qui a grandement pertubé la 
circulation s'est produit en pleine 
heure de pointe, vers 8 h hier ma-
tin, sur l a . vo i e de service de 
l'autoroute 40, à la hauteur du 
boulevard Hymus, à Dorval. 

Le camionneur roulant en di-
rection est aurait accroché au pas-
sage la partie supérieure du via-
duc surplombant la voie rapide. 
Sous la violence de l'impact, le 
conducteur aurait perdu le con-
trôle du mastodonte qui a versé 
sur le côté, écrasant du même 
coup une Toyota conduite par un 
jeune homme de 21 ans. 

FONDATION 
DES MALADIES 

DU COEUR 
DU QUÉBEC 

La Fondation désire rendre hommage 
à la mémoire de tous ceux et celles qui 
lui ont laissé à leur décès des sommes 
destinées à poursuivre la lutte 
engagée contre les maladies cardio-
vasculaires. 
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Caisse St-François d'Assise: retraite prématurée pour le directeur 
La Fédération des caisses pop de Montréal assure qu'il n'y a pas eu blanchiment d'argent lié à la drogue ou à la prostitution 
ANDRt f NOËL 

• Le directeur général de la caisse 
populaire Saint-François d'Assi-
se, Pierre Bluteau, prend une re-
traite prématurée à la suite d'une 
controverse autour du blanchi-
ment d'argent. 

Le départ de M. Bluteau a été 
décidé par le conseil d'adminis-
tration de cette caisse de l'est de 
Montréal, mercredi soir, à la sug-
gestion de la Fédération des cais-
ses populaires de Montréal et de 
l'ouest du Québec. , 

«Compte tenu du climat de tra-
vail qui régnait à la caisse, et sa-
chant que certaines personnes as-
sociaient ce climat au directeur 
général, on a conclu qu'il valait 

mieux que M. Bluteau prenne sa 
retraite cet automne», a dit hier 
Bruno Morin, vice-président de la 
fédération. 

M. Morin refuse toujours de di-
vulguer le rapport de l'inspection 
interne. Mais, assure-t-il, « i l n'y a 
pas eu de blanchiment d'argent 
lié à la drogue ou à la prostitu-
t ion». Le blanchiment se faisait 
plutôt pour des raisons de fraude 
fiscale. 

M. Bluteau, âgé de 54 ans, 
prendra sa retraite après l'assem-
blée annuelle de !a caisse Saint-
François d'Assise, prévue en dé-
cembre. Il devait normalement la 
prendre en avril. 

« Il y a eu une erreur, qui a fait 
l'objet d'une enquête, a indiqué 
M. Bluteau. De l'évasion fiscale a 

été découverte, mais rien de plus. 
Si j'étais malhonnête, je serais 
parti d'ici depuis longtemps.» 

Alors, pourquoi accepter de 
partir maintenant à la retraite? 
« l e suis très satisfait du règle-
ment qu'on m'a offert, répond-il. 
Dans ces conditions, ça ne me dé-
range pas du tout de partir.» 

Témoins gênants 
Toute l'affaire a été déclenchée 

par une dénonciation d'une em-
ployée de la caisse, Françoise La-
chapelle, qui avait assisté à des 
transactions louches. Mme La-
chapelle a collaboré aux enquêtes 
de la GRC et de l'inspecteur en-
voyé par la Confédération des 
caisses populaires. Son poste a 
par la suite été aboli. D'autres 

employées ont dû aussi quitter la 
caisse. 

Dans une lettre adressée à la di-
rection du Mouvement Desjar-
dins, Michel Bourdon, député pé-
quiste de Pointe-aux-Trembles, 
aff irme que «ces personnes ont 
été congédiées pour plusieurs mo-
tifs, dont le principal est qu'elles 
ont été des témoins gênants». 

La caisse Saint-François d'Assi-
se refuse toujours de reprendre 
Mme Lachapelle. Sa cause, a sou-
ligné M. Bluteau, doit être enten-
due le 1er décembre à la Commis-
sion des normes du travail. 

Des employées de la caisse ont 
cependant envoyé une lettre à La Presse, signée par 19 d'entre elles, 
où elles exigent que « M m e La-
chapelle démissionne, ainsi que 
sa petite troupe de supporters». 

«El le (Mme Lachapelle) sème 
la terreur entre les caissières en 
leur disant qu'elles sont mena-
cées de perdre leur emploi parce 
qu'elles ont été mêlées aux tran-
sactions d'échange de billets», a-
joute la lettre. 

Mme Lachapelle s'était plainte 
officiellement d'avoir été obligée 
par ses supérieurs de faire des 
transactions douteuses. Elle a dû, 
notamment, échanger des centai-
nes de petites coupures contre des 
billets de 1000$, sans que les 
transactions soient dûment enre-
gistrées. 

L'été dernier, elle a eu la sur-
prise de voir que deux clients de 
la caisse avaient été arrêtés et ac-
cusés de trafic de drogue, à la sui-

te d'une importante saisie de has-
chisch à Sorel. 

Michel Gosselin, le policier de 
la Gendarmerie royale du Canada 
qui avait le premier fait enquête, 
a cependant a f f i rmé au cours 
d'un entretien que les transac-
tions anormales qu'il avait obser-
vées alors étaient liées à l'évasion 
fiscale, et non à la drogue. 

Le sergent d'état-major Yvon 
Gagnon, affecté aux crimes éco-
nomiques à la GRC, a expliqué 
que des gens peuvent vouloir des 
billets de 1000$ pour une foule 
de raisons: pour les placer dans 
des coffrets de sûreté, pour les 
transporter vers d'autres pays, ou 
encore pour acheter des stupé-
fiants. 

Chantai Brière avait subi les pires sévices 
SAINT-JÉRÔME 

• Raymond Latour a éclaté en 
sanglots, hier, après avoir raconté 
que le 26 novembre dernier, à 
5 h 30, il avait embrassé sa con-
jointe encore endormie, Chantai 
Brière, avant de se rendre à son 
travail, tout en lui rappelant à 
l'oreille qu'elle recevait un visi-
teur à 10 h pour la vente de leur 
maison. 

Il paraissait si mal en point que 
le juge Robert Flahiff a demandé 
qu'on lui apporte un fauteuil et 
un petit micro à fixer à son chan-
dail. 

C'est assis qu'il a poursuivi son 
témoignage au procès de Serge 
Archambault, accusé d'avoir as-
sassiné cette jeune femme de 24 
ans, le 26 novembre dernier. Ar-
chambault qui ne bonche pas 
dans le box de la salle RC-40 du 
palais de justice de Saint-Jérôme, 
est aussi accusé d'avoir tué deux 
autres femmes. 

M. Latour a eu un malaise 
quand le procureur de la Couron-

ne lui a montré une série de pho-
tos, dont une où on aperçoit des 
vêtements de nuit de sa conjointe 
éparpillés dans la chambre. Les 
premières minutes de son témoi-
gnage devant les 12 jurés et le 
juge Flahiff, de la Cour supérieu-
re, s'étaient très bien déroulées. 

Chantai Brière a été martyrisée 
dans son domicile située 62, 9e 
Avenue, à Deux-Montagnes. Son 
assassin lui,a mis un petit bas 
dans la bouche pour ensuite la 
bâillonner à l'aide d'un soutien-
gorge. Il lui a attaché les mains 
derrière le dos, puis les pieds à 
l'aide de fil arraché à un séchoir 
et à un fer à cheveux. 

Il a baissé ses jeans et son cale-
çon et lui a placé dans le rectum 
le manche d'un débouchoir. 

Le Dr |ean Hould, qui a prati-
qué l'autopsie sur le corps de la 
jeune femme, a souligné qu' i l 
n'avait pas pu déterminer si la 
malheureuse avait eu le rectum et 
une partie du corps per forés 
avant ou après sa mort. Il attribue 
le décès à une asphyxie causée par 
la présence d'un objet dans la 
bouche. 

L'expert pathologiste a précisé 

qu'il n'avait décelé aucune trace 
de sperme. 

Vêtements féminins 
Le meurtrier a vidé les tiroirs 

de la chambre à coucher du cou-
ple pour jeter, en désordre, tous 
les vêtements féminins par terre. 

Raymond Latour a relaté que 
vers 10 h, le jeudi matin 26 no-
vembre, il avait téléphoné chez 
lui. Chantai lui dit alors que tout 
allait bien et que l'acheteur po-
tentiel était encore dans la mai-
son. Un premier contact avait été 
établi avec cet homme la veille. 

M. Latour a rappelé plusieurs 
fois par la suite, mais il n'a jamais 
obtenu de réponse. Son répon-
deur sonnait toujours occupé. 

Inquiet, il a appelé chez la mère 
de Chantai. Vers 18 h, au mo-
ment de sa pause, il a dit à son 
deuxième employeur — il avait 
deux emplois à ce moment-là — 
qu'il n'en pouvait plus et qu'il 
s'en allait chez lui. 

En empruntant la 9e avenue, il 
vu plusieurs automobiles et un 
cordon jaune, « l 'a i immédiate-
ment pensé qu'il était arrivé quel-

que chose. Des policiers m'ont 
conduit au poste», a relaté M. La-
tour. 

Après la déposition de Ray-
mond Latour, la mère de Chantai 
Brière, Mme Huguette Roy, est 
venue expliquer devant le juge 
Flahiff qu'elle avait téléphoné à 
plusieurs reprises au domicile de 
sa fille. « 

Elle n'a jamais obtenu de ré-
ponse. Inquiète, elle a contacté la 
police municipale de Deux-Mon-
tagnes, mais son interlocuteur a 
répondu que les policiers avaient 
trop de travail et qu'ils n'avaient 
pas le temps d'aller sur la 9e ave-
nue. 

Puis, la soeur de la victime, 
Francine Brière, a expliqué au tri-
bunal que vers 17 h 30, elle avait 
accompagné sa mère au domicile 
de Chantai. Elle la devançait dans 
la maison et, entre le réfrigéra-
teur et le lave-vaisselle, elle a 
aperçu sa soeur inerte sur le plan-
cher. Elle lui a touché le bras, il 
était froid. 

Suzanne Brière a alors délicate-
ment repoussé sa mère vers la sor-
tie pour qu'elle ne voie pas la scè-
ne. 

Seggad reconnu coupable 
d'agresssions sexuelles 
LUCIE CÔTÉ 

• Mohamed Seggad a été re-
connu coupab l e h ier so ir 
d'agressions sexuelles commi-
ses sur une enfant de 10 ans, à 
l'automne 1992. 

Le jury, composé de six fem-
mes et de six hommes, a rendu 
son verdict après dix heures de 
délibérations. 

Le juge Pierre Pinard, de la 
Cour supérieure, qui préside le 
procès, a aussitôt ordonné l'in-
carcération de l'accusé. 

L'homme de 49 ans n'a pas 
bronché à l'annonce du ver-
dict de culpabilité. Mais une 
fois les jurés et le juge retirés, il 
s'est écrié, levant les bras au 
ciel: «|e suis innocent devant 
mon Dieu». 

Puis, à l'endroit de sa fem-
me, France Bourget-Seggad, 36 
ans, qui s'était effondrée, il a 
lancé: « N e pleure pas ma ché-
r i e , ne p l eure pas mon 
amour». 

Deux des trois enfants — de 

petites filles — du couple ma-
rié depuis 17 ans, attendaient 
aussi dans le couloir du palais 
de justice de Montréal. 

Camarades d'école de l'une 
des filles Seggag, âgée à l'épo-
que de 10 ans, deux enfants 
avaient accusé Mohamed Seg-
gad d'avoir caressé leurs seins 
en les embrassant partout , 
alors qu'elles jouaient près de 
lui sur un ordinateur. 

Les jurés ont reconnu Seg-
gad coupable d'agressions sur 
l 'une d'el les seulement. La 
petite avait fait mention dans 
son témoignage d'une demi-
douzaine d'incidents, qui se 
sont produits entre le 1er sep-
tembre et le 5 novembre 1992, 
et ont commencé dès sa pre-
mière visite chez les Seggad. 

Elle avait aussi affirmé que 
l'accusé s'était déshabillé et 
couché près d ' e l l e , a lors 
qu'elle dormait chez son amie, 
et avait même tenté une fois de 
la pénétrer. 

Les avocats plaideront sur la 
sentence dès ce matin. 
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Un réfugié kurde est étranglé à 
un appartement de la rue Sainl 

Le témoin Mayrand subit un 
véritable supplice au procès 
du caporal Chevalier 

Hubert 
ner sur ce sujet. Me Michèle 
Toupin, agissant pour la Cou-
ronne, s'est objectée avec vi-
gueur et précisant que l'état de 
santé du témoin Mayrand 
n'était aucunement pertinent 
avec cette cause. 

Elle a ajouté que le BS avait 
certainement fait enquête 
avant d'émettre des chèques de 
prestations et que si son collè-
gue voulait en savoir plus long, 
il n'avait qu'à faire venir quel-
qu'un du ministère concerné. 

La cour a ordonné Mayrand 
d'apporter ce matin son certifi-
cat médical. 

Il est évident que par ses 
questions incisives et répétées. 
Me Hébert veut faire craquer 
le témoin qui a passablement 
peur... de la Sûreté du Québec. 

Le compagnon de route de 
Gilbert Roberston qui, selon la 
preuve présentée jusqu'à main-
tenant, a conduit ce projet 
avec Paul-Normard Chevalier, 
a précisé qu'il avait peur de re-
présailles de la SQ parce que 
l'un «des leurs était accusé». 

Il craint que sa ligne télé-
phonique soit sur écoute élec-
tronique. 

• Une vieille rancune personnel-
le entre deux réfugiés kurdes 
d'origine turque a tourné au dra-
me avant-hier, dans un apparte-
ment du quartier Rosemont, à 
Montréal, lorsque l'un des ressor-
tissants aurait battu et étranglé à 
mort son rival à l'aide d'un fil 
électrique. 

Ali-Cuma Dogru, un petit trafi-
quant de cigarettes de contreban-
de, était toujours vivant lorsque 
des policiers de la CUM l'ont dé-
couvert mercredi soir, dans le 
placard du logis de son conci-
toyen Ahmet Topcu. 

Dogru, un Turc de 45 ans dont 
la femme et les enfants vivent 
toujours dans ce pays où sévit un 
fort mouvement séparatisme, a 
été déclaré mort à son arrivée à 
l'hôpital, devenant ainsi la 57e 

victime de meurtre commis de-
puis le début de l'année sur le ter-
ritoire de la Communauté urbai-
ne de Montréal. 

Depuis la mise au jour de ce rè-
glement de comptes dont le mo-
bile demeure plutôt nébuleux, les 
policiers éprouvant beaucoup de 
difficultés à interroger les té-
moins par le biafo d'un interprète 
turc, une accusation de meurtre 
prémédité a été portée contre Ah-

SAINT-IÉRÔME 

• Durant quelques minutes, 
hier, les personnes présentes 
devant le juge jean Beaulieu, 
au palais de justice de Saint-|é-
rôme, ont eu l'impression 
qu'elles s'étaient trompées de 
salle parce que Me |ean-Claude 
Hébert posait des questions au 
témoin Robert Mayrand sur 
son état de santé. 

Mayrand subit depuis main-
tenant quatre jours les tirs ré-
pétés de l'avocat du caporal 
Paul-Normand Chevalier, de la 
Sûreté du Québec, accusé de 
possession et de trafic de cinq 
kilos de cocaïne. 

À la reprise du procès. Me 
Hébert a questionné l'informa-
teur Mayrand sur ses incapaci-
tés à travailler. 

Le témoin a expliqué au tri-
bunal qu'il avait un certificat 
médical qui précisait qu'à cau-
se de douleurs au dos, il ne 
pouvait plus travailler. 11 vit de 
prestations du Bien-être social. 

Voyant que l'avocat de Che-
valier ne cessait de question-

Yesitfiliz Tolgay, un Turc de 33 
ans, activement recherché par 
les policiers de la CUM. 

met Topcu, 32 ans, tandis qu'un 
mandat d'arrestation a été émis 
pour retrouver Yesilfiliz Tolgay, 
33 ans, un témoin oculaire de cet 
assassinat. 

En se présentant dans le petit 
«une pièce et demie» loué par Ah-
met Topcu, les policiers y ont été 
accueillis par un groupe de quatre 
individus d'origine turque. 

Pendant que Topcu s'évertuait 

Enquête de 
deux présumés 
trafiquants 
fixée au 20 

L I A I S 
Laine fraîche 

chez GAGNANTS LOTS 
6/6 0 2 275 566,40$ 
5/6+ 6 113 778.30$ 
5/6 188 2 904,90$ 
4/6 12 035 86,90$ 
3/6 239 329 10,00$ 
Ventes totales: 15 432 051,00$ 
Prochain gros lot (approx ): 10 000 000,00$ 
Prochain tirage: 93-10-16 

Tirage du 
93-10-13 

Un vêtement conçu pour la 
femme active et confectionné 
exclusivement pour A. Gold & 
Sons dans de magnifiques tis-
sus italiens. 

Élégantes pièces coordon-
nées axées pour le mode de 
vie d'aujourd'hui qui passe 
aisément du bureau au diner. 

Blazer croisé 215$ 
• 

Pantalon 115$ 
Jupe 110$ 

Vert chasseur • Cannelle ̂  , 
Noir • Bleu marine • Sable z-A 

Tailles 6 à 20 

Numéro complémentaire 
• L'enquête préliminaire de An-
dré Ethier et de Francine Le-
blanc, tous deux accusés de trafic 
de stupéfiants et de possession 
d'arme à autorisation restreinte 
dans le cas de Ethier, a été fixée 
au 20 octobre, hier par le juge 
Guy Fortier, de la Cour du Qué-
bec (Affaires criminelles) siégeant 
à Longueuil. 

Me Denis Dussault, pour la dé-
fense, a expliqué qu'il attendait 
toujours le certificat d'analyse de 
la drogue qui aurait été saisie lors 
de l'arrestation de Éthier. Car, à 
son avis, la drogue en question 
n'était effectivement pas de l'hé-
roïne. C'est la raison pour laquel-
le il s'est opposé à l'accusation de 
trafic d'héroïne retenue contre 
son client en enregistrant un plai-
doyer de non-culpabilité. 

Toutefois,la Couronne, repré-
sentée par Me Lyne Morais.a pré-
cisé que la drogue en question, 
même si ce n'était pas de l'héroï-
ne, n'en était pas moins une dro-
gue illégale. Une autre drogue qui 
était au nombre de la panoplie 
saisie lors de la perquisition poli-
cière: haschisch, champignons, 
marijuana, buvard et LSD. 

Rappelons que le couple avait 
été arrêté à la suite d'une enquête 
menée par des policiers de Saint-
Bruno relativement à la vente de 
drogues à des élèves des régions 
de Saint-Basile-le-Grand et Saint-
Bruno. 

Tirage du 
93-10-14 

Tirage du 
• 93-10-13 

NUMÉROS 
840665 

40665 
0665 

665 
65 

Prochain tirage: 93-10-15 

Les modalités d'encaissement des billets gagnants paraissent au verso des billets 
En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle, cette dernière a priorité. 

Portes ouvertes! 
i On vous invite à 

matériel des cours 
k et à rencontrer 
\ les instructeurs. 

Inscrivez-vous ^ \ 
dès maintenant % * 
Gagnez de l'argent^ 
en suivant un cours ^ 
enseigné par des 1 
instructeurs 
expérimentés. (Bientôt 
dans votre région!) 

^ G E N E R A L 
lUKINI SUVIfifm 

Montréal Lwd SéM-Ltonard 
937 7423 668-S330 326-047) S 
St-Uurwrt Lco0u.ua Mtt-ESt § 
744-2721 6712S50 2S4-8038 . N0038 - AOS 

MESSIEURS, vous 
êtes entre deux 
tailles (35. 37, 39) 
et vous pensez que 
personne ne s'en 
préoccupe? 

2225, oh. de Chatnbly, Longueuil 4814225 
6427, av. Papinaan, Montréal 722-4413 
919, boni, Décaria, St-Lairant (métro: Cfita-Varti) 747-1311 
243 A, bail, des Linrentides, Laval 813-9459 

GRATUIT 
1-800-465-4249, 

Moquez-vous de l'hiver avec l'un de nos démarreurs N'oubliez pas que nos démarreurs peuvent être 
à distance. Sécuritaires, ils offrent tous plusieurs réinstallés facilement sur votre prochain véhicule 
a ^ ^ * Alors, n'attendez plus. Faites-le installer avant qu'il ne 
• Protection contre l'ouverture du capot. fasse trop froid, et partez au chaud tout l'hiver. 
• Système d'anti-emballement au démarrage. * ; 
• Interrupteur de mise hors-service H H H 

(pour l'entretien de votre véhicule). 
• Garantie minimale d'un an sur les pièces H H H 

MC et la main d'oeuvre. H H H 

Et d'autres caractéristiques sont aussi offertes en option. H H H 

.Trouvez-nous vite dans les Pages Jaunes" sous la rubrique Vitres d'autos. 

W////MRES D'AUTOS 

t— -
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Modèie #PU-471 

« g i 
J 

\fotre 

l. f ofre PC peut-il exécuter simultanément 

les programmes DOS, Windows et OS/2? 

2 . Voire PC peut-il simultanément formater 

des disquettes, se connecter à un service comme 

CompuServe et imprimer un document? 

C'est mon fichier 
et je le nomme 
comme je veux. 

3. Pouvez-vous sauvegarder 

îles fichiers sous n Importe quel 

nom même si ce nom compte 

jusqu a 254 caractères? 

4 . Votre PC comprend-il 

plus de25 mini-applications? 

Adobe Type Manager y 

est-il intégré? 

peut-il réussir 
c e p e t i t e 

6 Pouvez-vous tirer parti de 

la technologie multimédia 

la plus récente et la plus 

extraordinaire sans acheter 

d'autre équipement? 

D. Pouvez-vous *gli$ser-

déplacer» là où vous le 

voulez des objets tels que 

des fichiers, des dossiers et 

des imprimantes, afin de 

les regrouper comme vous 

le voulez sur l'écran de 

votre ordinateur? 

En cas d'aiYêt du programme, pouvez-vous repupérer les 

données sans avoir à réamorcer l'ordinateur? Pouvez-vous 

faire tourner la nouvelle génération de programmes 32 bits? 

Si vous répondez «non» à ces questions, il egfrtemps de vous 

tourner vers un logiciel qui vous permettra d'améliorer les 

performances de votre PC. 
. • « y . v » 

Exigez OS/2 2J préchargé sur votre prochain PC. 
Avec OS/2 21, vous pouvez obtenir bien plus de votre PC. 

Tout simplement parce qu'avec OS/2 2 J , vous pouvez choisir 

parmi la plus vaste gamme de programmes PC disponible et 

tirer davantage de ces programmes. Alors, dernière question, 

qu'est-ce que vous attendez pour passer à l'action? 

OS/2 21 est disponible auprès des détaillants ou 

distributeurs agréés. Vous pouvez aussi appeler IBM direct 

au 1 800 465 -7999, poste 445. 

Haussez votre rendement d'un cran. 

IBM et OS/2 sont dos marques déposées d'International Business Machinea Corporation. IBM Canada Ltee. compagnie atfthee 
est un usager inscrit. Windows est une marque de commerce de Microsoft Corporabotv Adobe Type Manager eet une marqua 
de commerce d Adobe Systems Corporation 

Après piwïebrôjfthnéts de tergi 
versations;. (a vtUé,?de Montréal 
abolit sotr tè^lement municipal 
sur la construction, adopté après 
la Deuxièmè'Guette mondiale, et 
devient la dernière ville de la ré-
gion à calquer ses normes sur le 
Code national, du bât iment 
(CNB), dont s'inspire aussi large-
ment la réglementation du gou-
vernement du Québec* 

Seuls à connaître le code local, 
les fonctionnaires nfomréalais se 
sont accroché*au pouvoir que ce 
monopole leurdonnait et l'admi-
nistration Doré a laissé faire. Plu-
sieurs départi pour la retraite et 
la réorganisation en profondeur 
du 

cours 
d'agir. 

~f p • 'W 

On ne garder* qu'environ 1 pt 

cent de l'ancien règlement mont-
réalais pour adapter le CNB aux 
«particularités locales»: murs 
coupe-feu entre deux nouveaux 
bâtiments, dispositifs pour empê-
cher les chutes de neige et de gla-
ce des toits en pente, installation 
de gicleurs dans les bâtiments de 
plus de 18 mètres de hauteur. 

service de^permis, qui est en 
irs, lui fournissent l'occasion 

Le CNB est moins sévère à cer-
tains égards: il n'exige par exem-
ple que deux sorties de secours 
par étage alors que le règlement 
de Montréal en demandait deux 
par logement. 

«Les normes du règlement mu-
nicipal étaient peu compatibles 
avec les normes provinciales et ce 
chevauchement de normes sur le 
territoire montréalais causait 
bien des maux de tête aux archi-
tectes, aux constructeurs et aux 
fonctionnaires municipaux qui 
devaient concilier les deux co-
des», ont expliqué hier John Gar-
diner et André Lavallée du comi-
té exécutif. 

L'administration abrogera aus-
si le règlement portant sur l'ins-
tallation d'extincteurs automati-
ques à eau dans certains bâti-
ments en hauteur existants. «Les 
exigences de ce règlement» qui 
touche environ 575 bâtiments 
dans la ville, ont été assouplies et 
seront intégrées à la version 
montréalaise du CNB», ont préci-
sé MM. Gardiner et Lavallée. 

Les changements devraient en-
trer en vigueur le 1er janvier pro-
chain, après avoir été étudiés pu-
bliquement par une commission 
du conseil municipal. 

LUCIE C Ô T É 

• La Banque Nationale du Cana-
da, qui tente de récupérer près 
d'un million, a obtenu en Cour 
supérieure une saisie avant juge-
ment des biens du notaire Pierre-
Paul Biais et de sommes d'argent 
appartenant à l'homme d'affaires 
Rémy Brissette et à son homme 
de confiance, Robert Auger. 

Arrêtés le 9 septembre, les trois 
présumés fraudeurs ont depuis 
été accusés, tout comme leurs 
complices Sylvio Goudreault et 
Vincent Bucci, d'avoir utilisé des 
chèques contrefaits au montant 
total de 950 000$. L'argent n'a 
pas été retrouvé. 

La saisie touche deux terrains 
et deux immeubles que possède 
Biais, situés aux 2675 et 2685 de 
la rue Beaubien, à Montréal, de 
mcme que son Régime enregistré 
d'épargne-retraite. 

Lors de leur arrestation, Bris-
sette et Auger avaient respective-
ment en leur possession 20 000 $ 
et 4 000 $. Cet argent, saisi par la 
police, sera ausi remis à la Ban-
que Nationale, en attendant le ju-
gement de la Cour. 

Le 2 septembre dernier, Éric 
Douville, un messager du cabinet 
d'avocats McCarthy Tétrault, fait 
certifier un premier faux chèque 
de 480 000$, apparemment tiré 
sur le compte du cabinet, à la suc-
cursale de la Banque Nationale 
du 1250, boulevard René-Léves-
que ouest. 

Le chèque est fait à l'ordre de 
Pierre-Paul Biais, pour le compte 
en fidéicommis de son étude, 
Biais, Gratton et associés. 

Le notaire dépose le faux chè-
que à ce compte, à la succursale 
de la Banque Nationale du 8595, 
boulevard Saint-Laurent, mais 
tire aussitôt un chèque au même 
montant à l'ordre de la Banque, 
qui lui remet la somme en billets 
de 1000$. Le même manège se 
répète le 8 septembre. Cette fois, 
la somme encaissée est de 
470 000$, relate l'enquêteur de 
la Banque dans sa déclaration. 

Le même jour, la banque dé-
couvre leur escroquerie et se voit 
obligée de créditer 950 000$ au 
compte de McCarthy Tétrault. 

Le lendemain, lorsque Biais 
tente d'encaisser un troisième 
chèque — de 490 000 $, cette fois 
— il se fait arrêter, les cinq autres 
hommes aussi. 

ASPIRA TEUR CENTRAL 

FELIX, LA PREMIÈRE 
ÉTOILE DU MATCH. 

Acton Vale 
Boutik Electrik S.D 
548-7021 

Aylmer 
R.H. Électrique enr 
778 2414 

» . . • ». ; ? • ? V • r ••_«•. 
BeJoeil . . 
Ma Balayeuse 
464 1014-

Boucherville 
Beam du Que bec 

'' 449-9400 

Brossard' 
• L'Univers de 
l 'Aspirateur 
445 1175 

jMtegr^rrr^*-'-'"."i! • 
Chambiy 
André Luminaire inc 
658-2161 

Ctiateauguay 
Aspirateur Central 
Chateauguay 
692-1943 

Gatineau 
R.H: Eleçtrique enr 
568 7866 

Granby 
La Boutique 

•Lumineuse 
• 378 933? 

Joliettc 
A.C. Beaulac . 

./59-0612 
; lachute 

Centre Luminaire 
Lachute . 
562-2071 

Laval 
Les Entreprises Yvan 
Jul ien 
627-5460 

lavai 
t: Le Géant de 

1 Aspiratoiir 

'EDITION SMART* 

• Moteur haute 
performance. 

• Équipé de la nouvelle 
brosse motorisée 
SMART Avantage® 
de BEAM. 

• Ensemble complet 
d'accessoires incluant 
boyau électrique de 
luxe. 

INCLUS 
• Trousse d instal-

lation 
• 4 prises* 

spira 
*â497 

LEÔ CHATS COMME FEUX AIMENT r j 0 * * 
O QUAKER OAJS CANADA 1993 

Laval (Vimont) 
Aspirateur. Central 
R Lambert • 
669 7081 

longueuil 
Ma Balayeuse 
651 1108 : 

Montréal ; r 

Homier luminaire 
Plus . . • 
728 368/ 

• i 

Montréal 
Lavei g ne Çentre 
d'Apparei ls Menagers 
inc. : • . 
276 2584 

Montréal. 
Sécurité p.l.M. inc 
383 4227 

Montréal 
Perras Luminaire inc. 
256 0118 

Montréal 
Tapis Gagnon inc. 
3511173 

* Montréal 
Amoco 
552 4880 ' . 

Plerretonds 
Tapis Prévost inc. • 

et Ass. 
620-3944 

Pincourt ;••. 
Tapis Pincourt inc.-

' 453 7947 

Repenltrnv 
Centre Luminaire-

Repentany 
585-4988 

St-Basile le Grand 
Beaulieu cl. 
Lamoureux 

653 1752 
• , , , ' • • . * • ' • 

St-Cesaire 
D.Chagnon & Fils inc. 

469 5701 

1 § J | | | | St Constant 
Aspirateur Central 

I B f a S l St-Constant 
' 632 526.1 

St Euslache . 
^•Ji^.V; Aspirobec Milo 
W T ' 4/3-8742 

St Hubert 
Lumi Décor La Foire 

du Ventilateur 
445323b 

St Hyacinthe 
Les'Entreprises 

Houfa erir. 
/73 6614 

Si-Jean sur Richelieu 
J Addition Confort inc 
F 346357b 

GRATUIT 
OBTENEZ EN PRIME, 

à l'achat de l'ÉDITION CLASSIQUE 
STANLEY 

un ensemble complet de douilles, valeur de 

St Jerome 
Aspirateur. Central 

Expert 
432-1330 

'. SteJulie 
• L Un ive rs de 

.. . : I Asp i ra teur 
$??-2020 

St Léonard-
Lumi DccorLa Foire 

du Ventilateur * 
328:276$ 
St Sulpice 

Lumirfaire Aider 
589 38?.4 ' 

Ste-Iherese 
AspirUieiir Central 

' R. Lambert 
, 435 6431 

lerrebonne 
Sol & D e s i g n iitc ;esign 

• 964-

34,9981 
détails en magasin. 

• 

SorolTrary 
.Le Pro de 

. l'As-piratejjr 
746 /481. 

Varennes 
Asp. Central de 

Varennes 
65? 3292 

Verdun 
Tapis L • C inc. 

766 3521 

West Islam) 
Machine a Coudre 

Jean DoyQiV 
, 620 8080 
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municipal sur 
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Semaine du 6 au 12 octobre 1993 

• Nous cherchons le nom 
d'un oiseau qui devient une 
supervedette au Québec, au 
printemps et à l'automne. 
Pierre Gingras, de La Presse, a 
décrit l'euphorie des 
amateurs. 

1) Cette année, les 
spécialistes de la faune ont 
enregistré une grosse 
augmentation de sa 
population, qui est passée de 
420000 têtes au printemps 
dernier à 700000. 

2) Cet oiseau niche dans les 
Territoires du Nord-Ouest, à 
quelque 3000 km de distance 
du Saint-Laurent et ses 
quartiers d'hiver sont aux 
Etats-Unis, au Maryland, en 
Caroline et au New Jersey. 

3) Son observation et sa 
chasse sont des traditions au 
Québec. La région de Beaupré 
et l'archipel de Montmagny;^ 
sont des sites favoris de ces rr 
volatiles et des nombreux j f? 
touristes... 

sop 3IO/Ï 

handicapés 
• Lilianne Lacroix, de La 
Presse, a écrit un dossier 
émouvant sur un problème 
que Vivent près de 450 
familles au Québec. Elle a 
raconté les difficultés et 
l'épuisement de mères qui 
gardent jour et nuit des 
adultes handicapés 
intellectuellement à la 
maison. Ces handicapés ne 
sont pas autonomes, ils ne 
peuvent pas vivre seuls dans 
un appartement. Us ont 
besoin de soins et d'une 
surveillance constante. 

Depuis 1989, les adultes 
handicapés qui ont plus de 21 
ans ne peuvent plus aller dans 
des écoles ou dans des ateliers 
spécialisés; ils doivent rester à 
la maison. En plus de causer 
bien des soucis et des 
inquiétudes à leur famille, ces 
handicapés cessent de 
progresser et, laissés à eux-
mème, ils ne peuvent pas aller 
au bout de leurs capacités. 
Souvent même, ils régressent. 

Il y a actuellement 815 
personnes qui sont sur les 
listes d'attente pour recevoir 
des services socio-éducatifs. 

• Pensez-vous que la 
0 s o c i é t é doit partager 
\ ± f une responsabilité à 
* l egard de ces 

personnes handicapées en 
aidant leurs famir*s? 

• Nous cherchons le nom 
d'un métier. À chaque 
minute, partout dans le 
monde il y a des centaines 
d'hommes et de femmes qui 
l'exercent. 

1) Ces professionnels 
doivent être au bon moment à 
la bonne place. 

2) Ils sont nos témoins 
oculaires. 

3) Depuis 1837, leur outil de 
travail s'est beaucoup 
transformé. 

Si vous n'avez pas encore 
trouvé, sachez que nous avons 
l'occasion de voir à chaque 
jour dans La Presse plusieurs 
exemples de leur travail. 

.Id)jod3j-di|dtfj8o)oqd y j 

Monique Guilbault a 
présenté dans La 

Presse de dimanche dernier 
un long dossier sur le rire. 
Elle a décrit avec beaucoup 
de sérieux plusieurs 
recherches scientifiques et 
médicales sur le sujet. Voici 
quelques idées que j'ai 
retenues de ce dossier. Je ne 
n'ai pas pu me retenir d'y 
ajouter un petit sourire en 
coin ! Voici tout d'abord 
une description du rire sous 
forme de questions-
réponses... • 

OU EST-CE QUE RIRE? 
• Où est situé le centre 

du rire? Le point de départ 
est le cerveau, plus 
précisément dans 
l'hémisphère droit tout près 
du centre de contrôle de la 
personnalité et des 
émotions... Impossible à 
chatouiller à main nue... 

• Combien de muscles du 
visage sont en action pour 
donner un beau rire franc? 
Quinze muscles, dont le 
«r isorius» et les 
«zigomatiques». 

• À quels autres mots 
vous font penser ces noms 
démuselés? . 

• Quels sont les êtres 
vivants qui rient? Les 
hommes et les primates. 
Mais, seuls» les hommes 
peuvent rire les uns des 
autres et se raconter des 
blagues. Mais alors, d'où 
vient l'expression un rire de 
cheval? 

• «. - r S ' . . 

• Où coulent les larmes 
provenant du rire? 
Comparez-les avec les 
larmes tristes. Faites 
l'expérience! Lesquelles 
coulent sur le côté des 
yeux ? Lesquelles . 
descendent tout droit sur la 
joue? Goutent-elles la 
même chose? Lesquelles 
sont plus faciles à obtenir 
sur commandé/^ 

• À quelle vitesse l'air 
est-il expiré de nos 
poumons lors des saccades 
du rire? À cent 
kilomètres/heure! Ex aequo 
avec une bonne toux! 

• Lors d'une bonne 
séance de rire, quels sont les 
effets sur notre corps? Le 
coeur bat plus vite. La 
constipation» la fatigue, le 
stress et l'anxiété peuvent 
diminuer. Mais, il y a aussi 
un effet qui crée une envie 

• Plus de 40000 personnes 
sont allées visiter le nouveau 
Casino de Montréal, sur l'île 
Notre-Dame. Les responsables 
de l'établissement sont ravis 
de cet achalandage pour les 
trois premiers jours. 
Évidemment, il y avait des 
curieux qui voulaient voir de 
quoi avait l'air un casino. 
Mais plusieurs personnes ont 
joué aussi. Il n'y a pas eu de 
problèmes de tricherie 
majeure et l'expérience 
semble très positive. Le . 
Casino a aussi attiré plusieurs 
touristes américains qui ont 
logé dans les hôtels de 
Montréal, ce qui est bon pour 
l 'économie! Un succès pour 
les promoteurs qui espèrent 
recevoir 5000 personnes par 
jour en moyenne. Plusieurs 
personnes ont joué, certaines 
ont gagné, d'autres ont 
perdu... 

# ®U€ P e n s e n t l e s 

( ) adultes autour de vous 
\ ± f de ce nouveau casino ? 

• D'après vous quelles 
sont les caractéristiques d'un 
joueur et d'un non-joueur? 

• En Angleterre, il y a des' 
personnes prêtes à payer 
jusqu'à 30000$ et même . . 
50000$ pour quelques lettres 
et chiffres sur un bout de 
métal... Ces combinaisons 
peuvent être 1 FS ou 007 ou 
A5... et elles sont inscrites sur 
les plaques d'immatriculation 
des véhicules. Ce commerce 
est tellement lucratif que 
l'agence gouvernementale qui 
émet les plaques va 
commencer à séparer les 
«bons numéros payants» des 
autres petits minables... 
Pouvez-vous imaginer ici au 
Québec des numéros qui 
seraient significatifs et qui 
vaudraient bien cher? 

bien particulière et parfois 
incontrôlable... 

• Combien de formes de 
son peut-on émettre quand 
on rit? Essayez-les... • 
Comment trouvez-vous les 
A, les I, les O, les E? En 
connaissez-vous d'autres? 
Utilisez-vous différents 
spécimens selon les 
situations? 

• Combien de sortes de 
rires des spécialistes de 
Californie ont-ils identifiées 
après avoir analysé les 
performances de 5000 
personnes? Cent quatre-. 
vingt-sept, dont le rire 
jaune, le rire gras, le rire 
aspirant... Combien en 
connaissez-vous? Trouvez 
de jolis noms! 

• Pouvez-vous 
reconnaître quelqu'un à son 
rire? Qui? Pourquoi? 

Un peu d'histoire. Le rire 
existerait depuis l 'homme 
préhistorique, il serait tout 
aussi « v i eux » que le besoin 
de dormir et de manger. La 
journaliste donne des 
exemples de l'importance 
du rire dans l'histoire et 
dans certaines civilisations. 
Elle cite l'exemple des 
habitants du Groenland qui 
organisaient des duels du 
ridicule au lieu de faire des 
combats physiques. Elle 
parle de certaines 
entreprises japonaises qui 

ont des salles du rire pour 
permettre aux employés 
d'aller se défouler... Elle dit 
aussi que le rire a été mal vu 
par d'autres groupes 
austères, qui associaient le 
rire à la « p l èbe » et à la 
vulgarité... 

POURQUOI RIONS-NOUS? 
Le bébé sourit de 

satisfaction vers le premier 
mois de sa vie et il rit pour 
la première fois aux éclats 
vers l'âge de quatre mois. 
Ce serait ses premiers actes 
de séduction d'un 
auditoire... Nous rions pour 
nous détendre. Pour briser 
la glace, pour faciliter le 
contact avec un groupe ou 
dans une réunion. Nous 
rions pour dédramatiser 
certaines situations. Dans 
d'autres cas, nous rions 
parce que nous sommes 
génés, parce que nous 
voulons fuir une réalité. 
Nous pouvons rire pour 
libérer des tensions. Mais 
nous rions aussi parce que 
les autres rient... Le rire est 
très contagieux... 
Évidemment, nous rions 
aussi parce que c'est drôle, 
comique, hilarant 
caricatural, amusant... 

LE RIRE UN ALLIÉ 
Le rire est un allié de 

notre bonne santé. II peut 
même aider certains 

malades à guérir. Mais le 
rire n'est pas magique. À lui 
seul, il ne guérit pas mais il 
crée une attitude favorable 
à la guérison. Les 
« gélothérapeutes » ( et oui ! ) 
donnent des ateliers pour 
apprendre à se servir du 
rire. Un médecin, de : 

l'Université Laval, Jean 
Drouin, a confirmé à 
Monique Guilbault que « les 
gens qui rient sont plus * 
concentrés dans leur travail 
et prennent de meilleures 
décisions, mais, ajoute-t-il, 
il n'y a que 6% des gens qui 
rient au travail » . Au 
Québec, il existe même une 
Association de l'humour 
appliqué ( A H A ) qui fait la 
promotion de l'utilisation 
de l'humour dans le milieu 
de travail et de santé. 

• l 'aime beaucoup rire et 
sourire. J'ai appris à rire de i 
mes petits malheurs auotidiens, ce qui bien sûr me 

onne plusieurs occasions de 
rire par jour. Les 
« gélothérapeuthes» pensent 
que 30 minutes de rire par -ÏS-
jour, c'est une bonne dose 
quotidienne... C'est 
beaucoup! Je vais 
chronométrer ma 
performance. Mais si je suis 
sous le seuil, je vous préviens, 
je n'ai pas l'intention 
d'augmenter mes malheurs. Je 
vais plutôt lire des romans 
humoristiques, regarder des 
caricatures, chercher des films 
drôles et demander à mes 
amis de rire autour de moi en 
misant sur la contagion! Et 
vous, qu'allez-vous faire pour 
augmenter vos minutes de rire 
quotidien? 

• Avez-vous ri depuis ce 
matin? Combien de fois? 
• Qu'est-ce qui vous fait le 
plus rire? Est-ce qu'on rit des 
mêmes choses selon notre 
âge, selon notre sexe, selon 
notre culture ? 

• Mettez ensemble toutes les 
expressions que vous 
connaissez qui décrivent > 
l'action de rire... Comme: 
pouffer de rire, être 
«crampé», se marrer, rire aux 
larmes, se bidonner... Classez 
et mimez-moi ça!. . 

• Depuis le mois d'avril 
dernier, 18 bélugas ont été 
trouvés morts sur les rives du 
Saint-Laurent. Les spécialistes 
craignent qu'on atteigne un 
nouveau record. Le béluga a 
un statut d'espèce menacée 
dépuis 1983. Le troupeau du 
Saint-Laurent se situerait 
actuellement entre 300 et 500 
individus. Les principales 
causes de ces morts anormales 
sont, selon les spécialistes, de 
deiix ordres. 

1 ) Les bélugas mangent en 
abondance des anguilles qui 
sont toxiques. Ces anguilles 
ont passé une grande partie de 
leur vie dans les eaux 
contaminées des Grands Lacs 
ajgnt de remonter le fleuve 
po j r aller frayer dans la mer 
des Sargasses. 

2 ) Les bélugas sont très 
sensibles au stress, qui 
augmenterait les substances 
toxiques dans leurs tissus. Ce 
stress serait, entre autres, 
produit par le rétrécissement 
de leur habitat. Navigation 
accrue, bateaux de plaisance, 
quais, barrages, dragage sont 
autant d'activités fluviales qui 
dérangent les habitudes de vie 
dé ce beau cétacé. I t \ , • • • . 

• Connaissez-vous 
H M d'autres espèces 
\ ± f animales menacées de 
C disparition? 

ailleurs? À quelles conditions 
et à quel prix? C'est une grave 
question de la politique < 
internationale depuis une 
dizaine d'années. D'un côté 
peut-on laisser se perpétuer 
les massacres, les dictatures et 
les tortures, en faisant «iijotre 
petite a f fa i re » dans nos pays 
démocratiques et riches?? * 
D'un autre côté, peut-on 
envoyer nos jeunes soldats au 
front se faire tuer pour des 
causes qui prendront des-
années et des années à se 
régler? 

grève générale et à cause de la 
violence et de la terreur. Il 
faudra plusieurs ressources 
humaines et matérielles 
internationales pour aider v 
Haïti à construire un pays . 
démocratique. Les États-Unis 
ont demandé que l 'ONU 
ordonne un autre blocus 1 

économique contre Haïti, 
espérant ainsi faire flancher le 
régime de Cédras. 

AILLEURS DANS LE MONDE 
• • • • 

' Il y a plusieurs conflits dans 
le monde qui exigent l'aide 
internationale de l 'ONU. En 
Somalie, en Bosnie, en 
Angola, les hommes se battent 
et se tuent et la démocratie a 
peine à s'installer. Est-ce que 
les Etats-Unis, le Canada, les 
autres pays démocratiques 
peuvent et doivent aller 
changer les^ègles de vie 

• Ou en pensez-vous? 
Pensez-vous qu'on peut 
imposer la démocratie 
et la paix par la force, 

par les armes? 

• Est-ce qu'au nom de la 
démocratie, il faut aller faire la 
guerre? 

Éducation 
Québec 

r 
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Woolworth 
fermera 
25 magasins 
au Québec 
L A U R I E R C L O U T I B R 

o o l w o r t h la i ssera des 
trous béants dans de nom-

breux centre-villes de régions 
avec son programme majeur de 
fermetures, qui au Québec tou-
chera 25 magasins avec 720 em-
ployés licenciés. 

Le géant américain n'a précisé 
qu'hier l'étendue des dommages 
au Québec de son redressement 
nord-américain, annoncé la veil-
le. 

Selon les données encore préli-
minaires, Woolworth a sabré da-
vantage au Québec les emplois et 
les magasins, plus que les neuf et 
10 p. cent décrétés en Amérique 
du Nord. 
* Par ailleurs, vu la taille plus 
modeste des «rues Sainte-Cathe-
rine» des villes régionales et les 
emplacements de choix souvent 
o c c u p é s par les magas ins de 
Woolworth, les maires, commis-
saires industriels et gens d'affai-
res de plusieurs municipalités de-
vront sans dçute travailler d'arra-
çhe-pied, pendant longtemps, 
avant de trouver de nouveaux lo-
ca ta i res . D'autant plus qu' i ls 
n'avaient aucunement été préve-
nus. 
; Gisèle Loignon, directrice des 
relations de travail au Québec, in-
dique que la compagnie fermera 
définitivement sept Woolworth, 
quatre Woolco et 14 boutiques 
spécialisées, non encore identi-
fiées, pour un total de 25, contre 
90 dans l'ensemble du Canada. 
En outre, le détaillant mettra la 
clef dans la porte de plusieurs au-
tres magasins, d'un nombre indé-
terminé, avant de les redéployer, 
sous d'autres enseignes, l'an pro-
chain. Aux É.-U., Woolworth fer-
mera 750 magasins mais en re-
convertira 100. Au Canada, fer-
meture de 240 magasins mais 
redéploiment de 150. 

Quant aux licenciements au 
Québec, ils s'élèveront à 560, sur 
des effect i fs de quelque 3350, 
dans les Woolco et Woolworth. 
S'y ajouteront 160 autres dans les 
boutiques spécialisées, pour le to-
tal de 720. Dans l'ensemble du 
Canada, la compagnie avec des ef-
fec t i f s mondiaux de quelque 
100 0 0 0 employés dans 10 0 0 0 
magasins, fera 3 0 0 0 l icencie-
ments sur 35000 employés et aux 
É.-U., 10000 autres. 

Les Woolco de Tracy, Victoria-
ville, lonquière et Aima ferment, 
n'en laissant que 23 au Québec. 
Tous les Woolworth du Québec, 
souvent presque centenaires, dis-
paraissent dans les villes de St-
Hyacinthe, Charlebourg, Lon-
gueuil, Laval, Montréal-Nord et 
Montréal (rues Masson et Fleu-
ry). Sur les 14 boutiques qui fer-
meront, probablement « n e u f » 
sont de Montréal-Laval et «cinq» 
des régions. Fredelle disparaît et 
les Kenney, Vestiaire sportif, Iles 
Canary, Karuba, Reflet Boréal et 
Randy River perdront des plu-
mes. 

Apprenant la nouvelle, Jean-
Claude Messier, commissaire in-
dustriel, souligne que «Wool-
worth est une institution à St-
Hyacinthe, avec un emplacement 
stratégique. C'est un autre coup 
dur pour notre centre-ville». 

Desjardins-La Laurentienne : conclusion imminente 

TORONTO 
(+33,17) (+0.81%) 

4144,96 

MEXIQUE 
(+ 6,77) (+0,35%) 

1950,81 

M l VI L U I 

Les négociations entre Desjar-
dins et La Laurentienne sont 

entrées dans leur phase finale. 
Une entente de fusion, espérée la 
semaine prochaine, pourrait at-
tribuer une valeur de 10 à 1 2 $ 
aux actions de La Laurentienne. ; 

Si un prix dans cette fourchette 
devait se matérialiser, il serait 
sensiblement plus élevé que ne 
l'espéraient les analystes finan-
ciers. Hier, le marché boursier 
fixait une valeur de 8,13 S, identi-
que à celle de mercredi. 

Les derniers états financiers de 
la Corporation du Groupe La 
Laurentienne montrent une va-
leur comptable de 12 ,79$ que 

d'aucun est imaient for tement 
surévaluée en raison d'un acha-
landage douteux. D'octobre 1992 
à mai 1993, les actions se sont 
transigées aux alentours de 5 $ . 

Selon plusieurs sources, les né-
gociations progressent bien. Les 
participants anticipent un règle-
ment au cours des p r o c h a i n s 
jours. Ils avaient fixé leur date li-
mite au 31 octobre. 

Transaction complexe 
La transaction est remarqua-

blement complexe, car elle impli-
que de nombreuses sociétés ex-
ploitantes dans des secteurs va-
riés, des groupes d'actionnaires 
aux intérêts distincts, et plusieurs 
cadres législatifs et réglementai-
res. 

L'offre publique devrait com-
prendre plusieurs options, taillées 
pour satisfaire les intérêts variés 
des actionnaires et manoeuvrer à 
l'intérieur de contraintes finan-
cières. 

Manifestement, l'offre doit ôtre 
attrayante pour être acceptée. Les 

Cnds actionnaires minoritaires,. 

Eaton et Victoire, sont d'ail-
leurs parties aux négociations. 
Quant aux petits porteurs, Desjar-
dins réalise avec le difficile ra-
chat des actions de Trustco Des-
jardins que l'on attire pas des 
mouches avec du vinaigre. 

Selon toute vraisemblance, on 
pourra échanger les actions de la 
Corporation du Groupe La Lau-
rentienne contre des actions du 
nouveau holding, la Société fi-

nancière Deqjardlns La Lauren-
tienne. ou échanger ces actions 
contre un montant au comptant 
et un titre de dette échangeable 
contre du comptant dans quel-

3ues années. Avec la solide cote 
e crédit de Desjardins, une telle 

débenture serait liquide et donc 
facile à revendre. 

Chose certaine, le trésor du 
Mouvement Desjardins n'est pas 
aasez riche pour offrir 100 p. cent 
de cash à 1 ensemble des action-
naires. 

Éventuellement, la nouvelle 
Société financière réalisera un 
appel public A l'épargne pour de 
nouvel les a c t i o n s o r d i n a i r e s . 
Mais certains estiment que cette 
opération surviendra dans une 
étape ultérieure. 

CENTRES COMMERCIAUX 

Une partie 
de bras 
de fer 

• ik 

à l'horizon 
v a U r i e 
B E A U R E G A R D 

près avoir encaissé la 
disparition des Pascal 

et des Magasins M, les pro-
priétaires de centres com-
merciaux doivent mainte-
nant digérer le régime que 
s'impose Woolworth ainsi 
que la réorganisation de la 

société Shirmax, propriétaire des chaînes 
Addition-elle, Shirley K, Gigi, Thyme en 
Compagnie et Anthony Saks. Les répercus-
sions seront sérieuses et les promoteurs im-
mobiliers se préparent à une partie de bras 
de fer avec leurs locataires. 

Les deux dossiers sont assez différents. 
Woolworth annonçait mercredi la fermetu-
re de 970 magasins en Amérique du Nord, 
dont 240 au Canada. Le Québec verra dispa-
raître ses 7 Woolworth, 4 de ses Woolco et 
14 boutiques dont tous les magasins de 
chaussures Fredelle. Dans son projet de fer-
meture, le géant américain se doit de res-
pecter les baux toujours en vigueur. 

De son côté. Détaillants Shirmax, une fi-
liale de Modes Shirmax, vient de déposer 
un avis d'intention de faire une proposition 
à ses créanciers comme le lui permet la nou-
velle Loi sur la faillite et l'insolvabilité. Ses 
dettes de 22,7 millions en date du 12 octo-
bre sont gelées. 

Shirmax possède 196 boutiques dans 
presque toutes les provinces du Canada. Au 
cours du processus de réorganisation, la 
compagnie entend poursuivre ses activités. 

Réorganiser plutôt 
que de liquider 
Le premier objectif de la loi est de réorga-

niser plutôt que de liquider. La compagnie 
effectue actuellement une analyse financiè-
re de chacun de ses établissements. Elle 
pourra par la suite présenter à la Cour une 
demande de résiliation d'un groupe de 
baux. L'avocat de la société. Me Jacques 
Rossignol déclare : « I l y aura sûrement 
quelques fermetures... mais pas d'hémorra-
gie.» 

La nouvelle loi donne au locateur la pos-
sibilité de résilier son bail commercial «si 
cela est nécessaire pour assurer la viabilité 
de la réorganisation», écrit le cabinet de 
comptables Caron Bélanger Ernst & Young. 
Le locateur a le droit de contester cette de-
mande. 

Le locataire doit donner un avis de 30 
jours et doit verser une indemnité qui peut 
représenter six mois de loyer tout dépen-
dant de la partie du bail qui reste à écouler. 

C'est cette stratégie qu'a utilisée (anpar 
Produits de bureau (les magasins Pilon) 
dans sa réorganisation en début d'année qui 
lui a permis de résilier certains de ses baux. 
Dans ce dossier, comme dans celui de Shir-
max, Arthur Andersen est le syndic. 

• 

M. Rossignol a indiqué que, s'il est dé-
montré qu'un magasin n'est pas rentable, 
même s'il n'a aucun loyer à payer, mieux 
vaut le fermer. Les baux des magasins qui 
pourraient devenir rentables avec un loyer 
moindre seront certainement négociés, a-t-
il aussi dit. 

«Généralement, un magasin qui ne mar-
che pas à 5000 $ par mois, ne marchera pas 
à 3000 $ par mois. Le loyer est un tout petit 
facteur», a indiqué M. Bernard Caron, vice-
président de Westcliff, propriétaire de Roc-
kland et des Promenades de la Cathédrale 
et de plusieurs centres régionaux. 

Règle générale: les frais d'occupation doi-
vent représenter 10 à 15 p. cent des revenus 
d'un magasin. 

« La nouvelle loi est terrible pour les pro-
moteurs immobiliers. Elle favorise les loca-
taires et réduit les recours des promoteurs», 
déclare M. Caron. Il se dit chanceux car 

La Place Montréal Trust, un des 
Centres à la mode de Cadiiiac-Fairview, 
abrite Addition-Elle, Shirley K. et Gigi. 

PHOTO JEAN GOUPtt. U Presse 

Shirmax est locataire dans de bons centres 
Westcliff mais il s'attend quand même à ce 
que son locataire renégocie certains de ses 
baux à la baisse. 

Westcliff est aussi touchée par le dossier 
Woolworth. La compagnie est propriétaire 
de trois des quatre centres où Woolco fer-
mera ses portes soit ceux de Victoriaville, 
lonquière et Aima. Le quatrième Woolco 
visé par le programme minceur de Wool-
worth est celui de Tracy. Ces magasins ont 
des superficies d'une moyenne de 125000 
pieds carrés. 

M. Sylvan Adam, vice-président de Déve-
loppements Iberville, affirme que la demi-
douzaine de magasins de Shirmax qui sont 
ses locataires sont rentables. «|e ne crois 
pas qu'on sera touchés», a-t-il indiqué. Iber-
ville n'a pas de Woolworth dans son porte-
feuille et ses Woolco, aux Galeries de la Ca-
pitale et à Saint-|ean, vont bien. Développe-
ments Iberville est aussi propriétaire des 
Galeries de la Capitale,-à Québec et du cen-
tre Le Bazar, à Saint-Laurent. 

«Ça fait partie du métier », lance pour sa 
part le porte-parole d'Ivanhoé, M. Marc La-
belle. Ivanhoé (ancienne division immobi-
lière de Steinberg) a de l'expérience dans le 
domaine ayant réussi à combler 95 p. cent 
des pieds carrés rendus disponibles à la sui-
te de la fermeture des Magasins M. Au Mail 
Champlain, à Brossard, ce sont les Ailes de 
la mode, le nouveau concept des Boutiques 
San Francisco, qui occuperont la majeure 
partie de l'espace. 

Shirmax n'a que trois boutiques dans les 
centres Ivanhoé, deux au Mail Champlain un sounau q 
et une à Sainte-Foy, pour un total de seule- ment pas le seul à faire. 

ment 5600 pieds carrés. Ivanhoé est aussi 
un locateur de Woolworth. 

Le Mail Cavendish, de Côte Saint-Luc 
loge également des boutiques Shirmax, soit 
Addition-Ellé, Gigi et la toute nouvelle bou-
tique de vêtements de maternité Thyme en 
Compagnie. Un de ses directeurs, M. Roy 
Salomon, a déclaré qu'il était encore trop 
tôt pour savoir ce qui allait arriver de ces 
trois magasins. 
. La récession n'a pas épargné le Mail Ca-

vendish mais M. Salomon envisage l'avenir 
avec beaucoup d'optimisme. Le centre est à 
compléter un programme de rénovations de 
sept millions et se prépare à accueillir The 
Gap au mois de mars. La chaîne occupera 
12500 pieds carrés. «Ils (Shirmax) sont 
d'excellents locataires qui cadrent bien 
dans notre centre . Nous espérons bien 
qu'ils choisiront de rester chez nous.» 

Un souhait que M. Salomon n'est vrai-

La transaction n'impliquerait 
pas la création d'une société de li-
quidation de certains éléments 
d 'ac t i f non per formants , une 
«Badco», comme dans la transac-
tion du Trust Général et du Royal 
Trust. Ni la constitution d'une*1 

liste de prêts désignés, dont lai-
performance ultérieure affecte-.! 
rait le prix offert. 

•X* 

L'exercice de vérification d i l i - ' 
gente, qui fut réciproque, a don-» , 
né lieu au charriage habituel, J 
mais n'a pas mené à la découverte ' 
de squelette caché dans les pla- > 
cards. Notons qu'à cet égard Des- T 
jardins n'était pas blanc comme 
neige, sa Fiducie comptant à son ' 
actif de nombreux prêts non pro- J 

ductifs. 

Intrawest 
s'associe 
à Keystone 
pour un projet 
de 400 millions 
L A U R I E R C L O U T I E R 

Intrawest s'associe avec la sta-
tion Keystone dans un nou-'* 

veau projet immobilier de l'ordre 
de 400 millions, a dévoilé le prési-j» 
dent |oe Houssian lors d'un appel " 
conférence du Colorado, hier. 

- u t 

Et comme Ralston Purina, le 
propriétaire de Keystone, est fort 
impressionné par le village S t - ; 
Bernard, qu'Intrawest est en train 
d'aménager à Mont-Tremblant, 
des Québécois pourraient être ap-
pelés à participer également au 
projet américain. On pense no-
tamment aux architectes Côté ' 
Leahy, de Québec. Déjà, l'équipe 
se constitue. 

i 

Les parties sont convenues d e ' 
ne pas révéler les détails de l'en--
tente. Joe Houssian indique tout ' 
de même en interview que les tra-
vaux de dix ans sur 250 acres au.-, 
bas de Keystone comprendront;, 
hôtel, condos, restos, commerces, 
golf et tennis. Le président refuse 
de préciser la part des actions . 
qu'Intrawest détiendra. 

Deux géants 

L'accord réunit deux géants du f 
ski. Keystone vient de doubler sa ; 
superficie skiable et compte un.-' 
million de skieurs. Elle vient en ̂  
outre de s'associer avec la station 
Breckenridge, pour grouper les . 
installations les plus populaires . 
des États-Unis, avec 2,5 millions . 
de skieurs. De son côté, Intrawest -
se classe parmi les chefs de file de 
l'Amérique du Nord, avec la sta-
tion Biackcomb-Whistler de 500 
millions de ventes et le Mont-" 
Tremblant, où le promoteur est ' 
en train de compléter des aména-
gements de 425 millions. 

Le magazine Snow Countryéè- ' 
s igne depuis deux ans B l a c k - ; 

comb-Whistler comme la meil-
leure station de ski alpin en Amé- * 
r ique du Nord. De son c ô t é , « 
Mont-Tremblant s'est mérité ré- i 
cemment le Grand prix du touris-. 
me 93, moins d'un an après l'ac-
quisition d'Intrawest. 

Les dirigeants d'Intrawest et du 
Mont-Tremblant (Roger McCar-
thy, Michel Aubin et David Bar-
ry) indiquent que les négocia-: 
tions ont duré six mois, après que 
Keystone ait contacté Gary Ray-
mond, vice-président, Aménage- * 
ment, de la compagnie de Van-^ 
couver. 

• 

«C'est significatif que la station ; 
américaine et le géant Ralston ' 
Purina (six milliards de chiffre f 
d'affaires) aient choisi une firme:; 
canadienne» pour aménager l e * 
bas des pentes de K e y s t o n e . I 
«Après six heures de descentes, ! 
les skieurs ont besoin de se res- •; 
taurer et Intrawest a démontré 
son expertise dans l ' aménage- ; 
ment de stations quatre-saisons • 
de calibre mondial ». 

Côté Leahy a réalisé «le Petit 
Champlain, à Québec, avant de 
s ' a t t a q u e r au S t - B e r n a r d , du 
Mont-Tremblant, qui met en évi-
dence l 'héritage architectural 
québécois». 

Avec Keystone, Intrawest di-
versifie ses activités, aux États-
Unis, et se mesurera à de grandes 
stations comme Aspen et Vale. 
«Keystone cherchait un promo-
teur pouvant lui proposer un con-
cept immobilier unique», déclare 
|oe Micheletto, son chef de la di-
rection. Le Summit County étu-
die déjà le plan d'ensemble de 
Keystone. 

i B S - I l i P U B L I R E P O R T A G E 

Cent soixante ans et bien de son temps! Tel est le Collège de l'Assomption, établissement d'enseignement privé au service 
d'une région: Lanaudière. Il dispense le secondaire et le collégial à plus de 1 900 élèves, et, le soir, près de 2 500 adultes prennent la relève. Le cahier montre 
en pleine action un collège à la fois résolument moderne et bien ancré dans une vénérable tradition. 

, Un cahier spécial à ne pas manquer deyiain dans ^ 
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TÉLÉGLOBE 

S e r g e F o r t i n 
M. André LeBel, président et chef 
de la direction de Téléglobe Canada 
Inc., a le plaisir d'annoncer la nomi-
nation de M. Serge Fortin à titre de 
vice-président, réseau. 
M. Fortin occupait jusqu'à tout ré-
cemment le poste de vice-président 
et directeur général, marché grand 
public et petites entreprises, chez 
Stentor. Diplômé en génie de l'Uni-
versité de Sherbrooke, il a débuté sa 
carrière chez Bell Canada en 1975, 
où il a assumé des fonctions d'im-
portance croissante à l'ingénierie et 
à la gestion du réseau. M. Fortin a 
été le gestionnaire responsable de la 
mise en place du réseau cellulaire au 
Québec et de la conception de ré-
seaux privés pour le gouvernement 
du Québec. En 1992, il a accédé au 
poste de vice-président, marketing, 
marché grand public, chez Bell Ca-
nada. 
Téléglobe Canada est un télécom-
municateur intercontinental en 
plein essor. V2008171 

L'indicateur avancé poursuit sa progression 
M J I U R I C B J A N N A R D 

• L'activité économique conti-
nuera de progresser au cours des 
prochains mois, si on se fie aux 
données publiées hier par Statis-
tique Canada. L'agence fédérale a 
rapporté que l'indicateur compo-
site avancé avait augmenté de 0,4 
p. cent au mois de septembre 
alors que l'indicateur du mois 
d'août a été revisé à la hausse 
pour se situer à 0,6 p. cent. 

L'indicateur avancé est formé 
de dix variables économiques (lo-
gement, emploi, nouvelles com-
mandes et cours des actions no-
tamment) qui permettent de dé-
gager les tendances futures de 
l'activité. 

Statist ique Canada no te que 
l'indicateur avancé est en pro-
gression depuis un an mainte-
nant. «La demande des ménages 
est demeurée posi t ive jusqu 'à 
maintenant au cours du troisième 
tr imestre alors que l 'emploi à 

F lein temps se redresse et que 
inflation modère», précisent les 

analystes fédéraux. 
«Depuis un an, nous voyons les 

signes d 'une belle amorce de re-
prise», a déclaré hier à La Presse 
Mme Dominique Vachon, écono-
miste principal à la Banque Na-
tionale. 

Le résultat du mois de septem-
bre dépasse la prévision faite par 
la plupart des spécialistes et sur-
prend compte tenu que le produit 
intérieur brut réel a diminué de 
0,2 p. cent durant îe mois de juil-
let. 

La représentante de la Banque 
Nationale explique l 'apparente 
contradiction par le fait que l'in-
dicateur avancé de Statistique Ca-
nada est gonflé par la bonne per-
formance du cours des actions 
qui a augmenté fortement depuis 
le début de l'année. «Dans le sec-
teur réel de l'économie, la crois-
sance est moins forte», a-t-elle 
dit. 

Les livraisons manufacturières 

L'Ontario force les compagnies 
à dévoiler les salaires 
de leurs dirigeants 

Imagerie : 
un marché 
en or 
M I V I L L E T R E M B L A Y 

• Les producteurs de logiciels liés 
à l'imagerie et aux applications 
multimédias ont intérêt à explo-
rer la Californie. 

Hier, un colloque organisé par 
le Centre de promotion du logi-
ciel québécois (CPLQ) et le mi-
nistère des Affaires internationa-
les a permis à des producteurs lo-
caux de connaître ces occasions 
d'affaires: ventes et alliances stra-
tégiques. 

«On a invité ici des recruteurs 
qui cherchent des poulains pour 
leur écurie», explique Mme Mi-
chèle Guay. Les grandes entrepri-
ses américaines établissent de fa-
çon routinière des alliances avec 
des peti ts joueurs qui peuvent 
leur apporter une expertise com-
plémentaire ou un produit nova-
teur. 

«La Californie est un marché 
chaud et le multimédia roule très 
fort. La technologie va permettre 
des applications multimédias à 
prix abordable. On est juste sur le 
bord d'un grand développement. 
Or l'imagerie est l 'une de nos for-
ces. Mieux vaut fa i re quelque 
chose au début que de regarder 
passer le train comme des va-
ches», ajoute Mme Guay. 

Mme fanet Reimer, directeur 
de produits chez SiliconGraphics, 
reconnaît que le Québec possède 
des compétences dans le traite-
ment de l'image. Sa société est 
d'ailleurs associée à Softimage, 
une boite qui connaît un succès 
prodigieux. 

Elle affirme que la taille de 
l 'entreprise partenaire importe 
peu; ce cjui compte est le poten-
tiel de l'idée, et la force de son 
plan d'affaire. 

Mme Donna M. Scot, évangé-
liste technique (sic) chez Micro-
soft, est venue expliquer que la 
plateforme Windows, la plus uti-
lisée en Amérique du Nord, con-
vient parfaitement aux applica-
tions multimédias. 

Selon elle, les entreprises qué-
bécoises devraient miser sur leur 
expertise dans le secteur médical 
pour développer des produits qui 
pourraient profiter de la réforme 
du système de santé aux États-
Unis. 

M I V I L L E T R E M B L A Y 

• Le g o u v e r n e m e n t o n t a r i e n 
oblige les sociétés inscrites à la 
Bourse de Toronto à divulguer 
nommément le détail de la rému-
nération de chacun de leurs prin-
cipaux dirigeants. 

La nouvelle règle a été annon-
cée hier par le ministre des Fi-
nances, M. Floyd Laughren, qui a 
déclaré que «ces changements 
placent l 'Ontario à l'avant-plan 
de l'ouverture des sociétés et de 
l'imputabilité envers les action-
naires». 

De façon spécifique, les socié-
tés doivent divulguer le détail des 
salaires, bonis, options d 'achat 
d'actions et de toute compensa-
tion versée au chef de la direction 
et à chacun des quatre dirigeants 
les plus payés. Ces personnes doi-
vent ê t re nommément identi-
fiées. 

Ces informations doivent être 
contenues dans les prospectus, 
c i rcu la i res d ' i n f o r m a t i o n en-
voyées aux actionnaires et rap-
ports à la Commission des valeurs 
mobilières d'Ontario. 

La plupart des grandes sociétés 
québécoises inscrites à la Bourse 
de Montréal sont aussi inscrites à 
la Bourse de Toronto et seront 
donc assujetties à la nouvelle ré-
glementation, qui entre en vi-
gueur le 31 octobre. 

Ce t te ex igeance , a n a t h è m e 
pour les patrons canadiens, fait 
pourtant partie des moeurs aux 
États-Unis. 

Mme Louise Robic, ministre 
responsable des insti tutions fi-
nancières du Québec, fera con-
naître sa position sur cette ques-
tion coniroversée dans son rap-
po r t q u i n q u e n n a l , qu i d o i t 
parraître d'ici la fin du mois d'oc-
tobre, ou au début de novembre, 
a indiqué hier son attachée de 
presse Anik Michaud. 

On s 'a t tend cependant à ce 
qu'elle oblige la divulgation de la 
rémunération totale des cinq diri-
geants les mieux payés. D'ail-
leurs, l 'Ontario s'orientait vers 
cette position et l 'annonce faite 
hier constitue une surprise. 

Une erreur 
M. Ghislain Dufour, président 

du Conseil du Patronat du Qué-
bec, estime que «l'Ontario fait 
une erreur: c'est contre notre cul-
ture qui favorise la protection de 
la vie privée et toute comparaison 
avec les Etats-Unis ne tient pas.» 

M. Dufour affirme qu'il s'oppo-
sera à ce que le Québec imite son 
voisin ontarien, malgré les diffi-
cultés que cela pose. Autrement, 
dit-il, il y a des patrons de PME 
qui refuseront d'aller en bourse. 

Selon M. Carmand Normand, 
président des Conseillers finan-
ciers du St-Laurent, le Québec 
n'aura pas le choix, il devra s'ali-
gner sur la réglementation la plus 
sévère. «Il faut trouver un équili-
bre entre la vie privée des diri-
geants et la transparence des so-
ciétés. Mais à choisir, je préfère 
que l'on penche du côté de la 
transparence.» 

Au Canada, la rémunération 
des principaux dirigeants est un 
sujet tabou, souvent même aux 
consei ls d ' a d m i n i s t r a t i o n . La 
question est traitée discrètement 
par le comité des ressources hu-
maines, dont fait généralement 
partie le chef de la direction. La 
divulgation va certainement res-
ponsabiliser les membres des con-
seils. 

Les nouvelles règles exigent 
également: 

• la divulgation de la compen-
sation de tout dirigeant qui a 
quitté durant l 'année fiscale, et 
qui autrement aurait fait partie 
de ceux astreints à la loi ; 

• la présentation d'un graphi-
que de performance comparant le 
rendement obtenu sur les actions 
durant cinq ans avec des indices 
de marché plus globaux; 

• toute informat ion sur un 
contrat qui accorderait une rému-
nération supérieure à 100000 $ à 
tout dirigeant congédié, démis-
sionnaire ou ayant à changer de 
fonctions; 

• le détail de la rémunération 
versée aux administrateurs mem-
bres du conseil; 

• un rapport du comité de ré-
m u n é r a t i o n du consei l expl i-
quant ses décisions et précisant 
l 'indépendance de ses membres. 

Les exigeances de divulgations 
pour les PME sont moins sévères. 
Les cadres gagnan t moins de 
100000 $ n'y seront pas astreints. 

Des hausses de salaires de 1f5% 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

• Les conventions collectives né-
gociées au mois d'août au pays 
comportaient des hausses de sa-
laires moyennes de 1,5 p. cent. 
C'est moins que la moyenne de 
2,2 p. cent enregistrée en juillet, 
mais quand même supérieur à la 

^ P r o p o s i t i o n s 
v d ' a f f a i r e s 

Tous les mercredis et samedis, 
dans le cahier ÉCONOMIE, 

vous rejoindrez les gens d'affaires! 

Placez une annonce dans cette rubrique 

et les nouvelles commandes ont 
encore d iminué. «Le troisième 
trimestre est mal engagé et la se-
conde moitié de 1993 sera plus la-
borieuse», a affirmé l'économis-
te, en ajoutant que les consomma-
teurs réagissent depuis juillet à la 
dureté des budgets provinciaux. 

Chômage 
L'économie canadienne a enre-

gistré une solide performance du-
rant les six premiers mois avec 
une croissance de 3,5 p. cent, le 
meilleur score au sein du G-7. En 
revanche, il faut rappeler que 
l'expansion économique présente 
se fait en l'absence d'une forte 
création d'emplois. 

Le taux de chômage demeurera 
supérieur à 11 p. cent pour le res-
te de l 'année au Canada et peu 
d'amélioration est à prévoir éga-
lement au Québec où le niveau de 
sans-emploi dépasse toujours 13 
p. cent. 

Pour sa part, l'économiste en 
chef de la maison Lévesque Beau-

bien Geoffrion, M. Clément Gi-
gnac, demeure optimiste pour les 
18 prochains mois quant aux con-
ditions générales de l'économie. 

Dans le dernier bulletin de pré-
visions de la firme québécoise, ce-
lui-ci estime que les récentes poli-
tiques économiques du gouverne-
m e n t f é d é r a l b a s é e s s u r la 
discipline monétaire, la dérégle-
mentation et la libéralisation du 
commerce commencent à donner 
des dividendes. 

«Les sacrifices sont immédiats 
et douloureux à court terme alors 
que les bienfaits de ces politiques 
ne se font sentir que beaucoup 
plus tard et de façon plus diffu-
se.» 

Le s t r a t é g i s t e de Lévesque 
Beaubien Geoffrion prévoit un 
taux de croissance moyen de 2,8 
p. cent en 1993 et de 4 p. cent l'an 
prochain. 

Ce dernier estime que la dépré-
ciation du dollar canadien, les 
gains de productivité des entre-
prises canadiennes et la hausse 

des exportations permettront une 
bonne tenue des bénéfices des so-
ciétés. 

De son côté, la Banque Toron-
to-Dominion faisait conna î t re 
hier ses projections économiques » 
provinciales. 

En 1993, la Colombie-Britanni-
que connaîtra la meilleure per-
formance avec un taux de crois-
sance de 3,2 p. cent alors que le 
taux prévu pour l'ensemble du 
pays sera de 2,5 p. cent. 

«En 1994 et 1995, l 'Ontario 
prendra la tète du peloton au cha-
pitre de la croissance économique 
et ce, pour la première fois depuis 
1988», prédit l'institution bancai-
re. 

Par contre, celle-ci prévoit que 
le Québec enregistrera un taux 
d'expansion inférieur au reste du 
pays au cours des prochaines an-
nées puisque la reprise économi-
que s'y fait à un rythme plus lent. 

La hausse du PIB reél québécois 
sera de 2,1 p. cent en 1993 et de 
3,0 p. cent en 1994. 

Gerald Payne, de la Canadian Bank Note Company, à Ottawa, prépare les presses en vue de l'étape 
finale de l'impression de la série 1993 des bons d'épargne du Canada. L'émission, à intérêt de 4,25 p. 
cent pour la première année, sera mise en vente lundi. PHOTO CP 

Taux d'intérêt 
l'émlttion 
1982-93. 

Les Obligations d'épargne 
du Canada rapporteront 
4,25 p. cent 
Presse Canadienne 

TORONTO 

• Les Obligations d'épargne du 
Canada rapporteront cette année 
un taux d'intérêt de 4,25 p. cent, 
a fait savoir le ministère fédéral 
des Finances, hier. 

Ce taux, qu'on peut considérer 
comme bas si on le compare à 
ceux des dix dernières années, est 
aussi nettement moindre que ce-
lui de six pour cent offert pour la 
série d 'obl igat ions émises l 'an 
dernier. 

Les obligations, qui viendront à 
échéance dans 12 ans, seront mi-
ses en vente dès lundi et on pour-
ra s'en procurer jusqu'au 1er no-
vembre. Les employés peuvent en 
acheter en participant à un plan 
de prélèvement automatique sur 
leur chèque de paye et ce, jus-
qu'au 15 novembre. 

Le ministre des Finances, Gilles 
(PC) Loiselle, a soutenu que le taux of-

fert sur lemission de cette année 
est concurrent ie l . Les grandes 
banques offraient dernièrement 
des certificats de placement ga-
rantis à un taux de quatre pour 
cent. 

«Ce qui distingue les Obliga-
tions d'épargne du Canada, c'est 
qu'elles sont encaissables à tout 
moment, ce aui s'est avéré un réel 
atout pour les investisseurs», a 
souligné le ministre. 

II a aussi annoncé que le taux 
d'intérêt pour les six dernières sé-
ries d'obligations sera fixé à 4,25 
p. cent. Les détenteurs d'obliga-
tions émises avant 1987 devraient 
prendre note que ces obligations 
viennent à échéance le 1er no-
vembre et ne rapporteront plus 
aucun intérêt. 

En 1992, les ventes d'Obliga-
tions d'épargne du Canada ont to-
talisé 9,2 milliards. Ces ventes 
avaient a t te in t un sommet en 
1987, soit 17,4 milliards. 

moyenne des six mois précédant 
le mois d'août. 

Selon le ministère du Travail, 
29 conventions collectives ont été 
signées en août, couvrant 59500 
travailleurs. 

Le contrat d 'un an conclu entre 
le gouvernement de Nouvelle-
Ecosse et 10600 enseignants a eu 
un i m p a c t i m p o r t a n t s u r la 
moyenne des augmentations sala-
riales. Les syndiqués couverts par 
cette convention collective ont 
obtenu une augmentation salaria-
le de 6 p. cent, une hausse qui 
était prévue à la convention de 
1991 mais qui avait été différée. 

Gemini : la Cour suprême refuse de trancher 
le litige entre Canadien et Air Canada 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

• La Cour suprême du Canada a 
refusé de trancher le litige qui op-
pose Air Canada et Canadien In-
ternational au sujet de système de 
réservations Gemini. 

Le tribunal de la concurrence 
devra maintenant réexaminer le 
dossier, à la lumière de la déci-

• niahlhMlliiw • uitm Dations 

Pour rejoindre les 
Q e n s d'affaires a v i s é s , 
PROPOSITIONS 
D'AFFAIRES, t o u s 
les mercredis et 
s a m e d i s d a n s 
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Pour rejoindre les 
a a h a ri afrriri ^ 
gens G affaires avises, 
PROPOSITIONS 
D'AFFAIRES, tous 
les mercredis et 
samedis dans 

Pour ohtnnir des résultats immédiats. 
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une lueur 
d'espoir! 

André Gagnon 
d'espoir! 

Porte-parole 
La Société d'Arthrite 

2075, rue University, bureau 1206 
Montréal, Q C H3A2L1 

Tél.: (514) 842-4848 
à 

sion de la Cour fédérale qui re-
connaissait en juillet la compé-
tence de ce tribunal en la matiè-
re. 

La Cour suprême a également 
refusé de se prononcer sur la de-
mande de Canadien et PWA de 
dissoudre Gemini. 

AMR de Dallas, au Texas, la so-
ciété-mère de American Airlines 
Inc. désire acheter un tiers des ac-
tions de Canadien pour la somme 
de 246 millions. À condition, tou-
tefois, que Canadien se départisse 
de Gemini pour s'associer à son 
propre système de réservations 
Sabre. Cette offre expire le 31 dé-
cembre cette année. 

Pour pouvoir sauver Canadien 
d 'une faillite certaine, PWA, la 
société-mère de Canadien de Cal-
gary, avait tenté de couper ses 
liens avec Gemini en demandant 
aux t r i b u n a u x de r é s i l i e r le 
contrat qui en avait prévu la créa-
tion. Air Canada avait protesté en 
disant que l'annulation de cette 
entente sonnerait le glas de Ge-

DONNEZ 
D K AUJOURD'HUI! 

huwmim 
CHAMCBKlUTTtA 
CONTMltMHM 

t 

mipHt?i-iMi«ui 

mini et entraînerait la suppres-
sion de 700 emplois. Canadien a 
offert 20 millions à ses deux par-
tenaires pour qui t ter Gemin i , 
mais Air Canada a rejeté cette; 
proposition du revers de la main. 

Créée en juin I987, Gemini est 
une société contrôlée à parts éga-
les par PWA, Air Canada et le 
groupe Covia. Covia est une en-
t r e p r i s e du t r a n s p o r t e u r 
américain American Airlines. 

Au début avril, une cour de 
l 'Ontario avait rejeté les argu-
ments de PWA pour dissoudre 
Gemini pour cause d'insolvabilité 
financière. Cette décision avait 
été portée en appel devant la 
Cour d 'appel de l 'Ontar io qui 
avait maintenu ce jugement. 

Le 22 avril, le tribunal de la 
Concurrence avait donné raison a 
Canadien en soulignant que seul 
son retrait de Gemini pouvait as* 
surer sa survie. Du même coup, le 
tribunal reconnaissait toutefois 
qu'il n'avait pas la compétence en 
la matière pour modifier les mo-
dalités de l'entente sur Gemini. 

En juillet, à la demande de 
PWA, la Cour fédérale revenait 
toutefois sur cette décision en 
tranchant que le tribunal de ta 
concurrence était habilité à se 
pencher sur la requête de PWA 
pour résilier le contrat de Gemi-
ni. La Cour fédérale soulignait 
toutefois que la compétence du < 
tribunal était limité. 

Après avoir soupesé les pour éf 
les contre, l'agence nationale du 
Transport a donné son aval à la 
fusion de Canadien et American i 
Airlines le 27 mai 1993 en invo-; 
quant «l'intérét national» de cet- > 
te affaire. Le conseil des ministres ! 

• a entériné cettçrdécision. 
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P R Ê T S H Y P O T H É C A I R E S 

L'heure 
du transfert 
est arrivée.. 

...pour votre portefeuille et pour votre maison! 
Des taux super intéressants, des options avantageuses, votre choix 

de certificats-cadeaux... c'est le temps de changer pour la Banque Royale. 

Terme convertible de 6 mois 5.75 % 

• Notre nouveau terme convertible 
de 6 mois 

Notre terme de six mois à échéance fixe au taux le plus bas, 
c est la souplesse maximale pour votre portefeuille. Car, vous 
pouvez le convertir en une hypothèque de la Banque Royale à 
plus long terme à échéance fixe, n'importe quand pendant ces 
six mois et... sans pénalité. 

• Notre nouveau terme de 7 ans 
Planifiez et établissez votre budget en toute connaissance de 
cause. Oui, vous pouvez vous offrir une pleine tranquillité 
d esprit en sachant exactement le montant de vos versements 
hypothécaires pour les sept prochaines années. 

• Le nouveau taux Plafonné 
Le taux Plafonné, c est à la fois les économies et la souplesse 
d'un taux variable alliées à la sécurité d'un taux fixe maximal. 
Il vous protège si les taux sont à la hausse, tout en vous 
permettant de profiter d'une baisse des taux. En effet, vous 
ne pouvez monter plus haut que le taux fixe maximal préétabli 
pour cinq ans de votre taux Plafonné. 

•Notre nouvelle Option Parapluiemc 

Elle vous autorise à sauter jusqu'à un versement mensuel par 
année (principal et intérêt). Très pratique lorsque surgit une 
dépense imprévue qui bouscule les liquidités. 

mc 

•Notre nouveau choix de certificats-
cadeaux pour la maison 

Lorsque vous transférez votre hypothèque à la Banque Royale 
ou que vous prenez une autre hypothèque chez nous, vous 
avez le privilège de choisir parmi nos certificats-cadeaux ceux 
qui conviennent le mieux à votre maison. Optez pour des 
rabais sur les frais de déménagement, le système d'alarme, les 
laveuse, sécheuse et plus encore. 

•Autres avantages 
Jusqu'au Ier novembre 1993, la Banque Royale absorbe pour 
vous les frais de transfert (valeur de $85) ou d'évaluation. Nous 
déboursons même jusqu'à $150 pour les frais de quittance. 

• Les conseils de nos spécialistes 
hypothécaires 

Nos spécialistes hypothécaires connaissent à fond les options 
qui sont en mesure de vous avantager. Venez discuter avec 
eux de nos super taux, de nos options très avantageuses et de 
nos primes. 

BANQUE ROYALE 

Plus que jamais, c'est le temps d'obtenir 
votre hypothèque à la Banque Royale. 
Alors passez sans plus tarder à l'une de 
nos succursales ou appelez-nous sans frais. 

Montréal: 987-8000 
S En province: 1 800 363-3967 

tt» • «» « 

* 
Ut> taux sont en vigueur a compter du 27 septembre 1993 
et peuvent être modifies sans préavis. 

, n c Marques de commerce de la Banque Royale du Canada. 

Hier, des centaines de travailleurs ont défilé, pancartes en mains, 
devant les bureaux de La Presse. Ils ont été rejoints par les pres-
siez, expéditeurs et typographes en lock-out du Journal de Mont-
réal et par d'autres travailleurs en lock-out de The Cazette.PHO-
TO JEAN GOUPIL, La Presse 

Les syndiqués 
de La Presse 
craignent un lock-out 

Les services hypothécaires les mieux pensés au pays 

FRANÇOIS BERCER 

• Même s'ils comptent montrer 
leur mauvaise humeur par des 
manifestations, comme ils l'ont 
fait hier midi, les employés syndi-
qués de La Presse n'ont pas l'in-
tention de compromettre la paru-
tion du journal, où patron et em-
ployés sont à couteaux tirés. 

Quelque 800 employés du quo-
tidien de la rue Saint-|acques réu-
nis en font commun (à l'exclu-
sion des journalistes) craignent 
cependant que l'employeur ne dé-
clenche un lock-out. 

«Nous craignons le lock-out, 
en raison de l'ultimatum lancé 
par la direction et de son refus de 
d é v o i l e r ses i n t e n t i o n s pour 
1994», a dit hier en conférence 
de presse M. Paul-René Fortin, 
conseiller syndical de la CSN. Le 
quotidien a fixé à la fin de l'an-
née la date limite pour conclure 
des en t en t e s avec son mill ier 
d'employés. 

Les syndicats de La Presse affi-
liés à la CSN (sauf les journalis-
tes) et ceux affiliés à la FTQ ont 
formé un front commun devant 
l'impasse des négociations pour 
le renouvellement des contrats de 
travail venus à échéance en avril 
1992. Ils réclament un nouveau 
contrat de trois ans ( jusqu 'en 
avril 1995) et l'indexation des sa-
laires au taux d'inflation à partir 
du premier janvier prochain. Ils 
ont accepté un gel des salaires jus-
qu'à la fin de 1993. 

La Presse, de son côté, propose 
un contrat se terminant à la fin 
de cette année. Le quotidien a re-
jeté une demande des syndicats 
qui désirent «discuter» en comi-
tés de l'avenir du journal. 

Le président et éditeur de La 
Presse, M. Roger D. Landry, a 
laissé savoir hier, par l'intermé-
diaire de son bureau, qu'il n'avait 
aucun commentaire à formuler. 

Selon le porte-parole du front 
commun syndics!, M. Yvan Ber-
thelot (du syndicat des typogra-
phes), les relations de travail à La 
Presse sont en t rées d a n s une 
«phase critique qui pourrait dé-
générer en conflit ouvert». Le 
journal a connu la paix indus-
trielle au cours des quinze derniè-
res années, a rappelé le syndica-
liste ( le dernier conflit remonte à 
1977-78). 

Il s'explique mal «l'attitude de 
confrontation» adoptée à ce mo-
ment-ci par le quotidien, comme 
d'ailleurs c'est le cas au tournai 
de Montréal et à The Gazette, où 
des conflits de travail ont éclaté. 

«Nous n'avons pas l'intention 
de compromettre la parution du 
journal», a dit M. Berthelot en 
expliquant que les pression des 
syndiqués se limiteront à des ma-
nifestations et à une «campagne 
d'information ». 

Hier, des centaines de travail-
leurs ont défi lé, pancar tes en 
mains, devant les bureaux de La 
Presse. Ils ont été rejoints par les 
pressiers, expéditeurs et typogra-
phes en lock-out du /ournal de 
Montréal et par d'autres travail-
leurs en lock-out de The Gazette. 

S'il y a conflit, il sera déclenché 
par l'employeur, ont affirmé les 
porte-parole du front commun, 
en promettant que leurs membres 
ne franchiront par les éventuelles 
lignes de piquetage si La Presse 
s'avise de décréter un lock-out sé-
lectif d'un groupe ou l'autre de 
ses employés. 

O u t r e les r é a m é n a g e m e n t s 
dans leurs horaires de travail, les 
s y n d i q u é s c r a i g n e n t que La 
Presse ne procède encore à des li-
cenciements. L'effectif du journal 
a diminué de 202 travailleurs de-
puis 1990, selon les syndicats, et 
certaines informations laissent 
croire à une autre réduction de 
quelque 200 employés. 

Des grèves perturbent la sortie 
des journaux nationaux français 
Agence France-Presse 
PARIS 

• Quatre quotidiens nationaux 
ne sont pas parus hier en France à 
la suite de grèves dans les impri-
meries, débrayages qui pertur-
bent depuis plusieurs jours la fa-
brication et la distribution de la 
plupart des quotidiens nationaux 
français. 

Alors que mercredi, le quoti-
dien Le Monde avait été empêché 
de sortir par une grève des rotati-
vistes, hier mat in . Le Figaro, 
France-Soir, Les Échos et Paris 
Turf étaient à leur tour absents 
des kiosques. 

Le comité intersyndical du li-
vre parisien CGT(proche du par-
ti communiste), qui regroupe la 
quasi-totalité des ouvriers des im-
primeries, a organisé une mani-
festation hier matin, dans le cen-
tre de Paris, partant de la rue du 
Louvre siège des journaux du 
groupe de Rooeri Hersant, ma-
gnat de la presse française, au 
syndicat de la presse parisienne, 
organisation patronale de la la 
presse nationale française. 

Le conflit qui porte sur les dis-
positions d'un plan de réduction 
des effectifs dans les imprimeries 
s'est compliqué ces dernières se-
maines par l'apparition d'antago-
nismes au sein du comité inter-
syndical entre différentes catégo-

r ies p r o f e s s i o n n e l l e s , 
inégalement touchées par le pian. 

La presse nationale française 
souffre de sureffectifs dans les im-
primeries, qui grèvent lourde-
ment ses comptes financiers et ra-
lentissent la nécessaire moderni- • 
sation des journaux. 

Les effectifs des imprimeries £ 
sont passés de 4200 à 2500 entre -
1976 et 1992 et ils devraient ê t r e î 
réduits graduellement à mo ins ; 
d'un millier dans les prochaines « 
années, selon un plan adopté p e n - ï 
dant l'été 1992. * 

Ce plan prévoyait le départ pro- S 
gressif de 842 salariés par des pré-
retraites à partir de 55 ans et a été 
complété par un avenant permet-
tant, en fonction des besoins des 
entreprises, le départ de 857 au-
tres salariés qui atteindront 50 
ans dans les trois ans qui vien-
nent. 

Les pouvoirs publics ont pro-
mis de dégager 385 MF (67,5 mil-
lions de dollars) pour assurer jus-
qu'à la moitié du financement du 
dispositif. 

Mais ce plan touche inégale-
ment les catégories professionnel-
les: des coupes drastiques parmi 
les photocompositeurs, les photo-
graveurs, les ouvriers de la main-
tenance, les électromécaniciens, 
mais moins rudes chez les rotati-
vistes. D'où des conflits intercaté-
goriels. V 
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Plutôt que de voter pour l'indépendance du 
Québec, plutôt que de voter pour ceux et 
celles qui ont plongé le pays dans le désastre 
social et économique que l'on connaît, si 
vous votiez pour vous ! 

Et si vous votiez pour la seule équipe qui a la 
capacité de former le prochain gouvernement 
et d'apporter de véritables solutions à vos 
problèmes. Et si vous votiez pour un pro-
gramme qui a été pensé et élaboré pour vous. 

Et si vous votiez pour que toutes les décisions 
gouvernementales soient prises en vue de 
créer de l'emploi, relancer l'économie et 
assainir, enfin, les finances publiques. Et si 
vous votiez pour ce qui compte réellement 
pour vous. 

^Liheial 
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surveilleront 
c o m p a g n i e c ra in t la p r é s e n c e 
d 'une autre que c'est suffisant 
pour loger une p la in te» , a-t-il 
soutenu. 

Une porte-parole de l'ambassa-
de canadienne à Washington a 
soutenu de son côté que la procé- ; 
dure invoquée par vista Chemi-
cal ne devrait pas être utilisée,' 
parce qu'elle crée de l ' incertitude 
et affecte les décisions commer-
ciales. i 

Vista Chemical s'est cependant ï 
montrée satisfaite de la décision i 
de M. Kantor de continuer à sur- « 
veiller Petresa. . J 

«C'est un signe que les marchés ï 
américains ne deviendront pas un \ 
e space o u v e r t aux i n d u s t r i e s * 
étrangères subventionnées par les ï 
gouvernements, a déclaré le pré- î 
sident-directeur général de Vista ; 
Chemical, M. James Bail, dans un « 
communiqué émis mercredi soir. J 

M. Bail a affirmé que la déci* * 
sion de M. Kantor montrait que ; 
le président Bill Clinton et lui res- •• 
pectaient leur promesse d'assurer : 
des règles commercia les jus tes ; 
aux entreprises et aux travailleurs î 
américains. J 

Il a ajouté que Vista Chemical ! 
avait en t repr i s des discussions ; 
avec des congressistes américains 
pour entreprendre une enquête 
plus approfondie sur l'usine de : 
Bécancour. 

L'usine, qui emploiera 75 per-
sonnes, devrai t commencer sa-^ 
production en avril 1995. 

p roduc t i on d ' a lky lbenzène li-
néaire, un élément clé dans la 
production de détergents et de 
détersifs. 

L'entreprise espagnole contrô-
lera 51 p. cent de l'usine, et la So-
ciété générale de f inancemen t , 
une société d'État québécoise, 49 
p. cent. 

Le représentant au Commerce 
a refusé cette désignation. 

Dans son c o m m u n i q u é émis 
mercredi, il a reconnu que la pro-
duction de Petresa pourrait ac-
croître la concurrence, mais il a 
ajouté qu'actuellement. Il n'exis-
tait pas de preuve concrète de 
subvention. 

Il a toutefois dit partager l'in-
quiétude de Vista Chemical. 

« | e m'engage à travailler avec 
l 'industrie américaine pour sur-
veiller de près le développement 
de l'usine du Québec jusqu'au dé-
but de la production et agir en 
conséquence en cas de preuves de 
subventions», a-t-il déclaré. 

Le gouvernement du Québec et 
le gouvernement du Canada se 
sont dit satisfaits de cette déci-
sion hier. 

TELE-MÉTROPOLE : quatre fois plus 
r^B Pour l'exercice financier terminé le 29 août, Télé-Métropole a 

1 plus que quadruplé son bénéfice net comparativement à l 'an der-
nier . Celui-ci se chiffre à sept millions — 89 cents par action — 

8antre un bénéfice net de 1,5 million — 19 cents par action — 
an dernier. Les fonds générés par les opérations ont connu une 
rogression significative passant de 11,5 millions — 1,46$ par 

action — l'an dernier à 20,1 millions — 2 ,54$ par action «— 
* cette année. Les produits d'exploitation ont augmenté de 3,6 p. 
S cent pour atteindre 167,9 millions contre 162,0 millions en 1992, 
. si on exclut les revenus générés par la diffusion des |eux Olympi-
, ques d 'été 1992 et la présence d 'une semaine additionnelle à 

l'exercice financier 1992 par rapport à l'exercice de 1993. Les 
i revenus de diffusion sur une base comparative ont augmenté de 
w / 6,4 p. cent, alors que les revenus de production et distribution 

ont chuté de 9,4 p. cent. 
0 

£ MARION MERREL D O W à Laval 
• Le président de Marion Merrell Dow (Canada), Kirk Schueler, 
procède aujourd'hui à l 'inauguration des nouveaux locaux, à la 
suite d 'un investissement de 9,1 millions au siège social canadien 
de l'entreprise à Laval. Doivent être présents Monique Landry, 
ministre des Communications du Canada et ministre responsa-
ble de la région de Laval, le ministre de l'Industrie, du Commer-
ce et de la Technologie du Québec, Gérald Tremblay et le maire 

;;' de Laval, Gilles Vaillancourt, ainsi que des députés provincial et 
; ' fédéral, Benoit Fradet ( Vimont ) et Guy Ricard ( Laval-Ouest ). 

TÉLÉSAT: satellites IRIDIUM 
• Télésat a été choisie par la division des communications par 

.satellites de Motorola pour concevoir, construire, exploiter et 
entretenir trois stations de télémétrie, de poursuite et de contrô-
le dans le cadre du système de communications par satellite sur 

i l orbite basse IRIDIUM, qui fait appel à une technologie de 
pointe. Deux stations seront situées dans le nord canadien et une 

';*<aux États-Unis. 

: ; FOREX réussit plus que bien 
• Le chiffre d'affaires du Groupe Forex est passé de 20,62 mil-
lions en 1992 à 64,99 millions pour la période de neuf mois ter-
minée le 30 septembre, ce qui représente une hausse de 315 p. 
cent. Au 30 septembre 1992, un bénéfice net de 232000$ — 
trois cents par action — a été enregistré comparativement à dix 

•millions — 1,36$ l'action — pour la même période en 1993. 
Pour le troisième trimestre, l 'entreprise dégage un bénéfice net 
de 3,18 millions — 43 cents l'action — comparativement à un 

; bénéfice de 70000 $ — un cent l'action — en 1992. 
i — . 

FESTICO innove: 3 0 emplois 
• Aliments Festico, basée à Saint-Laurent, a accueilli récemment 
une délégation d'une douzaine de distributeurs français de pro-

: duits surgelés. Ces derniers tenaient à rencontrer les dirigeants 
de Festico, afin de se renseigner sur la méthode de distribution et 
sur la qualité des produits offerts par cette jeune entreprise qué-
bécoise qui, dix mois à peine apr^s sa création, a déjà créé 32 
emplois. 

» 

L CELANESE hausse son bénéf ice 
• Celanese a déclaré hier un bénéfice net et un bénéfice sur act-
vités permanentes de quinze millions — 1,10$ l'action ordinaire 
— pour le troisième trimestre 1993. Le chiffre d'affaires net 

—s'établ i t à 116 millions. Pendant la période correspondante en 
—1992, l'entreprise avait enregistré un bénéfice net de 12,9 mil-

lions — 93 cents l'action — sur un chiffre d'affaires net de 113,8 
millions. Au troisième trimestre 1993 et au troisième trimestre 
1992, le bénéfice sur activités permanentes s'est maintenu au 
même niveau que le bénéfice net déclaré plus haut. 

f SR TELECOM au Mexique 
• SR Telecom annonce un ajout important au contrat actuel 
avec Telefonos de Mexico. Ce supplément de commande, faisant 
partie du programme de télécommunications rurales Telmex 

In .1993, provient de la mise au point finale de la configuration du 
système Telmex et comprend l 'approvisionnement en pièces de 

I ^ réserve, totalisant plus de 2,8 millions. Le programme Telmex 
1993 portait sur l'installation du premier service téléphonique 

.pour 780 villes et villages des régions rurales du Mexique et se 
chiffrait à 21,5 millions. 

• • 

MDS Heal th e t INNOVATECH 
« MDS Health Ventures et Innovatech ont conjointement fourni 
ies fonds nécessaires totalisant 2,5 millions pour démarrer Agro-

.. Cultures Biotechnologies, une compagnie en phase de démarrage 
5 ^ i o n t le président et chef de la direction est le Dr Jeffrey D. Tur-
. ner, un chercheur de réputation internationale dans le domaine 

I de la génétique moléculaire laitière. 

Arpenteur québécois au V e r m o n t 
I • Michel Brunet, président de la firme Brunet-Tétreault arpen-

teurs-géomètres de Longueuil, est le premier arpenteur-géomètre 
du Québec à obtenir son droit de pratique dans l'État du Ver-
mont. Le domaine de l'arpentage foncier est florissant au Ver-
mont et surtout sur les rives du lac Champlain, où plusieurs Ca-

Z nadiens font l'acquisition de propriétés. La ville de Burlington, à 
une heure et demie de route de Montréal, accueillera la nouvelle 
succursale de Brunet-Tétreault pour les opérations américaines. 

SPRINT: raison sociale changée 
• Sprint a annoncé hier ses plans pour changer la raison sociale 
de sa filiale établie au Canada. Sa raison sociale, qui est Sprint 
Communications Canada, sera dorénavant Sprint International 
of Canada. Cette nouvelle raison sociale permettra à Call-Net 
Télécommunications, le partenaire de Sprint au Canada, de 
prendre le nom de Sprint Canada pour lancer des services et 
produits interurbains résidentiels et d'affaires. 

• i 

NORTHERN TELECOM à Beijing 
• L'Université des postes et télécommunications de Beijing et 

. Northern Telecom ont resserré leurs liens en signant, cette se-
maine, un protocole d'entente sur la coopération technologique. 
L'entente mènera à l'établissement d'un programme de coopéra-
tion technologique et d'un centre de recherche-développement 
en télécommunications à Beijing, qui se verra confier des projets 
de R-D financés par Northern Telecom et l'Université de Beijing. 

VOYAGEUR e t soins médicaux 
S La compagnie d'assurance Voyageur, le plus grand fournisseur 
canadien d'assurance-voyage, vient de lancer un nouveau régime 
d'assurance-soins médicaux d'urgence appelé VacanSanté à l'in-
tention des hivernants et des personnes qui entreprennent de 
longs voyages. Le régime offre une assurance-soins médicaux illi-
mitée pour des voyages pouvant atteindre 183 jours, dans le ca-
dre d'une entente qui vise à limiter les coûts sans compromettre 

; la qualité des soins. L'assurance sera accessible par l 'entremise 
de plus de 4000 agences de voyage au Canada à compter d'au-
jourd'hui même. 

• 

MONTRÉAL TRUST o f f re plus sur ses CPC 
• Le Montréal Trust hausse son taux d'intérêt sur les certificats 

: de placement garanti (CPG ) d 'un an à versement annuel lequel 
' Passe de 4,125 à 4,50 p. cent. De plus, le taux des CPG en caissa-

bles d'un an passe de 4,00 à 4,25 p. cent. Ce produit offre aux 
clients la possibilité d'encaisser leurs CPG après 30 jours, sans 
pénalité d'intérêt. Les autres taux demeurent inchangés. 

WASHINGTON 

• Petresa Canada estime avoir 
remporté une bataille aux Etats-
Unis. 

L'administration américaine a 
refusé de donner suite à une de-
mande du manufacturier d'alkyl-
benzène linéaire Vista Chemical 
qui aurait pu permettre le déclen-
chement d 'un autre conflit com-
mercial canado-américain. 

Le représentant américain au 
Commerce Mickey Kantor a seu-
lement accepté mercredi de sur-
veiller de près l'usine de Petresa à 
Bécancour afin d'agir immédiate-
ment au premier signe de subven-
tion. 

«Nous sommes heureux de la 
tournure des événements, a dé-
claré le directeur général de Pe-
tresa, M. faime Berbès, dans un 
communiqué émis hier. Bien que 
le r e p r é s e n t a n t a m é r i c a i n au 
Commerce ait décidé de suivre ce 
projet, nous sommes pleinement 
confiants puisqu'il n'y a jamais eu 
de subvention dans ce projet, et 
qu'il n'y en aura pas.» 

C'est en mars dernier que l'en-
treprise espagnole Petresa et la 
Société générale de financement 
du Q u é b œ ont annoncé le cons-
truction d 'une usine de 160 mil-
lions CAN à Bécancour pour la 

vista 
Vista Chemical , oui p rodu i t 

également de l'alkylbenzène li-
néaire à Baltimore et en Louisia-
ne, n 'a pas attendu le début des 
travaux de construction pour sou-
tenir que Petresa Canada bénéfi-
cierai t de subvent ions et pour 
porter plainte auprès du repré-
sentant américain au Commerce. 
Le manufacturier américain a fait 
valoir que sans subventions, Pe-
tresa Canada ne pourrait pas être 
rentable. 

Vista Chemical a demandé à M. 
Kantor de «désigner» l ' industrie 
américaine de lirikylbenzène li-
néaire en vertu d 'une section de 
la Loi américaine d'application 
du traité de libre-échange. Une 
telle désignation aurait permis à 
l 'industrie américaine d 'obtenir 
des informations sur les subven-
tions que serait sensé recevoir Pe-
tresa. Ces informations auraient 
pu permettre à Vista Chemical de 
déclencher une enquête commer-
ciale susceptible de résulter en 
droits compensatoires. 

Claccia s 
Le ministre québécois des Af-

faires internationales | ohn Ciac-
cia a aff irmé que M. Kantor avait 
pris une décision rationelle et 
réaliste. 

«S'il avait donné raison à Vis-
ta, cela aurait tronqué les règles 
de la libre-entreprise, a-t-il soute-
nu. Cela aurait été une décision 
protectionniste et politique.» 

11 a soutenu que Petresa avait 
suivi les règles du jeu, et qu'elle 
ne bénéficiait pas de subventions. 

« C e n 'es t pas pa rce q u ' u n e 

le tabac : la Cour suprême tranchera 
Presse Canadienne sion de la Cour suprême de se 

prononcer sur cette question. 
«Nous avons hâte d'avoir enfin 

l'occasion de défendre notre cau-
se et dire pourquoi nous croyons 
que cette loi viole une des libertés 
fondamentales du pays», a indi-
qué M. Don Brown, le président 
d'Impérial Tobacco. 

Par ailleurs, la Cour suprême 
doit se prononcer en novembre 
sur l'obligation des compagnies 
de tabac de respecter les nou-
veaux règlements fédéraux pré-
voyant des avis plus sévères sur le 
danger pour la santé de l'usage du 
tabac. 

OTTAWA 

• La Cour suprême du Canada va 
trancher quant à savoir si oui ou 
non le fait d'interdire la publicité 
sur le tabac est inconstitutionnel. 

La cour a autorisé hier deux 
importants fabricants de cigaret-
tes d'en appeler d 'un jugement 
d 'une cour québécoise interdisant 
depuis cinq ans la publicité sur 
les cigarettes. 

La requête au plus haut tribu-
nal du pays avait été déposée en 
mars après que la Cour d'appel du 
Québec eut confirmé la constitu-
tionnalité de la Loi sur le contrô-
le des produits du tabac. 

La loi, adoptée en 1988 dans le 

Chine: croissance de 13,5% 
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TORONTO (PC) — 14 oct les actions transigées sur titres 
inscrits au comptoir fournies par l'Association des courtiers 
en valeurs mobilières du Canada sous l'autorité de la Com-
mission des valeurs mobilières de l'Ontario. Le volume com-
prend les transactions pour dients et les échanges entre 
courtiers. 

Cependant, les mesures du gou-
v e r n e m e n t c h i n o i s d e v r a i e n t 
commencer à porter leurs fruits 
en 1994, qui ne devrait connaître 
se lon les économis t e s q u ' u n e 
«croissance à vitesse modérée de 
10 pour cent», selon un rapport 
diffusé par l'agence Chine nou-
velle. 

PEKIN 
• Des économistes de l'académie 
des sciences sociales, en colloque 
mardi à Pékin, ont prédit pour la 
C h i n e une c ro i ssance de 13,5 
pour cent pour 1993, malgré les 
e f fo r t s du gouvernement pour 
éviter une surchauffe de l'écono-
mie. 

Euro Nev W 500 W* Vk 6W+V« 
Evans H 31CÛ0 330 310 325 +15 
Euadon 31930 174 t* 7 
Firetector 250 340 340 340 
F Swrts W 10000 16 lé 16 
Flawan SÔOCC 10 9 9 +2 
Flowermn 165000 40 30 30 -5 
Franco N W 7150 119* 1IH 
Geomaoue 75 74 75 +1 
Geomaq wt SX» 25 25 25 +3 
Gitermes E 2WOO 125 115 125 +7 
den Auden 50000 21 26 26 -1 
G Eagt Cao 2000 90 90 90 
G W G 7750 40 40 40 
HftWe H 300 110 110 110 
Hol Lac IWO 60 60 M -26 
In FliflW 39500 270 255 265 -5 
I Horim 17 27 SU50 1450 1450 +100 
I Horirn 90 400 J56 56 56 -3 
I Horun 92 600 S45 62 65 +5 
Inov Tfdi 35K7 110 105 106 +6 
M laroer 97337 354 35 35 

Maw* 11500 27 26 27 
Merqutsl 3745» 161 151 163 H 
ts Tel 74 250 120* 20H 20* 
Kingbr C 1000 260 260 260 
Kinova H C 30500 92 19 90 +1 
KirWon Res 1000 10 10 10 
Lenoi Rv 3115 400 395 395 -5 
Lvndei E 27X0 166 163 163 +3 
Mewiode 57900 245 225 240 

500 90 W 90 
3664 300 270 270 -5 
4500 I7h 7'i r*-y» 
20000 155 155 155 
11000 56 55 îê -? 

173990 OH I 
44000 445 410 425 +15 
40500 150 130 U5 
21950 » SI 59 

1 15 400 400 400 -58 
24» 260 240 ;<0 -20 

371000 I I I 
33NOO ï'n 4 4 
U1300 270 rso 265 +15 
350675 215 595 215 +20 

>000 45 45 45 
40Î00 105 105 105 
1000 100 100 WO +15 
7000 25 20 25 

127735 445 375 440 + 55 
30000 5 5 5 +2 
7500 135 125 135 +>0 
19000 55 50 55 +5 
7400 365 350 365 +5 
3500 120 110 120 +10 
4000 23 23 23 -2 

29100 160 155 155 
4000 110 110 110 +10 
2150 400 400 400 
1500 150 150 150 

200 S11'4 11'* 1I'A-1<4 

Advantes 
Aigoma W 

i _ _ i . i , „ AmipCOm 
Angoss sft 
Aronos M 
Balery Tec torche 
B<sto Res 
Canmir» 
Canora F 
Carfitre G 
Canuc Res 
Canoc ri 
Cariogoid 
Casne Cap 
Casnewd 
Cntry Cire 
Chocolat B 
Corn h<J 
Cong tnd 
C ihompsn 
Cnfl Carie* 
Cross Can 
CuCa Cons 
Devjytf D 
Derîak Gkj 
Dime Res 
Doyé+K C 
Emp̂ e al 
Eros Fin 
EuroDsny 

RAPPORT FINANCIERS 

PROFITS (PIRTSS) ($000) SKVMMIS MOTS ($000) 
Courant Variation Courant Variation 

COMPAGNIES 

T«lt-M«tr*pU 
( télévision ) Mont,. Qué 
année 29 août 

7,000 C. 1,500 C 
0.89 0.19 167.900 162,000 

Cftlaittt Cmd i 
( chèmietevtito ) Mont.Oué 
9nx>s 30 sept. 

43,200 C. 20,200 C, 
3.16 1,43 32M00 320,400 

S m • Forti 
( bois ) Val d'OR,Oué 
9nxxs 30 sept. 
Tiltdyii Ciuda 
( métallurgie ) Rexdale, Ont 
9tnois 30 sept. 
Total PitrtUia ( Uatriej) LM 
( pétroles ) Cal, AJb. 
9mois 30 sept. 1.771,600 1,612,600 

(291,572) 132,392 
(1,05) 0,50 

( transport ) Burlington,Ont 
année 31 août 1,993,259 1,925,617 
lia I ftraistrMt 
( édition ) NY,NY. 
9roois 30 sept. 

Volume: 
Jeudi 61142 
Mercredi 61405 

F i t o i iHl iwt i ; 

Volume: 
Jeudi 
Mercredi 

11378 377,035 
0,07 2,11 10 374 000 

22135 000 
W90,931 3̂ 62,559 

J.F.Morgai 
( inst financière ) NY.NY, 
9mots30sept. 

1,331,000 909,000 
5.89 6,86 Jeudi Mercredi 

Actions trans. 430 423 
Gains 184 142 
Pertes 118 136 
Inchangées 128 145 
Hauts 93 29 24 
Bas 93 4 4 
Valeurs les nlua aetWta VSlUWt H t W W W H i 

Jeudi Mercredi 
Actions trans. 1073 1 038 
Gains 400 316 
Pertes' 358 405 
Inchangées 315 317 
Hauts 93 64 55 
Bas 93 10 6 
Voleurs lei ptui actives 
Valeurs Volume Ferm. Var. 
Madean Hunier 2571063 m 
CdnFracmastv 2346008 16V« stab. 
La f t iB 1326 629 7\* 
Northern Tel 1112109 35Vi +2% 
Bq Impériale 978 310 M +H 

Baak i l law Ytrfc 
< banque )NY,NY. 
9roots 30 sept. 

402,000 281,000 
4.12 3,05 

LFIMMCII C«. 
( caoutchouc )NY„NY 
9mois30sept. 

65,800 (274,200) 
2,32 (10,99) 1,330,000 1,111,700 

Ckanpioa Itfl 
(papiers* prod.forétySttmf.NY 
9ttxxs 30 sept. 

(103,890) 42342 
m iiszL Valeurs 

Horthem Tel 
Bombardier -B-
MobonA 
Videotron Groop 
CdnFracmaster 

3,766,606 3,6*1032 
( véhiculés ) Hlghland Part,M. (3,045,000) 367,000 
9mots 30 sept. (9,07) 1,08 

(app!ménag«ïs)Banton Harbor.M. (184)00) 143,000 
9mots 30 sept. (0,27) 1,97 

% 31,600,000 21,700400 +18 % 

HjMg 5,465400 
Ratbrs lac. 
( jooetkfcux ) Hasting.M. 
9mots 26 sept. 

129,278 113,526 
1.44 131 

Volume Ferm. Var. 
170116 ,39 +H0 
155708 $ •,010 
94089 ,40 ttab. 
87500 ,24 ^ 
78000 . ,52 •A 

Valeurs 
TYXGold 
LacRfinerab 
Allant» 
Placer Dôme 

Volume Ferm. Var. 
1649650 6* 
1477 721 9̂  -H 
1210200 2̂ 0 -.05 
1204 052 29Vi 
968000 ,10 

Valeurs 
ConsOnis 
RadasonRn 
TenwcaRei 
OmàcoExpL 
CoMm 

SkanÉhVifliaes 
( revêtement ) Ctav.Ohk). 
9tt>Q(S 3 0 sept. 

136,795 39,419 
1.S5 0.44 2̂ I1J275 2,131,903 

Cftftr Ttn I Rabbtr 

WKMS 30 sept. 
Ratifiai Steel Cary, 
9mois30aept. 

(103500) 50.600 ^ • wwywwwe W¥|wwW 
(3,06) 1,48 % i,hmoo ijpejoo - f i % 

Volume: 
Jeudi 382 754 600 
Mercredi 415364 200 

Folio eeéHente: 

Volume: 
Jeudi 351 895 260 
Mercredi 290 806 830 

Jeudi Mercredi 
Actions trans. 2635 2612 
Gains 1173 '946 
Pertes 906 M 

251,500 
2,37 

a,$37,000 
Menons vans. 
Gains 
r f l ( i n t rBlW» 

PIERRE BEUEMARE (53,460) (124,430) 
2410430 

7JMM +12% année 24 sept 

1132 2C0) 22.600 
(2^8) 0,41 

lertrim 

287̂ )00 (402,000) 
4 . 5 7 ( 6 , 4 8 ) 

EarnCsit. 
(huH 
9rrxxs 30 sai 

k M k & E 
9 * 3814J8 365109 3674,48 3821|3 +18,44 
air 1643,44 HO|7162SJ7 108|4 -8,19 

248J0 244J2 238JI 7CM 4 D 
0«p 1»W1134M71Î1MJ m/H •Wl 

) Uxin^nvMm. 507^00 465,100 
~ < SJ4 % M 



La Bourse » * 

Esoeiau 
EDCnote 
FCA inter 
FP1 l t d 
FIcnbrdG 
P L O n l t l 
Finniog 
F ie tCan j 
Flet 1nv7t> 
Ftet.CM» 
IFdCr.Que 
ForesbecA 
•Forex 
Fore i Pr 
Fortis me 

BqueMtt 
BMO Sri 
BoiAll Sp 
BqNEcos 
B NE Sr6 
B N E sr3 
B NE SrS 
Benvesi 
Bestar 
Btoctwrr» 
Biomira 
Bionaire 
Bomô A 
I Borne B 
Bomû.Srl 
Bow Val 
Brascan.A 
Bruncor 

(Motion A 
Mol von B 
Moore 
Morgn Hv 
Nation see 
Nttdl 5.S0 
NfkJl i » 
iNoramco 

WorFonl 
Noranda 
Norandi 
Noran.7.75 
Norcen 
Nor can.O 
Nor Tel 
Norwa* 
Nova Afet 
N.S Power 
inovk 
NumK 

VACATIONS 
QUOTIDIENNES 
DE 11NWC6 00 

TrrtCda.R 
fTrtwc A 
Triiec B 
Tru$i Gen 
TrGeapA 

Les tttrtt sont éoumèrés parorOrn alphabétique Seuls appcrafeMnt tes 
titres transigé» au court de la période. La valeur des tttres est exprimée 
en cents sauf ai la mention «$ » apparaît. 

Dividende par action sur une base annuelle. 
Cours de l'action divisé par le bénéfice annuel per action. 
En unités sauf si la mention «h» (centaines) apparaît, pour 
les Bourses canadiennes. À la Bourse de New York et a 
l'AMEX, tous les montants sont exprimés en centaines sauf 
si la mention t i » (unités)apparaît. 
Sommet atteint par le titre au cours de la période. 
Plancher touenè par le titre au cours de la période. 
Cours é l'arrêt des transactions. 
Variation par rapport au cours de fermeture de la séance 
précédente ( lot régulier ). 

( 1 ) Données disponibles pour les Bourses américaines seulement GTC.lra.B 
Gaz.Métro 
fGentra 
Genir v Q 
fGKJcrp 
G Kntçtrt 
iGWnStr 
Govette 
iGranjsk.a 
GWirfeco 
G.WW7.45 
GriNi A 
fGr.iaur.b 
Guif Res 
GuHR.o.a 
Harlco " — u t nets mi 11 m m I n 
riernlO 
Heroux 
Honco 
IHorsnam 
H Bav Co 
Hypocral 

C - M A C 
CAE Inc. 
fCCLhiB 
fCFCF.hc 
CGC Inc. 
fCGI GrA 
CS Res 
CS Res.wt 
Cabano 
Caii—Nel 
Cambior 
Cambio.wl 
Camôridç 
Caindev 
Cameco 
Cameco.w 
Camp Res 
Can Malt 
Can.Tung. 
CanFrac 
Cdn Oxv 
CP Foresi 
CP ForJr 
CP Ltd 
fC Tire A 
IC UtWt.A 
fCmnacA 
Canam.wl 
Canstar 
Cara Ooer 
Caréna 
Cascades 
Casc.sr.1 
Cascadwt 
Casc.«vfa 
fCha'eau 
Chauvco 
Chrvsier 
fCimStLa 
Cinar 
Cinram 
Ctrco Crft 
Circo.wt 
CocaCBev 
tCog.Caw 
tCogeco 
fCoiortchA 
Cominço 
Comptime 
fConsoltex 
ConsGas 
fCPCIA 
Cotl 
fCrownx 
Crwn.Pr 1 
fCrownx.A 
Crwn Sri 
Crwn.wtb 
fCurragh 
fOMR.grA 
DMR.wl 
iDenbridg 
Denison.A 
fDentsn.B 
fDevtefc 
Dofisco 
Domco 
Domtex 
Domtar 
DomlSrB 
fDonohua 
Donohu.wt 
Dorei.A 
fDorelB 
fO ramx j 
DuPonl A 
iDufresn 
fOundeBa 
tDviex.Ltd 

BOURSE DE MONTRÉAL ET TORONTO 
d c o A 
OndaaHe 
PacrfFor 
Pancdn.Pl 
(Paru AAed 
Peer less 
Peçasus 
Petro Can 
PhMp.Env 
PaDome 
Ptastfeec 
Poco Pe»r 
Potasnwt 
PCS inc. 
IPowr Cr 
Power.FIn 
Ftemiera 
Prometefc 

T i t re assu je t t i à u n e rég lemen ta t i on spéc ia le . 
Ac t i on o rd ina i re s a n s d ro i t d e vo te o u é d ro i t d e v o t e 
suba l t e rne . 
Lo t br isé . 
Bon de souscription ( Warrant). 
Unités de capital-actions. 
Action privilégiée. 

BOURSE DE VANCOUVER 

q - A c t i o n o r d i n a i r e sans d ro i t d e vo te o u é d ro i t d e vo te 
suba l te rne , 

z - Lo t b r i sé . 
f - E n t r e p o s e c o m m e r c i a l e o u industr ie l le , 
y - En t rep r i se d e r e s s o u r c e s . 

BOURSE OC NEW YORK ET AMEX 

g - D i v i d e n d e en do l l a rs c a n a d i e n s , 
e - D i v i d e n d e ex t rao rd ina i re , 
t - D i v i dende en ac t ion , 
c - D i v i d e n d e spéc ia l f a i san t su i te a une l i qu ida t i on , 
a - D i v i d e n d e a n n u e l p l u s un d i v idende e x t r a o r d i a t r e 
I - P a i e m e n t s u s p e n o u d u d i v idende , 
a - A p r è s f r ac t i onnemen t d ' ac t i ons , 
x - Ex -d i v i dende , 
d - N o u v e a u bas d e l ' année , 
u - N o u v e a u haut d e l ' annee . 
p f - A c t i o n pr iv i lég iée. 
W t - B o n d e sousc r i p t i on . 
v - S u s p e n s i o n d e s t ransac t i ons . 
v i - S i t ua t i on d e fai l l i te. 
FONDS MUTUELS 

I P l Inc 
igtoovs 
lmasco.ltd 
ilmmedia 
Imoer.Oi 
flmpr.Qbr 
Inco Ltd 
IBM 
Interprov 
Intrawest 
isiand Tel 
flvaco A 
ivaco.srl 
ivacosrt 
lvaco.sr3 
lvaco.sr4 
Jannock 
f j e a n C U 
f j rnv End 

•065 $20* 20 29 
13500 $19 19 19 
4435 119* 18* 19 

?58CO U 534 5 * + * 
19500 $7* 7 * 7 * 

200 S20* 2 0 * 2 0 * + * 
200 S22* 2 2 * 2 2 * + 1 * 

2500 $33 3 2 * 33 
9300 395 385 390 

31350 445 <35 445 4- 10 
Z20 $23* 23 ' i 2 3 * 
200 $17H 17H <* 

8000 300 295 295 
200 $38 33 3 8 + 2 ^ 4 

16850 $22* 2 2 * 22H + Vfc 
13300 $*H 

150 $101 101 101 + H * 
6000 270 250 250 - 20 

(voir plus bas) 

- 1880 

• 1«76 
. 1870 
- 1085 

• - 1 8 8 0 

•• -1855.00 

fRadtoA 
RangerOi 
Reitman 
fReitmn A 
Renaisnce 
fRepao 
Rictvnom 
Rigei 
Rio Aigom 
Roctest 
fRCantei-b 
fRogerC.B 
Roger wt 
Rothman 
Rovai.Log 
Rvl.Eil.u Le pr ix i nd i qué c o r r e s p o n d à la va leur ne t te d u n e a c t i o n o u d ' u n e uni té 

lo rs d e la d e r n i è r e éva lua t ion c o m p t a b l e d u f o n d s . 
Ces d o n n e e s s o n t p o u r i n f o r m a t i o n seu lement e t s o n t su je t tes à conf i r -
ma t i on a u p r è s d e l ' éme t teu r , 
n - S a n s c o m m i s s i o n , 
g - A v e c f ra is d e racha t . 
0 - A v e c f ra is d ' a c h a t o u d e racha t , 
y - Éva lua t i on d i f f e ree . 
1 - N o n d i spon ib le . 
u - En do l l a r s amér i ca ins , 
x - Ex -d i v ioende . 
m - A c h a t m i n i m u m d e 150 0 0 $ . 
- - N o n m e m b r e d e I Ins t i tu t canad ien d e s f o n d s d ' i n ves t i s semen t . 

V o U t m * q u o t l d t o n < f c » t r a n s a c t i o n * s u r X X M 
2344843 Kaufti.A 

Kaufei.B 
iKnowHse 
fLGS Inc 
LSI Log 
Ldbatt.tr 
Labatt 
Lac Min 
LfrgCanp 
LalargeCo 
LaKJiaw A 
fLaidtw B 
Lafcewood 
ILasond^ 
fLMGL.A 
Leader I 
Lotxaw 
Loewen 
iLogG.Jnf 
Londr.lns. 
Londn.SrA 
Londn7.25 

SHL Sv$l 
fSNC.A 
SR.telcom 
Sasknl 
i5aturn i 
Sceptre 
Scotts C 
tScoit Hos 
Seagram 
S M Can 
S^efmag 
Sh*rmai 
Sico 
S-Beaud. 
ISocanavA 
ISodrcanA 
Southam 
Soar Aer 
Slel 1.94 
Sieico A 
Sielco.w 
SumnerSP 
Suncor 
TVX GokJ 
Talisman 
fTeck B 
fTel Mt B 
Teigiobeê 
Teiegiobe 
Telus 
TembecA 
ThomCor 
TIE tdeco 
Tolgeco 
fTorstr B 
Trs mount 
TrAltaCo. 
TrCan Pi 
TrCan 2.8 
TrCanSrB 
Transal 
Triton Fin 
Trimac 
Trimark 

BCE Inc 
BCE Pc 
BCE MOI 
BgrpmA 
IBMTC.a 
iBakertalc 
Bq.Laur 
Balau^r6 
Boue Nal 
BoM-srlO 
B<inasr11 
Bo Royale 
Bq.Ry.srJ 
Bo.Ry.srK 
Bo.Rv.Pc 
BaRySp 
BoRy 1.45 
Bo.Ry.srF 
Bo.Ry.srG 
BQ.RV.stH 
BQ.RWI 
BQ T - 0 
B.imo.srlO 
B.lmpSp 
B.imp.sr11 
B.lmp.srl 
B.lmp.sr9 
B.lmp.sr6 
BaC.lmp 

LA DIVISION 
INTERNATIONALE 
À MONTRÉAL 

ACC.Tel 
ADS 
iAur Res 
Abri Prce 
Agnico E 

Air Canda 
Alta.energ 
Alt.E.7.75 
Alla E. ir 
Aha N Gs 
Aican A lu 
iAktona M 
AUeiix 
AmBarric 
Amisco 
iArden 
Asbestos 
lAtCO I 
Audrev 
Ault 
Autostock 
Avcorp 
BC GAS 
BC Te*c 
BCE wt 

x l O O O 

INDICES DE MONTREAL M Corp 
iMSV CLA 
Maaxwt 
McM BkH 
McMil ir 
Madean 
•Magna A 
tAAaiette 
Map» iea» 
Marconi C 
Marit El 
IMarit Tel 
Malco 
Mazarln 
MelaH 
Metnanei 
fMetroR.A 
M.TemcH-* 
Mdind.wai 
MitelCorp 

MARCHÉ CANADIEN 
MARCHÉ BANCAIRE 
HYDROCARBURES Ç 
MINES/MÉTAUX (XCl 
PROD. FORESTIERS 
BIEN D'ÉOUIP. oeen 
SERV. PUBUCS (XCl 

1061J6 
2463.10 
1661.72 
2193.60 
2431.73 
1590.16 
1937-24 

+25.18 
+31.76 
+ 10.11 

+3-88 
-2.17 

+37-29 
+10.73 

[SOCIÉTÉS F R A N Ç A I S E S ) 
Transi tes 

Voleun tronsiçees en s C o l 
Flef.Chitg 3400 260 260 260 + 5 

Nen-lronwçees 

Voleur Offre Dem. Houl Bos 
Voleurs tronsiçees en S Can. 
Cascd sa I f î I V * 5 
Posters 90 150 125 90 

Eagle 
Echo Bav 
E»con 
Elan 
Ener.Co.rt 
EnerplusG 
EnoFnd.G 
Ener. l l r t 
iEouilSr2 

PLUS ACTIFS (en v o M w ) 
Titre Ventes Howt Bos Ferm. Vor. 

Senior 
Nor Tel 709931 S35"4 33 351* + 2 
BomDB 392055 $17'4 16'.* 167*+ ' t 
Moison A 390060 S2f ' i 27^ 21 + >a 
Videotron 304751 $29 2 | i » 2 8 ! ï + ^ 
Can Frac 287480 S16* 16 lé1* 

Voleurs tronugeti en S US 
pLaionia 
LvonOmez 

VARIATIONS 
QUOTIDIENNES 
DE L'INDICE COMPOSÉ 

Haut: 3652.00 
Fermotuf»: 362143 

Bas: 3574.40 

Oakind l 20 4211 19H W t 19>-f * 
Occ.Pel 1 5864 20V. 20 2 0 * - '4 
OHshP 14 256 16*. W * 16%- >4 
Ogden l i 5 17 14 24'% 24* i+ H 
ONoEd 150 14 1314 2 M 24* 24*4+ 
OklaGE 266 13 792 35^ 35* 3 S ^ + '<. 
O n 2-20 35 U1 O U 43 4 J * + V» 
Omncre .16 191228 25* 25 2 S * + M 
Orntfo & ** 4H 4 % - W 
OrionC s 90 9 517 45 44U 45 + H 
Orv i .40 1122777 25 24* 2 4 H - ^ 
OutMM .40 543 18* 17* 18 - * 
OwenMs 2\ 27 2H 2 » 22* 2 2 * + V* 
OwenC 29 651 46 45* 46 + * 
Oxford M U 163 22* 22* 2 2 * 
PHH 1J0 14 61 46* 46'4 4 6 * - 'A 
PPG 2.16 20 3172 64* 64* 6 S * + * 
PacEnt JOe 15*2394 26^ 24* 2 * * - 'A 
PacGE 1.81 16 5981 36 35* 3 5 * + * 
PacSci .12 16 190 17* 14* 1 7 * + Vi 
PKTel 118 26 12516 55* S3 » 55 + 1 ^ 
PacifCp 108 193071 19* 19* 19* 
PamWeO .41 81393 3 3 * 33 I3v?— M 
PaflCpt J2 372392 19* m l t * + * 
PanEC .80 121101 24* 24 2 4 * - W 
ParCom J0 37 12465 77* 75* 76 '< r - l * 
PamEl J2 21 55 18 17* 17 'T- * 
PamDrl 102 434 7 * 7 7 * + * 
PalPtr 347 2 * 2 * 2 * 
PenCn 14 101115 3 1 * 31* 3 1 * + * 
Penney s 1.44 142011 47* 46* 4 6 * - W 
PaPLplfl 150 r230 75* 75* 7 5 * 
Pcnuoi 3 3058» 60* 57* 5 7 * - 2 * 
PwcEn 171 16 310 32* 31* J 2 * + * 
Peofloy .15 251420 24 23* 24 + % 
PeosiC M 2418096 40* 39* 4 * * + 1 
PertEl 68 60 S22 32* 32* 3 2 * + H 
Prm*n .45e 10 14 4 * 4 * 4 * - * 
Pel 78 166911 17 U * 1 6 * + M 
Petrie 1U 2S* 25* 2 5 * - * 
PetRs 2e 78 30* 30 : 3 0 * - * 
Pfùer 141 1714738 60* 59* 6 0 * + * 
Ptvnftes 262321 u l S * 13* 15*+ lV j 
P M O lis 14 3700 42* 41* 42 - * 
PMaEl 140 u m 3 1 * 31* 31%+ * 
PhE pt04 68 13» 67* 67* 6 7 * + l ' * 
PNSub 101 16 115 M 19* I f * 
PNMr 260 1085349 53* 51* 5 3 * + 
PWPft 1.12 21 11(09 35^ 33* 3 4 * + «4 
PNVH 15 22 370 u33* 33* 3 3 * - * 
PWJNGS .91 16 97 25* 24* 2 4 * - * 
Pter I 10 191411 9 * 10 -
Pi^Rfl 9 k n 12 11* 12 + * 
PinWsl 12 686 23* 23* 2 3 * + * 
PitnvB« .90 18 3048 3 8 * 38* 3 1 * + <4 
PVJVÙYB 450 343 9 8 * 9 + * 
PlumCr 4 11 273 4 4 * 64* 4 4 * + * 
PoçoPd 19 924 H * 18 18 - * 
Poio'o^ 60 261050 33* 32* 3 3 * + * 
PooeTal .76 14 2 1 * 21* 2 1 * + W 
Portée S 172 11* W * 1 1 * - H 
PortGC 1.20 101050 22* 21* » * + * 
Pr tmrt 1 12 59 8M 4 2 * 62* 6 2 * - V» 
Premrt* M H H 2 7 * 77 77 
Pnde M 8 * 7 * 7 * - * 
Prwwt 29 S2 12* 12* H * + W 
Prtmcas 15172W 4 M 47* 4 M + * 
Prmcapl 2J3 190u27* 26* 2 7 * + H 

SCEcps 142 14 10313 22* 21* 22 + 
SPSTec 128 47 30 29* 30 + H 
Saatchi 1130 8 * 7 * 8 * + h 
SaonR 144e 11 29 15* IS'-i 15* 
SHwSc 3.251 10 45 22* 21* 2 1 * - * 
<attKI .36 22 2375 14* 14* 1 4 * - * 
Safeway 26 2211 u21* 20* 2 1 * + * 
SlJoLP 176 14 4 35* 35* 3 5 * - * 
Salant 802 8 * 8 8 * + * . 
Saiomn .64 26 4425 50"! 49* 4 9 * - * 
SOieGs 1 48 15 719 26'< 25* 2 6 * + * 
SJoanfi 64e 28 109 10* 10* 10 « 
SAmtfit 1J6 23 70 1»* 19* 19* 
SFER .16 84 928 10* 10 10*+ * 
SFePC 20e 214912 19* 19* W ! * - * 
Saralees 58 19 15244 27 25* 2 6 * + 1 * 
Sa»E 01A2J7 3 27 27 27 - * 
SCANA 2.74 16 463 51* 50* S 1 * + * 
SctrPt 110 176150 69 67 6 8 * + 1 * « 
ScNmp 120 25 5036 64* 6 3 * 4 3 % - * ' 
SciAMs .12 56 1655 3 M 37 3 7 * -
ScottP .80 17 1652 » * 32* 3 2 * + * 
Seaoram .56 21 4643 27* 27* 2 7 * + * 
Seers s 160 6337 57* 56* S7*+ * 
SeouaA JOi 290 33* 33* 3 3 * + * 
SeouaB X i 305 34 33* 3 3 * - * 
SvceCp .40 22 1273 26 25* 2 S V - * 
Shefcv .28 31 10 12* 12'4 1 2 * - * . 
SneflTr 2-64e 18 273 62* 6 1 * 62 — * 
Sherwin 50 211212 36 35* 3 S * - * 
ShowtH .10 202157 23* 22* 2 T i - * 
Signets .80 I4 2942 u36* 3 4 * 3 4 * - l * 
Stnger .20 23 448 u39* 31* 3 8 * + * 
Str tne 48 18 254 17* 14* 1 7 * + * 
SlhCor 20 m 5 4 * 4 * 
SmittHn 1178 11 10* M * - * 
SmthBc 9îe 13 30* M' 4 3 0 * - % 
SmdirA .44 20 IS3 2S 23* 2 4 * + 1 
SmdirB 46 19 132 23* 21* 2 3 * + * 
SnaoOn 108 24 861 38* ?3 3 0 * + * 
SonyCP 47e 57 344 42* 42 42 - * 
Sothtvs 74 73 1179 12* 11* 1 2 * + * 
SourcC 3 60 41 46* 45* 4 6 * + * 
SoJetn 144b 14 42 25 24* 2 4 * - * 
SouthCo 2 28 152963 45* 44* 4 5 * + 1 
SNETel 174 161399 37* 36 3 7 * + 1 * 
StfAtrls 04 39 1361 35* 35 7 3 5 V - * 
SwtGas 78 23 1409 18* 17"4 1 8 * + » * 
SwBeNs 1.51 19 16230 43* 40 a 43 +3 
Spam 18e 608 11* 10̂ 4 11 + * 
Swrton 8 90 7 7 7 
Sorm* 120 14 ? 0 35* 35* 35* 
Sprint 1 2710162 u39* 38 Î 9 * + I ' e 
SldCm 40 9 712 14* 14* U * + «• 
SIF0BH .56 10 u B * 3014 3 1 V - * 
SIMotr J2 18 6.N 21* 21* 2 1 ' t - * 
StdPac 12 96 873 t * 8 * 8 * + * 
StdPrds 64 15 H 33>t 32* T H 
Standeis 4» 15 0 21* 21* 2 1 * + * 
Slatfwn 1 17 264 27* 2 7 * 2 7 V - * 
S*mWk 1J6 MHZ) 42 « 4 » * 41 - 1 * 
Starret i l 19 30 24* .24* 2 4 * - * 

suite à la page A 17 

Wufftt q É M M I 0m tr«nMoUont sur 10 OJJ 
38076300 

MACOM 27 694 I I * I * i 
MBIA 1.04 1513W 7 7 * 74* 7 4 * - W 
MDC 26 37 t-5 6 4 6 ' V - U 
MDU l i é 16 92u32* 32* J 2 * + U 
AAGMG 321 46 45* 45* 
MegmC 111450 10 9 * 9 * 
Monvfle 208e 15777 6 * 4 * é V - H 
MAPCO 1 14 294 61* bOU 6 0 V - * 
MarMO 1 13 1652 19* I t * H * - H 
Maritrn 12 271 4 3 * 4 + H 
MrshMc 2.70 191824 14 ( W * 1 2 * - * 
MartMs 12 573 45* 4 4 * 4 4 * 
Masco 48 227723 30* 79 4 2 9 * - r > 
MasCp 210 43 » * 30-1 30 t - H 
Mattel 74 H62t0u29* 28* 2 1 * + * 
Maïus 10S453 6 * 6 * 4 V - H 
MivOS» 92 33 3787 43* 42* 1 3 * + ^ | 
Mavtao 50 1423046 14 15* 1SV- * 
McDff l 1 1424^1 24* 2 7 * + H 
McOonid 43 20 5462 54* 53 S 4 * + 1 * 
McDnD 1.40 3 2 1 3 4 . 92 1 3 * + 1 
McGrH 2 28 21 1434 u70* 6 1 * 70*+î»4 
McKes 168 19 442 uSS* 54* SS*+ ^ 
Mead 1 1912®2 4 1 * 40-i 4 0 * - V: 
Mesri 44 64 l f * 19* 19 > 
Medtron .68 202869 73* 72* 73 - * 
Metvite l i 2 162215 45 4 4 * 4 4 * - ^ 
MercSl 102 15 372 34* 34* 3 4 * - * 
Merci 1.12 1832393 3 1 * 3 0 * 3 1 * + * 
Merdtn 44 30 800 37* 34* 37 '» - % 
Mer lyn 1.40 9 646? IOO* 91* 9 9 * - ^ 
MerrvGo 05 O 975 I * 7 * 8 
McrTc S6t 1713780 45* 43* 4 4 * + * 
Mrihore 54 29 $71 3 4 * 33* 3 4 * + * 
MMM U 2 183997 105 l«3* 104*+ * 
M W s r l 351473 S5* S7* 5 7 * + * 
M i * 9X1 8 * 7 * 8 * + * 
MoM 370 176414 13* 82* 13 - * 
MonrcH 7» 95 10* 10* 10 f * 
Monsan 212 151499 6 7 * 1 4 * 4 7 * - * 

INDICES DE NEW-YORK 
COMPOSÉ 
INDUSTRIELLES 
TRANSPORTS 
SERVICES PUBLICS 
FINANCE 

250.12 
307.60 
240.60 
243.40 
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VACATIONS 
QUOTIDIENNES 
DE L1N04CE C O M P O S É 

Haut: 4 1 4 5 2 5 
Ftfmêtt jm: 4144.96 

Bas: 4123.30 

V H w n Vwrttt H w t j e t Fera. Met 
Astral A f 1300119 N 19 
Atco I I 2200 S15"* 15* 15 * + * 
Atco II S00S1SH 15% 15% + % 
Alcor A I 2012 1 5 * S"4 5 % - % 
Atcor B I7S 15% 5% 5% 
AlhabSka 0 316900 170 155 160 
Atlanta G o 1^00118 117 l ie - f i 
Ai l Stop p 500125% 2 4 * 2 5 % - * 
Allantls 1210700 205 195 200 - S 
Ami foodS 63715118* H • 18% + * 
Aur Res o U0 d ' M 
Aurizon o 7W74 95 91 9 2 - 1 
AlCO Mng o 12017» 3*0 345 370 - 1 0 
Altec 5500 305 305 305 
BCE Inc 5*6137 144* 43 44*+1V» 
BCE I O 200142% 42% 42% 
BCE « 24/002 50 724 250 +25 
BCE MoH 2S00139-4 3 8 * J9% + H 
B C Bancor 10705 177 173 177 + 4 
BC Gas 38309114% 16 16% + % 
BC Rail P 100124'» 24% 26'-» — * 
BC Sugv A15400 S91* 9% 9 % + * 
BC Suwr P 500114 13% 1 3 % - % 
BC Tel 121 200 $18% 1 8 % - * 
BC Tel 5.15 200 *72 72 72 - 1 
BC Tel 1.76 170 $24% 24% 2 4 * + % 
BC Tetoom 14232121% 21% 21% + % 
BF Realtv 7700 4% 4 4 * + * 
Bl RI 1 P 980 10 10 10 
BGR A 212601)4% 14 1 4 % + % 
Bmr Goto 025000 54 50 50 - 5 
BNT Ltd 2 * » $14% 13% 14 + % 
BNT Eoty 400129% 29% 2 9 * - * 
BRL enl 2704 360 345 350 + 25 
BYG o 1500 20 20 20 - 5 
Baca A o 2500 24 24 24 
Bata okj o 1150120 115 115 - 5 
BaHard 300 17% 7% 7 % - % 
Batiste o 7COO $5% 5 5% + % 
Banister I 12900115% 15% 15% 
Bank Mi l 772603 126 % 24% 24%+ % 
Bk Mi l 4p 18501?!% 28% 28% + % 
BU M i l B 7650 $30* 30% 30* + % 
Bank N 5 912454 $29* 28% 29%+ * 
Bk NS lp 155172% 22% 7 2 % - % 
Bk NS 3p 6600120% 20 i 2 0 % - % 
Bk NS 4p 7650 $77* 27% 27%+ % 
Bk nS 5p 1000 129 78% 73% 
Bk nS 6P 4930 177 76% 77 + * 
Baringtn o 44550 14% 4% 4% + % 
Bâton 7200 14% 4% 4% 
Satie Crk 10700 315 305 305 - 1 0 
Beau Can 52700 290 280 783 - 7 
Bell 1.94 p 1000 178 28 28 + % 
Beimoral 41325 15* 15 15 - % 
Bema 01 O 116300 270 262 265 + 4 
Benson o 58400 155 150 153 - 1 
BeiWem R 25000 48 48 48 + 2 
Bach Phar 1000113 13 13 - % 
Biomira 70000117% 11% 1 1 % - % 
Bona-re 1 7500 345 345 345 + 5 
Bl Hawk o 23000 47 41 47 + 5 
Blk Swan 85000 8 3 8 - 1 
Blue rang A 153539 $17 11% 1 1 % - % 
Bombdr A 850114% 14% 14% + ' / a 
Bombdr B f 487700117'4 14'* 16%+ * 
Bmbdr 1 p 500 175'! 7 5 * 25V»— % 
Bovar Inc 73767 105 100 101 - 9 
Bow flx 0 2000 90 90 90 
Bow Valv 52406116% 15% 1 5 % - U. 
Bow Vlv 205 700125'4 25 25 - * 
Bowtex 3000 170 165 165 - 5 
Bracknel 8900 450 475 425 - 2 5 

. Bramalea 844700 78 77 2 7 * - * 
Brmptn A f 7703 170 160 170 +10 
Brandvr o 15000 30 30 30 
Brascad A 300 138 38 38 
Brascan A 724425113% '12% 13%+ % 
Branscan r see betow 
Brassie 6215470 460 460 - 5 
Brkwater O 968000 10* 10 1 0 - 1 
Brenda M 158 SIS'? 15' ! 15'! 
Br Steel 100 122 22 22 + 1 
Brookfld I p 860175% 7S% 7 5 % + % 
Bruocor 8547 171% 71% 71% 
Bruocof A 2000175% 25% 7 5 % + % 
Brunswk S575 $7% 7% 7 % - % 

Vole* ' ! V t « U L 8st F t f * . M l 
Total Pel 26600 SU 13* 14 + % 
Trader R o 93500 55 49 49 - 3 
Trader B p :50113 13 13 
Trade 10' 4 p m S5% S * S % + % 
Trade 7% p 1300 *20 ? 20 ; 20 i 
Trns M l 1 COl $17% 17* 17%+ % 
TrAi l corp 252457115 14* 15 + % 
TfAt la U 5 24165% 45% 65 , 
TrAlta U 7 I » S 9 8 * 99% W * 
TUHI 140 3600826* 74% 2 4 % - % 
TAIla U 708 1W0I25* 2 5 * 2 $ * + % 
Tramai al 200320 315 31$ 
TrCan PL 224820120% 20M> 20% 
T r P 2.80 P 200144 66 44 
T r P %nd B 7972119% 19% 
T r p K Rei O77000 6 4 6 — 1 
Trax 0 88000 23$ 220 ?20 - 7 0 
Tr i LTOK a 9100113% 13* 1 3 % - «A 

T r i O r * n o22?00440 430 4 » 
TrkW Enl 1000105 MO 1 0 5 + 5 
TrHfion 0 11400280 277 280 - 1 0 
TrUon A 84343 225 220 225 + 1 
Triton Fin I 100110% 10% 10% 
Trton Fin II 2000 » % 9% 9% 
Tnmac 1230115% 15% 15% - % 
Tr imrk fin 3030 133 3 2 * 3 2 % + % 
Trimel C 2050 410 315 385 - 2 5 
Tr imin el 1500255 255 255 - 5 
Triton Can 55100 253 778 271 - 7 
Triton C 1 100 810* 10% 1 0 ' ! - * 
Triton C B 200110 10 10 
Trizec A I 51550 92 H 88 - 5 
Tr i iec B 1300100 100 100 . 
Trizec 3 P 1000 165 145 145 - 5 
Trizec 4 p 1814375 375 375 
Trizec 6 P 2400 400 375 400 + 25 
Troian lech 110300 89% 1% 9 % + % 
Troohy 0 1000 175 175 175 - 2 0 
Tudor O 2309 45 45 45 - 5 
•*0 20 Fin 21200111% 11% 11%+ % 
Tyier R 0 18100 47 42 47 + 4 

ReatFund u see betow 
Réclamai 0 2500 41 41 41 
Red oak 0 12810 45 60 6-3 - 5 
Redaurm 0 334197 125 105 125 +15 
Redfern 0 16200240 220 240 + 30 
Redstone 3101 14 4 4 + 'A 
ReedSl 1 Sp 448124 26 24 + % 
Rrgal grt 3500111% 11% 11% 
Régional 0 5100140 138 140 + 5 
Rettman 9 0 0 1 » ! 2 0 ! 20Vj 
Retlman A 161000 123 77 22 
Remgton 0 16000435 4?0 430 
Rentsanc 18W96V33H 37% 3 3 % + % 
Rewdre O 21W0 290 2/5 275 
Repap I 22000395 385 m 
RepuMc 4100 440 425 425 - 2 0 
Reiooust O 700 17% 7% 7 % + <A 
Revenue P 3895 355 350 350 - 5 
Ricttd A 0 3300 15% 5% 5% 
RiChmnt 0 47800 445 435 445 +10 
Rfoet eng 111645123% 23% 2 3 % - Vi 
R i l m O 5000 35 33 33 - 1 7 
Rtfnoél A 0 9100 80 80 80 - 1 
Rio Atoom 3700117% 17% 17% 
Rio AJg r see betow 
Rio Alto 0 84200 $9*! 9% 9% - % 
R i s m 0 61600 430 430 430 
Riverside 1300123 22% 2 2 % - % 
Roçrs Cn W 114525138% 36% 3 8 ' 4 + I H 
Rooers A 1500 174 2J ' i 23 ' ! 
Rogers B f 594304 127% 72% 7 2 % + 
Rogeri A w*2730 16 ' ! 6% 6% 
Roman 2300 775 770 775 + 5 
Rohman 3001101 101 101 + 1 
Roxmark 0 Î69762 9 8 9 - 1 
Royal Bnk 598647178% 77% 27%+ 'A 
Rv Bk 1.45 4200120% 20 ' ! 20%+ 'A 
Rv Bk F 1800178% 78% 7 8 % + % 
Ry Bk G 4600 178% 78% 7 8 % + % 
Rv Bk H 50000179% 79% 7 9 % + % 
Rv Bk J 4700177 76% 77 + % 
Ryl Oak 74775 16% 6% 6% 
RvOak w 10050 470 450 450 
RvOak a w 1700710 210 210 
RT En lu see betow 
RT En IHJ see betow 

CUU A f 18650124% 24% 24% 
CUtil 2nd I 4500126% 26 26% 
CUlil 7nd K 700 S25 J 24"! 2 4 ' ! - % 
Cdn Wn Bk 600 16 6 è 
Canpra 200 375 375 375 - 2 5 
Canfor 27147135 34 ' ! 35 + ' ! I 
Canlor pr 5M s25% 25% 25% + % 
Cançene 17200285 2S0 2Î0 - 1 0 
Canhorn 0 1042 75 75 75 - 1 0 
Caman mv 1068 400 400 4G0 +28 
Cansiar $ 51450 s 16 15% 14 + % I 
Canot,l.ti p 15000125% 25% 2 5 % + % I 
Canwesl w 150 17% 7% 7 % - % 
Caoilano 0 8025 385 ?80 3!0 
Car a 1200 475 470 475 +10 
Cara A f 900 435 (35 435 
C a r ™ 18900 132 1-0 130 + 5 
Cascades I 5074 15% 5% 5 % - % 
Cascad deb see betow 
Case paper 500 15% 5% 9 k 
Cathedrt o - 26000 163 155 160 + 5 
Ceianese 1650 S56 5 5 ^ 5 6 +1% 
Cntn Cap 2068 20 20 20 - 5 
Cnl Crude O20000 80 * 80 80 
CFund A f 7000 14% 6% 6 % - % 
CnM G Trc 31390 3 8 8 + 2 
Chai na ta 54273 S7% 7% 7 ' ! 
Chaiengr 9350 470 445 450 - 1 5 
Chancir E O24500 288 785 788 + 8 I 
Cbase Res O10200 385 350 350 - 3 0 
Chauvco 103820 i W k 14% 14%+ % I 
Cheni Gld 0 7500 55 55 55 + 5 
C h * Int I 9700 123 77 72 - I V r I 
Chrvsler 3445169 66 68%+3% 
CHUM B f 75600119 19 19 + % 
Cimaron 0 1800 18 % 8% 8 % - V» 
Cinar films 7500 16% 6% 6% 
Cineotex 77300 440 475 475 - 1 5 
Cinram 75950112 11% 12 + % 
Circo Crfl 1000 17 7 7 + % I 
Circo cr f l w 7500 170 170 170 - 5 
Ciiadel G 0 13000 18 18 18 - 2 
Cilv Res O 14500 74 74 74 
Clairvest 1500 14 6 6 
CWf 0 455000 79 77 7 7 ' ! - I V ! 
CoEnerco 18300112% 12'! 12% 
Co Steel f 27300 1741! 24% 24 ' ! 
CocaCBev 22800 450 435 440 
Cogas erg O15450 37S 370 375 
Cogco cwe 112275 S114 11 1 1 ' ! + ^ 
Cogeco f 1000 19% 9% 9% + % 
Coçnos 8925S12 11% 12 + % 
Cono Eng * 261 18' 4 8% 8% 
Cominco L 49673115 14% 14% 
Comnco B P 3000125 25 25 
Cmco ferl 21350117% 17% 1 7 % - % 
Comnco R 53150 205 200 205 + 5 
Comnco w 11500 17' ! 16 1 7 ' ! + 4 ^ 
ComoAS . 600 251 251 251 + 1 
Compuliog 13700315 300 305 - 5 
Com brkrs 277800 S6% 6% 6 % - % 
Comstale 0 12400125 125 125 
Conpak S 0 2916 13 13 13 — 5 
CC Expr f z364 80 80 80 
C Carma A 15548315 300 310 +13 
C Enfield z60 70 70 70 
C AAercnll 0 500185 185 185 +15 
C Nevada 0 60051745 776 776 - 7 4 
Con Prof 0 500 38 38 38 - 7 
C Ramrod O74700 16 5% 5 % - % 
Consoltex f 5500 14% 6 1 ! 6 ' ! - % 
Con Gas 8700117% 17 l ! 17%+ % 
Con Pk9 31200 190 188 190 + 1 
CPhrma A f 1000 280 780 280 - 5 
Contrns A f 9000 25 25 25 +41'* 
Conwesl 18312 173% 73% 7 3 % + % 
Corbv 300 150 50 50 

CorOv B f 2000 148 48 48 - 3 
Corel 117375146'! 44 ' ! 46 + 1 ' ! 
Crner Bav 0 800 58 2 58 
Corncooa 0 15500 275 260 265 - 1 0 
Corp Food 10400117'! 16% 1 7 ' ! + % 
Coscan D 37500 730 215 771 + 6 
Coll 48482 148% 47% 47%+ % 
Coonsel 1950310 300 300 - 1 0 
Coonsel III 100 425 425 425 
Crwn But 0 9795 15% 5 ' ! 5% + % 
CLife I A 16800173 77% 73 
Crownx A f 1G3865 490 480 490 
Crownx 1 p 1571 173% 73% 7 3 % - % 1 
Crownx 3 0 200 120'7 TO'-j 7 0 ' ! - 1 
Crownx 4 p 1000117 17 17 - 1 
Crnx c II P 38300 170 19% 70 
Crownx B w 3400 120 19% 1 9 % - % 
Cube Erv 810 19% 9% 9% 
Cjragh I f 29000 13 12 13 + 1 
Cusac Ind 0 zlOO 91 91 91 
Czar Res 57400 705 701 704 
Czar A w 7000 53 53 53 
DNR A f 14000 16% 6% 6 % + % 
DMR w 5000 80 80 80 
DY 4 sysl 3600 126% 25 ' j 26 
Dakota 3916 330 330 330 
Dakota w 890160 160 160 - 1 0 
Daimy C f 3000 200 200 200 
Davidson 0 54910 775 710 725 +15 
Dayton 0 17900 785 780 780 
Deak Res O 86500 71 19' i 1 9 ' ! - 2 
Détour 0 19000 16' ! 16 16 - I 1 ! 
Devina C 0 69371 117 16'! 1 6 % - % 
Denison A pl1!98 20 18'? 20 + 1 
Denison B 118819 20 19 19 
Deniwn B p 5500 350 345 350 
Deprnl A w 6250 105 100 105 + 5 
Deprenvl R 29180 335 315 335 + 20 
Derian 10611 480 465 470 - 5 
Derian A 1300 18% 8% 8% 
Develcon 5000 7 5 7 5 75 
Devran P 0 4850 170 116 116 + 1 
Devtek f 19000 770 705 770 +10 
Dexleigb I I 69 69 69 
Dia Met 0 15357151'! 50'1 51 '?+ 1 
Dxknsn A fl6336 16 ' ! 6% 6 ' i + 'A 
DOT Enl 0 72650375 355 355 - 2 0 
Discov W 4580 15*4 5% 5% 
Disvs 12800 300 290 290 
Dofasco 68659516% 16'! 16% + % 
Dolasco 260 7601 129 78 % 78% 
Dofasco 760 7601 179 78 % 78% 
Dofasco w 44750 47 40 47 + 4 
Doman A 3900115% 15% 15%+ % 
Doman B 1 73147115% 15% 15% 
Doman 7 0 100 148 % 48% 4 8 % - % 
D Expi o< 30120 13 12 13 
D Textle 14349111% 11% 1 1 % + % 
Domtar 179209 16% 6 1 ! 6% 
Domtar db see betow 
Domtar P 25570113'l 13' ! 1 3 ' ï + % 
Dononue A fl0000 s20'4 20% 2 0 ' 4 - ' A 
Dorel 3 f 800111% 11% 11% 
Dorset E 0 38248119 18'! 19 
Dover Ind 100117 17 17 + % 
Dreco A 700177% 77% 7 7 % - % 
Drug royal 0 9400 155 143 155 + 5 
Dundee A f 14935 !7"î 7% 7% + % 
Duoont A 1700 145 44% 45 
Durkin H 0 5700 177 170 120 
Dusa pnm 0 5100 18% 8 1 ! 8 ' ! + % 
Dviex A f 604100 147 140 147 + 4 

1 Dvncare B « 6500 470 460 470 - 1 0 

NSfc Res 0 7500 25 24 24 — I l 
Nap«er 0 5000 15 15 15 - 1 
Nal Bk Can 2023571K)1! 10% 10%+ % 
Nal Bk 7 SOOl l f ' ! 19' ! l t ! - ' ! 
Nal Bk 3 ?000 s?0 20 20 + % 
Nal Bk 9 1850 127 26% 27 + % 
Nal Bk 10 3135126% 26% 2 6 % - V a 
Nal Bk 1) 2400 126% 26 « 26 , 
Nal Sta 1000135 135 135 + 5 
Nal Trstco 7300172 2 1 * 2 1 * - * 
Nwt fer Gc 210165 165 165 + 5 
Nelson 8rd o97300 71 69 70 + 2 
New cache 2WW0134 130 130 - 5 
N Provid 0 2000 45 45 45 
Newaita 7300 170 170 170 
Newbridg 44918193% 8 T ! 8 9 ^ - 3 * 
N8 CapA f 3500 370 340 370 +10 
Ngrwth 13300 18 7 * 7 * - % 
Ngrwth eol 200 177 27 27 + % 
Newhak 0 8050 95 93 93 - 2 
Ntwport 0 1600 775 225 225 + 5 
Newfel Enl 3593 121% 2 1 * 2 1 % + * 
NN china 011700 19% 8 * 9% + % 
Noma A f 2600 14% 6 * 6 * + % 
Noramco 0 52692 81 76 80 
Normco w 0 6375 39 35 39 + 4 
Noranda F 46351110% 10*! 10%+ * 
Noranda r see betow 
Noranda I 204894 121% 21% 2 1 % + % 
Nornda I B 7770177 76% 77 - * 
Nornda I C 7300124% 24 ' ! 2 4 % + % 
No»nda I E 35085 122 % 21% 22% 
Norcen 60784121* 21 21% 
NA PaWm 8385 15% 5% 5% + * 
Ncrth Wesl 585117% 17% 1 7 % - «A 
Nfh reef 0 24100 S6% 6% 6 % - % 
Nor Tel 1112109 135% 33 35%+2% 
Northgal 5145 160 150 160 +15 
Northridg 65000147 139 147 + 5 
Norlhrk 0 23150 191! 9 * 9% 
Northstr E 65500 S271! 27 2 7 ' ! - % 
Northwav 0 5000 35 35 35 - 3 
NW UIH p 100 155 55 55 - 1 
Norwall gr 157730110% 10% 1 0 % - % 
Nova Cor I 373993 18% 8% 8% + * 
Nova E p 7000175 75 75 
Nova G o 333 126'*] 26 ' ! 26' ! 
Nova H p 400 125 2 5 25 
Nova O P 2800124'! 24% 2 4 ' ! + * 
NS Power 97681112% 12' ! 12% + * 
NS owr a 0 104500125% 25% 2 5 % + * 
NovagkJ 0 80714 36 32 34 
Nowsco W 59800119'^ 19 19 - % 
Nu Gro 0 7650 165 152 165 +10 
Nufort R 0 7000 73 73 73 
Nugas 18850 15 % 5% 5% 
Nu-nac Eng 16100 19 8% 9 

UAP A f 430 122 22 22 + * 
UHfer P 19686 15 ' ! 5% 5 % - % 
Unicorp A I z71 51 51 51 
Unigsco B f 2000 82 87 87 , 
UGas 674 400175'! 75 ' ! 25 ' ! 
UGas 6 pr 1000144 44 44 
Un Corp 473 133 % 33'4 33% 
Un Domin 19402119% 19% 19% 
Un Dom 2 700125% 25% 25% - * 
Un grain I 7803 17% 7% 7 * - * 
U Keno 550 780 28C 280 - 7 
U Ravore 0 12435 730 771 725 - 4 
Un Reef 0 72800 83 80 80 - 7 
Un Tri Star zl17 45 65 65 
U Wslburn 19375 495 490 495 - 5 
Univa 1700 17% 7 * 7 * + % 
Univa P 450175 75 75 - * 
Ulihfv A 9499 176% 76% 76%+ % 
Varitv C 2170145'! 45' ! 4 5 ' ! - % 
Venezuln 0 1081501111! 10% 11%+ % 
Ventra Gr 203400 310 305 310 + 5 
Ventra 1 p 2500 19% 9% 8 * - % 
Vero Res 0 12600 315 305 305 - 1 0 
Versa Serv 200 17 % 7% 7 % - % 
Vicerv R 5100111% 111! 11% + 'A 
Videotrn f 83985 128 % 28% 2 8 % + % 
Vista IA 0 16300 150 150 150 
WIC B f 20950116% 16'! 16%+ % 
Waax A 350 18% 8% 8% + * 
WaH Fin 1000 207 207 207 + 7 
Wetowod 907 173 73 73 
Wsl Frasr 500 143 43 43 - * 
Weslar Gr 16320 11 11 11 
Wcoasl E 77673 177% 77% 77%+ * 
Wcoasi 7 p 9u0l77% 77% 7 7 % + * 
W Coooer 010000 80 80 80 + 5 
W Ouebec 0 4500 190 190 190 - 5 
WesffiekJ 3000 110 110 110 + 5 
Wesifort 0 84000 7 6* ! 7 
Westiev 0 13700 18 18 !8 + 3 
Westmin 1000 15% 5 * 5 * 
Westmin p 11000119% 19% 1 9 % + * 
Weston 1700 138% 38% 3 8 ' i - 'A 
Wharf 5500113% 13% 13% 
Wharf p 400118% 18% 18%+ * 
Wheaton 0 13400 197 185 189 - 6 
While rose 10675 17% 7% 7% 
Windarra 0 6000 40 38 ' ! 3 8 ' ! - 5 1 ! 
WinfieHJ 0 10300 15% 5% 5 * + % 
Wmoak 550 177'! 72% 2 2 ' ! + ' ! 
WisCan 0 24000 30 29 30 
Wolworth 263 133% 33 ' i 3 3 % - 1 % 
WW Mnrl o40000 55 50 55 + 8 

| X Cal 0 33700 107 97 97 - 8 
XL Foods 800 33 33 33 - 5 
Xerox B f 31500 132% 32% 3 2 % + * 
Xtliix 27900265 210 265 +60 
Zenon 0 2650111'! 11 * 1 1 * - * 

Oebcntures 
Cbg 8 d 197195 95 95 
cambr 7.5 d 70189't 89'-j 8 9 ' ! - * 
CP Deb 601132'! 132'! 132'! 
Cascad deb 1851110% 110 1 1 0 % + % 
Domtar db 51127 127 127 + 2 
Mark R db 31103 103 103 - 1 
Oxf Proo d 7118'? 18'ï 18'S 
Tatsmn oet> 1851101 101 101 
Thornmk d 25190 90 90 + 3 

ueoen tum Par fv Raid 
Branscan r 1114830% 30' ! 3 0 % + % 
Noranda r 86 180 80 80 + % 

Detwitures In US F un is 
Amoco Sed 171125 123 123 - 1 * 

Par t ia l * Paid Shares 
Ail Enr r 280350113% 13'! 12% 
CPac For r 285900 430 415 415 - 1 5 
Flet cCan r 17100 19 ' i 9% 9 ' ! - % 
Hcare b.o r 1000425 425 475 + 5 
H Bav Co r 64200121% 2 1 * 2 1 ' ! - 'A 
I SemiT r 474S0 18% 8% 8% 
Labatt r 315875 19'* 8% 8 % - % 
Mcmln B r 78275110% 10% 1 0 % - % 
Rk> Aig r 140100112% 12% 12%— % 
Tlmn ?nd r 74300176% 76% 2 6 4 - * 

Parmenhlp Units 
Gaz Mlro u 700111% 11% 1 1 % - * 
PuWic Stor. 1000 19 9 9 + % 

Trust Units 
C Trust un 3087 19% 9% 9 % - * 
CR estate u 1394110 10 10 + % 

I Enrwls FG u77646 355 335 350 - 5 
F Mrcntl u 10600117% 17 17 
Germany u 35185117'i 17% 17'! 
NCE Ptr u 5000 38 37 37 - 3 
Pngrwth u 36450 19% 8% 9 
RPF Bnd u 3918111 11 11 
ReaiFund u 1250113% 13 13 
RT En lu 5400 495 480 480 - 7 0 
RT En llu 9850 485 47 5 475 - 5 

! Traded In US Fonds 
Alcan D P 700124 23% 24 
Bk Mi l 2 7750177% 76% 77 
Bow Vlv 700 1000175% 75% 75% 
ClFin 5 1100176% 76' 4 76% 
CIBC 10 p 5290 $27 4 27% 27% 

I CIBC 12 P 5660*26 ^ 26% 2 6 ' ! + % 
Exprt n 6000 1170 1155 1170 +15 
I Relail 0 41000340 330 340 + 5 
Rv Bk I 7050 128 % 28% 2 8 % - ' » 
Rv Bk K 12150126% 26'< 26%+ * 

SBN svst 1590150 140 140 
SML Svslm 87496117% 17 17%+ 'A 
SNC lavn a f 300118% 18% 18% 
SNT Lld 16100114% 14% 14% + * 
SNT Eafv 17600114% 14% 14% + * 
SR Telcom 18500110 9% 10 
STN Inc 0 53550 15% S% 5% 
SI Andrw 0 45537 90 83 33 - 7 
SI Geneve 0 9300 60 60 60 
SIL CemA 179375 17% 7% 7% + * 
Samoth C 0 9100 450 430 450 + 30 
Samuel M T 4700118% 18% 18%+ 'A 
SaskoH 78337110'! 10% 1 0 % - * 
Sce Inv Af 390143'! 43% 43 ; ! + % 
Sceplre R 35953114'! 1 4 * 1 4 % - * | 
Sept R w 6000 11 10 10 - 1 
Shnidr A f 100113'! 1 3 * 13'! 
ScintHor 0 11000745 740 745 + 3 
Scinlrex 1000 289 770 789 - 1 
Scol Paoer 1800110 10 10 - * 
Scotts f 1700110% 10'! 10'! 
Seagram 252111 $36'! 36 3 6 ' ! + % 
Sears Can 7200 $7% 7 * 7 % - * 1 
Second f 0 3000 $6% 6% 6% 
Securty H p 5740 170 116 170 
Serenoel 600 $11% 10% 1 0 % - % 
Service C 1000 $75 74% 75 + * 
ShawC B » 67150 $72 ? 77'» 7 7 % - * 
Snaw I A 450 $13% 13% 1 3 % - * 
Shaw I B 7700 $13% 13% 13%+ % 
She«i Can 1S499 $43% 43% 43%+ % 
Shltr OG 0 34700 78 70 77 - 1 
Sherritl 35181 $8% 8 ' ! 8% 
Sherritt w 4000 170 170 170 
Sikaman 0 387900 43 41 43 
Silcorp 6600 $17 1 1 * 17 + * 
Simco Er i 300 M '* 7% 7% 
Simmond 0 117900 138 134 138 + 1 
Smdor R 0 18500 25 24 24 
Skycreek 0 108700 11* 10 101! + * 
Siaier B f 11500 $6 5% 5 % - * 
Stocan F 7194 $73% 73% 7 3 ' ! - * 
Socnay A f 7500 69 65 65 - 5 
S Louvem O36500 41 * 40 40 - 3 
Softkev S 126250430 420 430 + 5 
Sogeoet 0 :400 30 30 30 
Sonora 0 51500 74 ' ! 77 77 - 1 
Southam 57S600$17% 17 1 7 % + * ' 
Southern 0 47300 $6% 6 * 6 % - % 
Soar Aero 176795 $16% 16* 1 6 % + * 
Soectrum 78000111% 11* 11%+ % 
Soeedv M 9400 $17 17 17 
Stackoole 7750$»% 11% 11% 
Siamoed 0 747700 $6 5% 5 % + % 
Starmin M 0 5250 35 3S 3 5 - 5 
Starrex 0 2250 142 135 135 - 5 
Stelco A 284910 $5% 5% 5% 
Stetco C P 26150 $15 14% 14%+ * 
StelCO A w 450700 83 80 80 + 4 
Stroud 0 9000 29 29 29 
Sud Cont 0 3500 700 199 700 - 3 
Summil R 14400 $11 10% 11 - * 
Suncor 175746 $31% 30 * 31%+1% 
Surrev ml f 1156 $18 18 18 - * 
Suzv Shier f 2000 $11% 11% 11% + % 
TH Res 0 56000 35 34 35 
TCG int a 3735 $4' ! 6'A 6 % - % 
TCG inl bf 1000 $6% 6% 6 % - * 
TNT Fin 2700 265 251 251 - 1 4 
TNT Eoly 1100 $12* 12 * 1 2 * + * 
TSC Shn Ao 9000250 245 250 + 5 
TVX GokJ 1649650 $6% 6% 6 % - * 
Taïga Fort 2000 $6% 6% 6% + 'A 
Talisman 176014 $30% 3 0 * 30% 
Taismn deb see betow 
Tlmn 2nd r see betow 
Taro ind 18000 94 90 90 - 1 
Tarragon O 46600 $19'8 1 8 * 19 
Teck B f 85325 $18 17% 18 
Teck B w 5000 4 * 4 * 4 * + 2 
Tecsvn 80385 95 85 95 +10 
Tecsvn D p 7100 485 435 485 + 50 

I Tse Comm 014580 425 420 420 + 5 
| Tel Ni Cao 36600 300 290 795 - 5 

Tel Eofv 6400 $11* 11% 1 1 * + * 
Teiedvne 1501 $17 17 17 
Teiegiobe 5450 $16% 16% 16* 
Teiegtob 7 300143 42 ' ! 43 + 1 * 
T média A f 200 450 450 450 
Teteoanl 0 70337 $8% 8% 8'4 
Tetesvs 1 300 $75% 75% 75% 
Telular 0 70550 $7 7 7 - * 
Tekis Cor 429520 $15* 14% 15%+ % 
Tembec A 90100 $ 8 * 8 8% + * 
Terra Inc 204 $6 6 6 + * 
Tex C Pel 91149 104 100 104 
Texas 0 10500 400 380 380 +10 
ThomCor 199205 $16% 16 1 6 % + % 
Thornmk d see betow 
Thundrw 0 189786 69 63 64 + 1 
Tidal res 0 8900 230 771 775 - 1 0 
Tidal w 5400 100 95 95 - 5 
Tintina O 8000 95 90 90 
Tiverlon O 34000 46 44 46 
Toromont 3900 $79'! 29'» 29% 
Tor Dm Bk 970146 $21 70% 7 0 % + 'A 
TD Bk F 10000 $77% 27% 27'4 
TIPS 314780 2085 7065 7085 +30 
Torstar B I41395 $77% 71% 7 1 % - * 

OCS Tech 0 11300 435 470 435 + 5 
OGY Pe»e 0 8445735 775 735 + 5 
OSF 300 $14% 14'! 1 4 ' ! - % 
Oceil en B f20100$13 13 13 + * 
Offshore 0 562500 425 360 420 + 50 
OTifec res 0 30100 130 120 176 + 6 
Oméga Hyd 5080 325 375 375 
Ondaalie 10000300 795 300 + 5 
Onex C I 87957 $16% 14% 1 6 ' i - % | 
Orbit 569677 258 740 750 - 9 
Orbil 2 0 500 19'» ?% 9 % + * 
Orofino 0 74500 9 9 9 
O^vana 0 34930415 405 410 +15 
Oshawa A f 8165 $23% 23' ! 7 3 % + % 
Osorev 0 7000 105 105 105 
Oxf Proo dsee betow 
PMC Corp O44079 95 95 95 - 5 
PWA Corp 594600 74 64 71 + 6 
PWA A p 430C 400 375 375 +75 
Pac Aoua 0 76500 36 3 5 35 - 3 
PCsar A 0 1000 794 2?3 294 - 1 
Pac foresl 73750 $17% 17* 1 7 * - * 
Pac NfhA f 700 $19% 19% 1 9 % - % 
°gurin A 1 65100 773 717 718 - 7 
Patoma P 306 $5% 480 4 % - 5 7 
PanAtlas 0 Z416 78 75 75 
PanCan P 73800 $45'! 45"4 45"4 
Pantorma 300330 330 330 
Paragon et 4000 370 305 370 + 70 
Paraçon 4406 345 330 345 +15 
Parmnt R 7750 $73 2 2 * 2 2 * - * 
Parktand 224 $7' i 7 ' ! 7 * 
Patheon 11000 57 56 56 + 3 
Pe Ben O 12800 $5% 5 5% + % 
Pee<»ess 1200 450 450 450 
Pegasus 68990 $79'4 78 ' ! 2 8 % - % 
Pngrwth r 137169 85 80 82 - 5 1 
Pngrwth u see betow 
Penn Wst 0 6488 $6 S% 6 - % I 
Penningtn 300 300 300 300 +20 
Pel Valu 400 S7'i 7 * 7 * 
Peterbrg 0 29103 $13'! 12% 1 3 * + 1 % 
Peiro Cdn 159596 $13% 13 13 
Petromel 0 189700 $6% 6 6 * 
Petroreo 7400 185 185 185 - 5 
Petroslar 19106 799 785 799 + 4 
Philip Env 653050 $7 6% 7 
Phonix Can 800 211 711 711 - 1 
Pinacle R 51950 $71% 7 1 * 7 1 * - * 
Prôner M 0 56545 33 30 30 - 7 
Pioestone 0 15300 97 90 90 - 7 
Place Res A74652 165 162 165 + 2 
Placer Om 1704057 $30 79 î 7 9 % + % 
Pltn As 13900 315 315 315 
Pîarnva Sp 012300 320 310 370 + 5 
Poco Pele 778571 $9' ! 9% 9 % - 'A 
Plash Cor 60508 $75 74% 75 
Potash w 1500 $6% 6% 6% 
Powr Cor f 114400$19% 18% 19% + % 
Powr Fin 31475 $78% 77% 78% + % 
Pwr Fm A 300821* 2 1 * 2 1 * 
Pwr Fin B 46100 $76% 76'» 7 6 % + * 
Prairie Oïl 96600 $14 14 14 + % 
Precsn D A 1600 $16 16 16 - % 
Premdor 4500 $12% 12'! 1 2 * + % 
Premr Cdn 3300 $76% 26% 2 6 % + % 
pr ime res 103266 $8% 8 8 - * 
Primex F 1500$11% 11% 11% 
Princeton 71250 37 33 33 - 4 
Promis svs 27400 $5% 5 * 5 * + * 
Public Stor see betow 
Pure Gld 0 193400 39 36 3 6 * - 2 * 

V o l u m * quotidien d * » transactions aur (a TSE 300 
34474A38 

27100 

6775 
xlOOO 

CAE 54575 $6% 6 * 6% 
C C I B f 709035 $9% 9 * 9% + * 
CFCF f 19400 $16% 16% 16%+ * 
CGC Inc 3500 $7% 7% 7% 
CHC H a f 600 $7% 7 * 7% + «A 
CHC H B 500 $7% 7% 7% 
CHC H A w 70000 250 245 250 +10 
Cmac Ind 272100 $9% 9% 9'» + * 
CML Ind o 14900 151 150 150 - 1 
CS Res 335926 $8 * 8 * 8 % + * 
CS Res w 12366 300 295 295 + 5 
CSA A f 1500 S7* 7 * 7 * 
ClFin 2 600 $75% 7 5 * 7 5 * - * 
ClFin 4 6800 $76% 76% 7 6 % + % 
Cablshr A 1 3300 177 110 177 + 7 
Cabre 3780 $14* 14* 14* 
CaWwe* A 6400 $ 8 * 7% 8 - * 
Caledon o 5128 90 90 90 + 4 
Calian tech 7300 $ 5 * 5% 5 * 
CaHNet 9970 $11* 11% 11* 
CalINel B f 6900 $10 10 10 - % 
Cambior 176500 $16* 16% 16%— * 
Cambtor w 16750 $6% 6 6% 
Cambridg 43397 $15* 15 * 15% + * 
Cbg 8 d see betow 
Cambr 7.5 dsee betow 
Camb'dg w 111500 5 5 5 
Camco Inc 1700 $6% 6% 6% 
Camdev 790490 470 490 
Cameco 100700 $73* 73% 7 3 % - % 
Cameco w 80000 $9 9 9 + «A 
Camp Res 45777 94 90 93 
Can Banc E9550 $5% 5% 5% + <A 
Ca ban Eol 175080 $11 10% 1 0 % - * 
Can Malt 6100 $16* 16 1 6 * + * 
CS Pete f 7373 $10% 9% 9 % - % 
C Trust un see betow 
C tungsten 1077 115 110 110 - 6 
CBk note 7030 $13 13 13 
Cdn crew o 3500 790 290 790 
C88 En Ao 11164 705 700 205 
C Formsl 11385 $6% 6 * 6% 
C fracmstr 7346008 $16% 16 16%+ % 
C frobishr o 7000 730 710 715 - 7 0 
CG Invest 7700 $31* 31% 3 1 * + % 
Cl Bk Com 978310 137% 31% 3 1 % + % 
CIBC 5 p 6750 $71% 71% 71% 
CIBC 6 p 7650 $27'4 27% 27% + * 
CIBC 8 p 7700 $27'4 27% 7 7 % - * 
CIBC 9 p 6657 $79 78 % 7 8 % + * 
CIBC 11 p 550 $77% 77% 7 7 % - "4 
CIBC 13 P 6100 $27 26 * 27 + * 
Cdn Jorex 16585 298 295 298 + 3 
CMaol A Of 1000 59 59 59 - 1 
C Marconi 68821 $15% 15% 15%+ * 
Cdn Nat Res52500 $20 19% 20 - * 
C Newsccp O 8900 490 480 490 +15 
C Nfh Star 1000 $5% 5% 5 % + * 
C Ocdental 116327 $33% 37% 3 3 * + % 
CP Foresl 1500 $16% 16 16% 
CPac For rsee betow 
CP Ltd 699297 $21 20% 71 + * 
CP Deb see beiow 
C Ptoneer 56770 $5% 5% 5 * 
CR estate usee betow 
Cdn Roxv 3000440 430 430 - 7 0 
Cancom 0 7500 $10 10 10 
CTire A f 135810 $16% 16* 1 6 * + % 

M-Corp 400 $6% 6% 6 % - * 
ML Cass 0 17500 250 240 249 - 1 
MDC A of 24000 1S7 154 155 - 3 
MDS H A 200 $14* 14* 14 * 
MDS B I 59420 $14* 14% 1 4 % - % 
MFP Tech 1700 $9% 9% 9% + * 
MNT Ltd 1000 $12% 12% 12% 
MNT Eotv 4070 $14 13* 1 3 * — * 
Mlc Mfg Inv 5444 $ 9 * 9 * 9 * 
MVP f S1400 6 * 6 6 * + * 
Maax 7000 $10% 10* 10 * 
Mackenzie 154400 $9% 9 * 9% 
Maciean H 7578063 $17% 11% 1 7 * + * 
Macmilan 711589 $71 70% 70% 
Mcmln B 8p 7100$18% 18* 18 * + * 
Mcmln B 10 900 $23* 23% 2 3 % - * 
Mcmto B r see betow 
Magna A f 56I80$58% 57% 5 7 * + % 
MaiSlC E l 5000 44 43 44 + 4 
Manville 47125 $7>» 7 7 - v« 
Manson C O30500 60 59 60 + 5 
M L Foods 31365 $12% 12% 1 2 % + % 
M u Gard 570 $26* 2 6 * 2 6 * 
Mrtme E l 900 $18% 18* 1 8 * - % 
Mrtme Lf p 300 $18% 18% 1 8 % + % 
Maritime f 5795 $72% 2 2 * 2 2 * + * 
Mark Res 17235 $10% 10* 1 0 % - % 
Mark R db see betow 
Mrkbor Pro 140904 370 795 370 +15 
Mark Wrk 7540 133 137 137 - 8 
Max Pet 0 100510202 700 200 + 4 
McChip 3000127 177 177 
McGraw H 3200 $14* 14% 14* + % 
M e * or 500*11 11 11 
Merchnl A f 500345 345 345 - 1 5 
Merfm H 0 40900 15 485 5 +20 
Mer«*an 2400 18 % 8% 8% 
Métal Mng 7843111 10% 11 + * 
Metatore 1700110* 10 1 0 * + * 
Methanex 46333110% 10* 1 0 * - % 
Microbx 0 4000 47 47 42 - 8 
Mlnd Wfvn 35829110* 10 * 1 0 * + * 
Miner $v of 6062 190 180 180 +10 
Miner mv 0 2062 190 180 180 +10 
Mmorco p z 10 182* 8 2 * 8 2 * 
Mr Jax 9400 160 160 160 
Mitel Corp 76607110% 10% 1 0 * 
Mite! 200 p 1200124* 24 B 24% 
Moffal 100 172 77 77 + % 
Moison A f 47138 178 * 77% 78 + * 
Maison B 1000 178 2 7 * 78 + % 
Moneta 0 10350 71 71 71 - 1 
M Trsco B 1600115% 15 15% 
Moore 130690 175 74% 75 + * 
Morgan F 86008 5 4 * 5 + * 
Morgan 41961 14% 6 * 6% + % 
Mors Mid u 1000 19% 9% 9% 
Morisn P 2Î900S11 10% 1 0 % - % 
Mosaid lec 17830 16% 6 * 6% + % 
Mi r coach 6758117 11% 1 1 % - * 
Mil ton F p 500119 19 19 + * 
M / m NI 1000170 19% 70 + % 
Mun Fin Af 1000775 275 275 +20 
Muscocho 121497 38 36 38 + 4 
NCE Ptr usee betow 
Nii Norsat 0 1000 199 199 199 - 1 

3OO/COMPOSÊ 4144.ee 
SERV. FINANCIERS 3140.16 
M N F 8 ET METAUX 2067.95 
PETROLE ET GAZ 6078.24 
INDUSTRIELLES 2477.35 
AURIFERES 9362.21 
PAPETIERES 3885.67 
CONSOMMATION 6814,89 
IMMOBILIER 3102.06 
TRANSPORT 3397.13 
PiPE LINES 4156.32 
SERV. PUBLICS 3368.97 
COMMUNICATIONS 8388.20 
DÉTAIL 4235.35 
GESTION 4749.99 

INDICE TSE 35 
HAUT 208.52 
FERMETURE 208.62! 
BAS 205.63 
VOLUME 18240495 

+ 7 6 . 7 6 
+ 19.51 

+ 12.68 
+80.88 

+ 116.46 
-5.46 

+ 4 9 . 2 1 

Source: DtdslorvPfut Inc 

A ton 160660 $26* 26 2 6 * + * 
Aican C P 4450 $22% 22% 27% 
Alcan E P 1300 $18% 18 18 - % 
A go fin a 6677 $11% 11* 11 * 
Aigon Merc 9750 400 380 400 + 70 
Atlelix B'0 7537 $7% 7 * 7 * - * 
Alliance co 1500117% 17% 1 2 % - * 
Alla gentic 1000 18 % 8% 8% 
Allai Res o 78750 110 107 107 - 8 
A Barick 511024 $33* 32% 3 3 * - * 
Am Leduc 500 38 38 38 + 4 
Amoco Sed see betow 
Anchor L 4735 17% 7 * 7 ' ! - % 
Anderson 51785 133 * 33 % 3 3 % - % 
Andrs WA f 600111* 11* 1 1 * + ' ! 
Ang CT 4 * 190130% 30% 3 0 % - % 
Antares o 6212116 110 115 - 1 0 
Acxtfied C o 14000170 165 165 
Aroor B f 14700115% 15 1 5 % - % 
Archer Res 27200117% 16% 17%+ % 
Argus B pr 200 137 37 37 
Arimefco o 121700 168 161 162 - 3 
Armoro En 20000 20 20 20 — 5 
Arrowtnk o 24000 186 180 186 + 6 
Airrotex n 8700105 10? 10? - 8 

QSound o 9800 470 455 455 
Q5R o 50000 210 210 210 
Quadra L o 107400110* 10* 1 0 * - % 
Quadra w o 131003/5 375 375 
Quadron 4400 17 6% 6 % - % 
Quartex A f21500 60 59 60 + 1 
Quartz M 0 74500 17 17 17 + 4 
Québécor A 600119 19 19 
Quebcor B f 650119* 18% 1 9 * + * 
Qbcr ormt 153790 177% 76% 7 6 % - % 
Queenstak 51250 255 739 755 +19 
Quenstn M 5100 75 75 75 - 7 
Quno corp 100117* 17* 1 7 * - % 
Quorum 1000 16% 6% 6% 
RFC Res 0 3000 60 60 60 - 7 
RPF Bnd usee betow 
Ram Pel 300 270 260 260 - 1 0 
Rprt mer o 5500 215 205 215 +10 
Ranchmen 669173 16 5% 5 % - * 
Ranger 707795 17 % 7 * 7% 
Ravroc* f 7300115% 15 1 5 % - % 
Rea Gld o 117987 135 121 135 - 1 

ACC Tel 6700110% 10% 1 0 * - % 
AGFM B 1 3500116% 16% 16%+ * 
AIT adv 21250112* 12% 1 2 % - * 
Aber Res o 20000 315 305 315 + 5 
Abti Prce 4314111* 11 11 - * 
Acadia M o 3790 15 15 15 
Accord Fin 76000 305 300 300 - 1 5 
Acugrph A o 4500 770 751 770 + 5 
Ackiands 3400113% 13% 13% 
Adex mng o17000 79 77 79 + 7 
Adv Grvs o 18661 380 350 375 + 5 
Agnico E 167065119% 18% 1 8 % - * 
Agra Ind A 1000 18 % 8% 8 % + % 
Agra B f 3500 18% 8 8% + % 
Aim safelv o 7500 450 450 450 
Ainsworm 705400113* 12% 13 + * 
Air Canada 39400 455 435 435 - 1 5 
Akila A f o 2775 15% 5 5 * + * 
Ai l Energy 785431 177% 77% 22% 
Al Enr 775 1200 129% 29% 29% 
Ail Enr r see betow 
Alla Nat 1616115* 15% 15* 

ISG Tech 8518115% 14% 1 5 % + % 
lateo 0 5750 94 87 94 
Ican o 3000 17 17 17 - 1 
Imasco L 76777138 37% 37% + % 
Imsco L Ap 1100430 430 430 - 5 
I Life I 1900125 25 25 + % 
Imo Métal 1000 40 40 40 
Imo Otl 90787 149% 49% 4 9 * + % 

Eagie P 1400110% 10% 10% 
Echo Bav 178078115% 15* 15% 
Eco Coro 64800 55 51 51 
Eden Roc O54300 365 355 360 
Edoer A f 7000340 W) u n 

Carson 
Cash res l 
Casteflo 
Cvmsvnts 
Cazador 
Cdn angus 
Cdncmslk 
Cdn crew y 
Cdnedctl 
Cdn ind 
Cdninsfc 
Cdn nlhcor 
Cdnovrsel 
Cdn ontm 
Cdn roxana 
Cdn waler 
CELInd 
CEMcenl 
Cenco oeie 
Ceoeda 
Chmonrs 
Chandlr 
Chase res v 
China cefl 
Chutiners 
Clarion 
Clearpori 
Clift sir 
Cobeouidf 
Cobraeni 
Codedi 
Cognxpwr 
Cogmcni 
C o r s a i 
CotomOv 
Commndrl 
Cmmnwll y 
Computrx 
Comlron 
Cnsbrenz 
Cns bu*ei 
Conscdvn 
Cnsenvrf 
Consewtng 
Consfrst 
Congtion 
Cns gld pv 
Corgold 
Conskldrt 
Cnsmdsnt 

! Con magna 
Con man 
Cns marina 
Consnwglt 
ConNRD 
Cns ns 
Cn pmbtn t 
Cnspnchn 
Conred 
Cnsrdeau 
Cors Rio 

I Cns tech 
Cnsiexas 

I Consvent 
I Concert 

Cooictdev 
Coniiocf 
Copetnd 

I Coraresl 
I Coraiv 
I Cordai 
I Crmteres 
| Creamsvr 
I Creator cao 

C r i s * 
I Crvocon 
I Crypte ven 

CrvUx 
I Crrs l lx 
I 
I CuTiOrtnd 
I Curtew 
I Currenlf 

Cusac v 
Cvctonec 

Cvntech wt 
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pétrolier il possible? troisième 
aux tensions politiques qui pourraient 
déséquilibrer la zone stratégique du 
Moyen-Orient. 

Explosion de la demande 
Le risque majeur, selon les analystes, 

est une possible explosion de la demande 
pétrolière mondiale dont le centre de 
gravité se déplace vers l'Asie. Dans la 
prochaine décennie, la consommation 
pourrait croître de 15 à 20 p. cent dans 
les pays de l'OCDE et plus que doubler 
par rapport à 1990 dans le reste du mon-
de, notamment en Asie, selon l'Agence 
Internationale de l'Énergie ( AIE ). La de-
mande atteindrait 78 millions de barils-
/jour en 2010 contre 68 millions actuel-
lement. 

Le miracle économique des «dragons» 
asiatiques, la croissance des pays d'Amé-
rique latine, ainsi que la reprise attendue 
dans les pays industrialisés, devraient 
contribuer à gonfler la demande. 

Quant à la Chine, dont la consomma-
tion de pétrole pour plus d'un milliard 
d'habitants équivaut à celles de l'Allema-
gne et de l'Espagne réunies, elle pourrait 

faire éclater toutes les normes du marché 
le jour où son prodigieux potentiel sera 
utilisé. 

Face à cette situation, certains analys-
tes doutent que les capacités de produc-
tion de pétrole soient suffisantes au-delà 
de 2010. Un fait est certain, le Moyen-
Orient, avec 60 p. cent des réserves mon-
diales, restera la zone capitale dans les 
prochaines décennies. Les 12 pays de 
l'OPEP détiennent actuellement plus des 
trois quarts des réserves du globe (77 p. 
cent ), soit plus de 100 ans de production. 

En dépit de l'émergence de nouvelles 
zones de production en Europe, en Amé-
rique et en Asie, la part de l'OPEP ne 
fera que croître à l'horizon 2000 tandis 
que la baisse de la production pétrolière 
de la zone de l'OCDE, amorcée en 1986, 
devrait se poursuivre. 

L'ex-URSS 
La crise pourrait venir de l'ex-URSS, 

notamment de la Russie, toujours en 
proie à des convulsions politiques et au 
chaos de son industrie pétrolière. Pre-
mier producteur d'hydrocarbures du 

monde en 1989, son instabilité pourrait 
durablement déséquilibrer les ressources 
mondiales. 

La faiblesse durable des prix du brut 
depuis cinq ans pourrait aussi peser dan-
gereusement sur le financement par les 
compagnies pétrolières des gigantesques 
projets de développement des gisements 
et de recherche de nouvelles réserves. 

Le prix du pétrole n'est pas seul en 
cause. La faiblesse de la croissance dans 
les pays industrialisés réduit les investis-
sements dans le développement d'éner-
gies de substitution. Après les progrès 
réalisés depuis 20 ans en matière d'éco-
nomies d'énergie, l'Occident baisse un 
peu sa garde. 

«Contrairement à la situation de 1973 
et 1979, il existe aujourd'hui des amortis-
seurs qui permettent de mieux gérer une 
crise éventuelle», estime cependant Hu-
bert des Longchamps, adjoint à la direc-
tion des Hydrocarbures du ministère 
français de l'Industrie. 

Moins dépendant 
Échaudés par le premier choc pétro-

PARIS 

• Vingt ans après le premier choc pétro-
lier qui a frappé de plein fouet les écono-
mies des pays industrialisés engendrant 
récession et désordres monétaires, cer-
tains experts n'excluent pas une nouvelle 
crise pétrolière. 

« Dans le court terme, je ne crois pas 
tellement à la possibilité d'un troisième 
choc pétrolier, mais dans les dix ans à 
venir, on ne peut exclure cette éventuali-
té. il existe des facteurs de risques impor-
tants, sans parler de l'élément imprévisi-
ble , une crise po l i t ique au Moyen-
O r i e n t , par exemple , qui pourra i t 
dégénérer en catastrophe», dit ainsi Pe-
ter Bogin, de l 'organisme américain 
Cambridge Energy Research Associates. 

Ces facteurs de risques, actuellement 
masqués par une of fre de pétrole abon-
dante, tiennent notamment à la structu-
re de la consommation mondiale dans 
les années à venir, aux incertitudes sur 
l'évolution de la Russie et de la Chine ou 

Sélection de tenues de nuit à 
petits prix pour enfants et 

tout-petits. À ne pas manquer! 
Jusqu'à épuisement des stocks. 

Rabais 
Tous les vêtements molletonnés 
(hauts et pantalons) Protocol** et 

Functionals"0 à prix courants 

Sélection de coordonnés imprimés 
et unis à prix courants pour femmes 

La sélection varie d'un magasin à l'autre. 
Sélection de pantalons et hauts 

pour enfants et tout-petits. 
Jusqu'à épuisement des stocks. 

Sélection d'activêtements pour 
jeunes comprenant hauts 
et pantalons molletonnés. 
Filles 7-14; garçons 8-18. 
Jusqu'à épuisement des stocks. 
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Grande sélection de blazers 
Jessica"0 et Deux Routes*0, incluant 

modèles avec collet de suède. 
La sélection varie d'un magasin à l'autre. 
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Choix de chaussettes habillées 
à un seul bas prix. 

Sélection de vêtements pour filles: 
chandails, chemises, pantalons et 

eans en denim de coton. Tailles 7-16 
Jusqu'à épuisement des stocks. 

Sélection de vêtements sport 
lmageM0, tailles 38-46. 

| Faites votre choix parmi notre 
sélection de blazers, pantalons, 
B l chandails et blouses. 

La sélection varie d'un magasin à l'autre 

Sélection de vêtements mode pour 
filles comprenant hauts molleton-
nés, chemises, jeans en denim de 

coton et robes. Tailles 4-6X. 
Jusqu'à épuisement des stocks. 

Sélection de blousons de cuir 
Voilà qui vous tiendra au 
chaud par temps froid. 

Sélection de vestons sport pour 
hommes pour une allure sport 

ou habillée à votre guise. 
Sélection de vêtements sport 

V.l. Petites, tailles 6-16 pour femmes 
de 5'3r ou moins. Choix de blazers, 

pantalons, chandails et blouses. 
La sélection vans cfun magasin à l'autre. 

Groupe 1 Groupe 2 
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Grande sélection de chaussures 
habillées et tout-aller pour 

hommes à un seul bas prix. 
tes couleurs et modèles varient 

cfun magasin à Pautre. 

Sélection de tenues de nuit pour 
femmes; couleurs et modèles assortis 

La sélection varw tfun magasin à l'autre. 

fie Bn Groupe 3 

Sélection de chemises habillées 
pour hommes. Parfaites 

pour le bureau. 

Chaussures de cuir style de l'Oues 
et bottes Sahara pour femmes. 

lu» couleurs et modèles à 
varient d'un magasin à l'autre. 

Sélection de polos. Venez faire 
votre choix dès aujourd'hui! 
Sears ord. 36$-38$ 
soldés à 24,99 Ch. 
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Grande sélection de chaussures 
habillées et tout-aller pour enfants 

Sears ord. 17$-19$ 
Les couleurs et montes 

varient dfun magasiMSftutro. 
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Sélection de pantalons habillés et 

tout-aller pour hommes. L'article par 
fait pour compléter votre garde-robe 

Sélection de vêtements pour 
garçons incluant hauts et pantalons 

molletonnés. Tailles 4-6X 
Jusqu'à épuisement des stocks. 

Sélection de ceintures pour 
hommes. Grand choix de 

tailles et modèles. 
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